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France-Autriche 


Le public du Parc a adopté ces deux 

maillots blancs : ci-contre Herbet, ci- 

dessous Dogliani, dont on parlera 
pour France-Autriche (24 mars) 


DOGLIANI 


© M, Touffait assislait à France « B »-Etrangers 
de France et félicila les deux équipes. 


© Santos élait le capitaine des « Etrangers ». « Ça 
va lui coûter cher », lancèrent plusieurs spectateurs 
nantais, Gageons que Rafaële va payer une sacrée 
tournée pour arroser ses galons. 


© Vu à Nantes, vêtu d'un élégant pardessus : Jean 
* Guillot, I était tout sourire : it a repris l’entraine- 
ment après son opéralion du ménisque. 


© Suaudeau resta un moment cloné au sol, C'est 
l'entraîneur. des « Etrangers » qui se précipila sur 
le terrain, Mais Arribas, n'est-il pas aussi le mentor 
du joueur nantais. Ceci explique parfaitement cela! 


@ L'ex-sélectionneur Georges Gautheroux était au 
Parc dimanche. « C'est vrai, a-t-il dit, on ne me voit 
lus beaucoup aux matches, Mais, que voulez-vous, 
a Télévision m'a rendu paresseux, » 


@ « Et dire que je me suis fait couper les cheveux 
hier pour être à l'aise », a dit Henri Germain, transi 
el nu-tête, spectateur de France A-Espoirs. 


@ Georges Scheuer, vice-président du Stade de 
Reims, l'af[irme : « Reims peut se dépêcher s'il veut 
remonter en Division I. J'ai l'impression que, pour 
lui, il n'y a pas assez de matches retour, » 


Gérard Bourbotte, l'attaquant du Lille O.S.C., est 

un père de famille nombreuse, comme on peut en 

juger ! Gérard a joué les Pères Noël et cela lui a 
pris pas mal de temps. 


© Lé premier but des « À » devant les Espoirs 
a été accueilli par un silence tolal au Pare, ce qui 
fit soupirer Henri Guérin 1 « Ah! le même but, 
contre la Yougoslavie ici, aurait fait du bruit, » 


@ « Vous avez passé un bon moment, Mes- 
sieurs ? » C'est par ces paroles que Marcel Aubour 
accueillit les journalistes après le match du Parc. 


@ Je n'ai jamais eu de ma vie aussi froid aux 
pieds », a dit, au Pare, le gardien de but rempla- 
çant Pierre Bernard, en ajontant : « Je ne sais pas 
ce que j'aurais [ail si j'avais dû, en cours de match, 
prendre la place d'Aubour, » 


© Maurice Laurant, le dirigeant sedanais, est un 
passionné de radio, Pendant les matches, il conserve, 
collé à l'oreille, un minuscule transistor qui lui 
permel de suivre la journée de championnat 
complète, 


@ Aibert Dubrencq, qui est aujourd'hui entraineur 
du R.C. Calais, a un fils qui joue. ailier gauche. 
L'inimitable « Bébert » affirme, en clignant de 
l'œil 1 « Sa technique de gaucher est extraordi- 
naire, malheureusement... il a peur des coups ! » 


@ C'est Armand Penverne qui, le premier, décida 
de donner sa chance à Dogliani alors qu'il était 
entraineur de l'OM, Dogliani n'a pas manqué de le 
rappeler dimanche. 


e M, Tricot, l'arbitre du match Sélection A-Es- 
pois, a dit : « Le second but de Guy était peut-être 
iors jeu, mais mon assesseur ne l'ayant pas signalé, 
je ne pouvais aller contre sa décision, » 


LE DESSIN DE LA SEMAINE 
par DERO 


GUERIN : « Des espoirs pour la soif! » 
2 France Football 


Le football mène à tout : 
Roger Rivarel, l'ex-pro de 
Strasbourg et Grenoble, 
actuel stratège de l'équipe 
de C.F.A. de Hyères, sa 
ville d'origine, vient d'ou- 
vrie on plein centre de la 
cité des Palmiers une 
agence de vente et de lo- 
cation d'autos, || va égale- 
ment représenter une mar- 
que hollandaise de voitures, 
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Lev Yachine et Dynamo Moscou, en tournée en 
Amérique du Sud, ont tenu à odresser leurs vœux 
à « France Football » et à ses lecteurs. 


© Yves Herbet prépare le proféssorat d'Education 
physique. Il étudie ses cours de première année... 
par correspondance, 


© Une réflexion de Goujon en parlant des 
Espoirs 1 « Je voudrais bien avoir leur âge, » Et 
savoir ce qu'il sail sans doute... 


@ Pierre Delaunay a constaté qu'un tiers seule- 
ment des Sélectionnés À et des Espoirs avaient 
répondu à l'aimuble invitation de la FFF, qui avait 
organisé un buffet froid pour les deux équipes an 
bar du Parc des Princes. 


© Marcel Aubour a dit : & À la mi-lemps, j'ai 
expliqué aux copains que, moi, je n'aimais pas beau- 
coup perdre et que, pour éviler cela, il faudrait « y 
aller », On l'a vu, Aubour a été écouté, 


© Lucien Jasseron a dit à ses jeunes protégés à la 
mi-temps : « Vous êles passés à côté d'un grand 
exploit, » Effectivement, les jeunes avaient eu en 
main une victoire déterminante sur leurs aînés. 


© Kader Firoud, l'entraîneur de Toulouse, sa 
femme et son fils ont fêté Noël en famille à Nimes, 


© L'ailier de Toulouse, Samuel Edimo, porte une 
goultière spéciale qui lui permet de remuer sa che- 
ville blessée, Sans complication et rééducation 
CORRE Edimo pourrail joner en mars. mais pas 
avant, 


© Parlant du gardien slagiaire de Toulouse, 
Verdié, que certains voudraient voir à la place de 
Devis, l'entraîneur Firoud a dit : « Je ne le connais 
püs encore assez, mais il sera utilisé à son heure, » 


Le Lyonnais Jeon Dumas a 
passé un Noël d'involide. 
N ao été opéré en effet le 
22 décembre par le profes- 
seur Trillat, L'intervention 
o été ossex longue cor, ou 
tre le ménisque, un liga- 
ment était également tou- 
ché. Dumas restera dons le 
plâtre pendant un mois 
avant de reprendre l'en- 
trainement, 


« AU FINICHE » 
Après un match très 
onimé en coupe du 
Card-Lozère, St-Hyp- 
polite-du-Fort a éliminé 
Goard-Lozère, St-Hippo- 
lyte-du-Fort a éliminé 
Quissac par 3 buts à O, 
L'affaire a été moins 
chaudé qu'il y a 22 ans 
lorsque les deux équi- 
pes s'offrontèrent du- 
rant trois jours dans un 
match « au finiche » 
| que Saint-Hippolyte-du- 
# Fort remporta finale- 
le C'est la preuve 


que cette histoire pitto- 
“esque, racontée dans le 
livre « Histoires de 
# football » de Max Ur- 
vieilli, 


Ebinh n'a pos 
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© Simon (l'Audonien), beau-frère de Dorsini (le 
Toulousain), est allé passer les fêtes de Noël dans La 
cité haulgaronnaise, 


@ Selon le Lyonnais Bruey, quatre équipes ont les 
meilleures chances de se disputer le titre de cham- 
pion : Lyon, Valenciennes, Toulouse et Sedan. 


© Lors du match de coupe victorieux contre 
l'O.M., l'Ajaccien Kanyan a inauguré une nouvelle 
manière de marquer, Ayant pris de vilesse tous ses 
gardes du corps et dribblé le portier Escale, il 
stoppa le ballon sur la ligne de but et attendit que 
ses partenaires viennent l'embrasser pour pousser 
du talon la balle au fond des filets. 


© M. Rocca-Serra, l'homme dont on parle à Mar- 
seille, a dit : « J'ai déjà mon équipe sur le papier 
pour l'an prochain. Je peux Po ajouter que le 
Calédonien d'Ajaccio Kanyan figure en bonne place 
sur la liste, » 


© Polak, l'arrière central de Lyon, a dit : & On 
prélend que je joue dur, mais certains défenseurs 
de Toulouse n'ont rien à m’envier... » 


@ En prenant Boragno, qui jouait à Nice jus- 
qu'alors, Toulon a réalisé la troisième élape de son 
opéralion € relour des enfants prodiques au ber- 
cail », Boragno est, en ere un pur Varois, comme 
l'étaient Roubaud et Sudre, autres recrues 64 du 
Club maritime. 


© C'est M, Lelerreux, le président de Toulon, qui 
l'assure : « Malgré nos déboires actuels, nous f[ini- 
rons en bonne place, car il y en a de bien plus 
mauvais que nous qui nous précèdent au classe- 
ment, » 


@e L'allaquant f[orbachois Sinnés, un moment 
convoilé par Toulon, a joué dimanche avec les ama- 
teurs en lever de rideau de Forbach-Boulogne. Il a 
été sifflé pour ne pas avoir tranché nettement parmi 
les espoirs du cru, 
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AUTOUR 
DU PARC 


: CHAHUT 


Marcel  Aubour 
est allé chercher 
un ballon égaré sur 
un toit, avant Île 
match. 11 redescend 
aidé par Artelesa, 
Guy et Goujon, 


JOIE 


Après le but 
des Espoirs, Di 
Nallo (n° 10) 
est félicité par 
Valls, Herbet et 
Hausser, 


Précaution 


Schuth, le gars 
dien des Espoirs, 
avait enfilé un sur 
vêtement noir pour 
se protéger du 
froid. Muis Il avait 
passé une culotte 
courte par-dessus 
comme l'exigeait le 
règlement. 


Aubour, le gar« 
dien des À, n'était 
pus, lui, en règle 
avec la 101. Car 
Wétait contenté du 
pantalon de survë- 
tement, 


@ À l'entrée du Stade municipal de Nice, un 
contrôleur ne voulail pas laisser passer Nagy d'Aix- 
en-Provence, car il lui semblait {rop vieux pour être 
un joueur de football, Finalement, Nagy dut lui 
montrer sa carte, 


© Le car qui transporlail les joueurs au stade 
du Rey n'en contenait que fort peu, car beaucoup 
de voitures particulières furent utilisées, Le car ne 
contenait que l'équipe de Pibarot avec les Parisiens 
de Division 1, Dantheny, Oriot et Manzano, 


© Les joueurs de l'équipe de Division Il et ceux 
du Sud-Est élaient logés [ae à face dans une 
avenue de Nice, Ils prirent leurs repas dans le même 
hôtel, les uns après les autres, 


© Sur la promenade des Anglais, samedi, Gonza- 
lès, sous le soleil et face à la mer redévenue très 
bleue et presque calme, fit une petite léçon de lac- 
tique souriante à sa défense, 


@ Piantoni avait déjà joué avec Dantheny mais à 
Reims, 


© Lucien Jasseron dit aussi : « C'est la blessure 
de Dumas qui nous a empêché de nous exprimer 
plus tôt, Si Dumas n'avait pas été blessé à Porto, il 
aurait déjà fait parler de lui au poste d'avant centre, 
el nos problèmes auraient été résolus d'autant. » 


@ Lucien Jusseron a dit la semaine dernière à l'un 
de nos confrères régionaux :< Je n'ai vraiment pas 
envie d'entrainer l'équipe de France. Mais si j'élais 
à la place de Guérin, je seras très exigeant avec 
tout le monde, Nous n'avons pas de grands joueurs, 
nous ne sommes pas forts, il faut * Ar une disci- 
pliné impitoyable au sein du club France, » 


© Jasseron a remarqué : « L'O. L. fait des 
complexes à Gerland car les se ont peur de 
décevoir leurs supporters. Muis c'est beaucoup 
mieux que l'an dernier puisque nous y gagnons nos 
rhalches el que nous n'avons encaissé que trois buts 
en huil matches à domicile, » 


© Michel Bossy, qui «a 24 ans el qui compte 
20 sélections en équipe de France amateurs, dit : 
« J'estime que j'ai eu de la chance dans ma éar- 
rière, Grâce au football, j'ai eu la chance de voir 
du pays el d'aller en Angleterre, en Autriche, en 
Italie, en Espagne, en Belgique, en Nouvelle-Calé- 
donie, en Cote-d'Ivoire, à Tahiti, etc: » 


© Bossy, le Grenoblois, continue à travailler à 
l'usine à mi-temps comme ajusteur, Il possède son 
brevet industriel et deux CAP, 


@ L'équipe des Juniors de Grenoble-Snd, vain- 

ueur de la Coupe du eg rai Cadets la saison 

ernière, 1 les terreurs dans son championnat : 
elle a joué 8 matches, remporté 8 victoires, marqué 
46 buts, encaissé 6, et possède 5 points d'avance sur 
le second, 


© Il est question d'un malch de Coupe de France 
(32° de finale) à Berre, Les dirigeants de la ligue du 
Sud-Est, rénnis à Miramas, l'ont laissé entendre, 


© Le jeune Herbet a pratiquement connu les hon- 
neurs de loules les sélections (Juniors, amateurs, 
universitaires, espoirs et B) sauf ceux de l'équipe 
de France À. Etudiant, il pourrait encore participer 
au tournoi international universitaire qui aura lieu 
celle année en France mais il n'en est pas question, 
Ses responsabilités sont devenues trop grandes à 
Sedan... el ailleurs. 


@ Il n'y avail jamais en autant d'enfants à l'arbre 
de Noël de l'0,6.C. Nice, Il est vrai que Piantoni et 
Rodzik ont apporté un sérieux renfort puisqu'ils ont 
six enfants à eux denx, 


© Les gens du Sud-Est n'ont pas compris que 
Nagy, le gardien d'Aix, qui n'a encaissé que onze 
buts en 16 malches de championnat, n'ail pas été 
relenu pour le match de Nice comme titulaire, IL n'a 
dû d'ailleurs qu'à la défection de Roset d'être 
rélenu comme remplaçant, 


QUE SONT-ILS DEVENUS ? 


JULES 
DEVAQUEZ 


Coupe de France en 
1918, puis de nouveau le 
trophée avec l'O, M, en 
1927, C'était un ailler s0- 
lide, râblé, rapide, drib- 
bleur et tireur réemarqua= 
ble, Il joua 41 fois en 
équipe de France de 1921 
à 1930. 


AUJOURD'HUI 


Jules Dewaquez, qui oe- 
cupe un poste important 
dans une grande société 
automobile, réside main- 
tenant à Lyon, Il n, lul 
aussi, Son opinion sur la 
crise du football français, 
Le match France-Belgique 
est venu renforcer son 
sentiment : «€ J'ai renu- 
contré souvent In Belgi- 
que el pe toujours avec 
succes, € SAIS aussi que 
le jeu na évolué, mais, en 
regurdant les équipes 
étrangères, j'estime que 
nous avons perdu nos 
qualités mufitresses qui 
sont l'inspiration, la déci- 
sion et la rapidité, Nous 
sommes tombés dans le 
travers du petit jeu laté- 
ral, noux avons oublié les 
ronversements de jeu et 
surtout nous  n'utilisons 
plus les ailicrs. Je pense 
qu'il faut revenir aux 

rincipes de base, ne pas 
rop intellectualiser le 

Jules Devaquez, né le jeu et lui donner des ca- 
8 mars 1899 à Paris, dres trop rigides. Les 
oua à l'Olympique de joueurs pensent trop 

aris, puis k Marseille, maintenant, et cela ne 
IL remporta la premitre Jeur vaut rien. » 


HIER 


@ En vertu d'un accord pris lors du transfert du 
Marocain Traba, les Lyonnais joueront le Jour de 
l'An un match amical à Mohammedia, ville située 
à : kilomètres de Casablanca et d'où est originaire 
Traba. 


@ Doglianti est allé passer les fêles de Noël en 
famille à Marseille, Il a dit à ses amis : « Le B. J., 
c'est la vie idéale pour un footballeur, » Il a dit 
aussi : « J'aimerais bien revenir à l'O. M., mais si 
cela devait se faire, je me méfierais, » 


ECO ÎL 


LES 

ARBITRES 
ITALIENS 
CONTRE 
HERRERA. 

« VOICI LE 
CATENACCIO. » 


@ Robert Domergue élait au Parc des Princes 
mais. incognito pourrail-on dire car on ne le vit 
que dans la tribune présidentielle, et it n'alla pas au 
vestiaire de l'équipe de France, 


© Lucien Jasseron est optimiste : € Je suis 
convaincu depuis quelques jours que l'O. L. sera 
champion de France. En tournant & 50 % de son 
régime normal, mon équipe a réussi à se maintenir 


en lêle, C'est encourageant, » 


 SPÉCIAL 


© Le gordien international 
amateur da Reims, Maurice 
Barreau est retourné à son 
club d'origine : l'AS. Beau- 
vais. 


@ On va boire à 
l'AS. Brest: Georges 
Morzin va « arroser » 
la venue ou monde de 
la jolie Emmanuelle. 
Félicitations. 


@ Caen n'a pas été fâché 
de voir l'arbitre déclarer son 
terrain impraticable pour 
jouer Quevilly : la million de 
francs attendu pour ce derby 
n'aurait pas été encaissé loin 
s'en faut. 


@L'entroi- 
neur cocnnais Vincent, 
avait le sourire: il 
pourra compter pour 
ce match avec Quevilly 
sur Delattre qui n'avait 
pos reçu sa licence et 
Beuxit, blessé,  Lui- 
même souffrait d'un 
écrasement musculaire. 


Bienheureux renvoi 
donc pour les Caen- 
nais. 


@ Depuis que Da Rui avait 
claironné que Plat était 
l'avant centre qu'il fallait à 
l'Equipe de France (la 
grande), l'attaquant dijonnais 
ne « flambe » plus, 


@ Malgré la pré- 
sence de l'entraineur 
Corbeau, et de leur 
ailier Noublanche, les 
Ebroïciens ont échoué 
en ce dimancho hiver- 
nal à Orléans. 

Il est vrai que leur 
arrière central se 


nomme Clément, et 
que le temps ne l'était 
guère. 


@ Albert Batteux a pro- 
mené son F.C. Grenoble dans 
le centre en ce dernier week- 
end, 

Somedi, à Orléans, il bat- 
tait l'entente O.C.0. - Rossat, 
équipe de division d'honneur 
par 6-2, 

@ La Ligue de 
Paris est en train 
d'étudier un projet de 
déplacement à l'Ile 
Maurice et à Mada- 
gascar du 4 au 
27 juin. Sept matches 
seraient disputés dont 
3 à l'Ile Maurice, 2 à 
La Réunion et 2 à Ta- 
nanorive. La déléga- 
tion parisienne 
comprendrait  : 18 
joueurs, 1 entraîneur, 


AMATEURS 


1 orbitre et 2 diris 
geants. 


Les joueurs emme- 
nés pourraient être in- 
différemment  profes- 
sionnels ou amateurs, 


© Grâce à l'amabilité du 
Club de Rugby, le SC. 
Auscistain peut désormais 
s'entraïner le soir sous les 
projecteurs au lieu de réunir 
ses joueurs sous une halle 
trop inconfortable, Ballons 
ronds et ovales font donc bon 
ménage à Auch. 


© Pour une ville de 
100,000 habitonts, le 
R.C, Versailles dispose 
de quotre stades et de 
huit terrains : le stade 
Montbauron (2  ter- 
rains), le stade Mi- 
chaux (2), les stades 
de Porchefontaine (3) 
et de Satory (1). 


© Trois joueurs de Fon- 
tainebleau travaillent à 
l'usine de Matériel Electrique 
S.W. « poumon » de Cham- 
pagne-sur-Seine Rateau, 
Claude et Philippe Rey, et 
trois Chompenois actuels sont 
d'anciens Bellifontains : Ni- 
colas, Noegellen, Gavillet, 


© C'est un peu 
grâce à Fontainebleau 
que Chompagne a 
battu le C.F.A. Mont- 
luçon en Coupe de 
France, En effet, les 
dirigeants bellifontains 
avaient dit à leurs 
amis et voisins cham- 
penois 1  « Nous 
connaissons bien 
Montluçon qui joue 
dans le même groupe 
Centre que nous; vous 
pouvez le battre} 
n'ayez pas peur, » 


@ À un joueur près, Île 
gardien Sereduck en mé- 
forme, l'équipe de Cham- 
pagne-sur-Seine qui a battu 
Montluçon en Coupe, était la 
même qui avait atteint la 
Coupe de Poris la saison 
dernière. 


© Vainqueur  suc- 
cessivement en Coupe 
de France de deux 
clubs (voisins). du 
Centre : Imphy et 
Montluçon, beaucoup 
plus cotés que lui, 
Champagne - sur-Seine 
souhaitait un troisième 
club de cette Ligue 
pour les 32° de finale, 


France Football 3 


AU CŒUR DE L'ACTUALITÉ 


APRÈS 


LA REVUE 
DU 27 


SELECTION À - ESPOIRS 
(2-1) 


(Rédaction de « F, F, ») 


SELECTION B 
ETRANGERS (2-2) 


(Jacques Etienne) 


par Max URBINI 


DIVISION 11 
SUD-EST (2-0) 


(Victor Péroni) 


RÉPONSE A TOUT 


LES CONCLUSIONS 
DE « F, F, » 


Le niveau du match, l'esprit 
dans lequel il a été joué. 


Terrain gelé et très diffi- 
cile, aussi bien pour l'équili- 
bre du joueur que pour lo 
conduite de la balle. Match 
marqué par une première mi- 
temps très prometteuse des 
Espoirs, mais très quelcon- 
que par la suite avec tous les 
défauts de notre football ac- 
tuel, 


Match joué sur un très 
mauvais terrain où le ballon 
a été constamment freiné par 
la boue et les flaques d'eau. 
Les deux équipes ont fait 
beaucoup d'efforts, mais il 
leur a été impossible d'élever 
vraiment le débat. Etat d’es- 
prit idéal entre vingt-deux 
joueurs très corrects, 


Football souvent très agréa- 
ble avec les qualités d’un 
match amical, mais pas les 
défauts. Le mérite en revient 
à la D. Il, plus agressive et 
plus constante que sa rivale 
régionale, 


Il ne fallait pas s'attendre 
à des merveilles d'une revue 
de ce genre. La date était peu 
favorable, l'enjeu inexistant 
et les conditions climatiques 
n'ont rien arrangé. Des trois 
matches c'est (paradoxe) celui 
de Nice qui a été le plus in- 
téressant. 


EE 2 


L'ambiance et l'intérêt du 
public, 


Public courageux (— 4 au 
Parc), très favorable aux Es- 
poirs et ne manquant pas une 
occasion de souligner les er- 
reurs des À. But des Espoirs 


très applaudi, buts des A 
réussis dans l'indifférence 
générale. 


Ambiance très. familiale 
dans un stade où se trou- 
vaient à peine 3.000 specta- 
teurs. Le public n'a guère 
eu l’occasion de s'enthousias- 
mer par un spectacle d'un in- 
térêt très relatif. 


Les Niçois ont passé un 
après-midi très agréable, Ils 
ont été favorablement surpris 
par une équipe de division |1 
bien au point et qui a réussi 
de très jolis mouvements sous 
l'impulsion de Piantoni, 


« France Football » a dit ce 
qu'il pensait de l'opportunité 
d'une sélection A-Espoirs qu'il 
ne fallait surtout pas présen- 
ter à Paris. 


ER 2 SR RS CRC ST 


Notes individuelles des 
joueurs, selon le système de 
cotation des Etoiles de « Fran- 
ce Football » (0 à 6), 


A. - Aubour 4 — Djor- 
kaeff 3, Artelesa 3, Charles 
Alfred 3, Bosquier 4 — Si- 
mon 3, Garnier 2 — Lech 3, 
Guy 4, Goujon 2, Sauvage 3. 


Espoirs, - Schuth 4 — An- 
drien 3, Desremeaux 4, De- 
georges 4, Brucato 3 — Her- 
bet 4, Dogliani 5 — Simian 3, 
Valls 2, Di Nallo 4, Hausser 3. 


B. - Carnus 3 — Grimbert 
3, puis Quittet 3, Péri 4, De- 
vaux 5, Poulain 3 — Bour- 
rier 5, Suaudeau 5 — Blan- 
chet 4, Pellegrini 3, puis La- 
chot 4, Rodighiero 3, Dor- 
sini 4, 


Etrangers. - D'Armenia 5 
— Griffiths 2, Navarro 4, 
Mannin 4, Matsky 4 — 
Loefqvist 3, Maison 4 — Fa- 
rias 4, Parodi 4, Santos 5, 
Groschulski 3. 


D. Il, - Dantheny 4 — 

Zwunka 4, Manzano 4, Leme- 

nan 4, Rodzik 4 — Oriot 4, 

Giner 3 — Rustichelli < } Le 

Donche 5, Piantoni 5, Lou- 
t 


S.-E. - Landi 5 — Tos- 
sone 3, puis Isnard 3, No- 
vi 4 Kabyle 4, Koch 4 — 
Laffont 4, Théo 4 — Chil- 
lan 3 Marcellin 3, F. Blanc 3, 
Gomez 3. 


Une fois de plus, on cons- 
tate que le football français 
ne manque pas d'hommes du 
milieu, car si Garnier et Simon 
ont échoué, Dogliani, Herbet 
(au Parc), Suaudeau, Bourrier 
(Nantes) se sont distingués, 
Mais en attaque pure, le pro- 
blème reste toujours délicat. 


rm ee 25 EE A : 


Les joueurs qui méritent 
une promotion en vue des 
prochaines rencontres. 


Deux espoirs peuvent être 
essayées sans risque en équi- 
pe À : Dogliani, remarquable 
« patron » (en première mi- 
temps) et Herbet qui le com- 
plète fort bien au milieu du 
terrain, 


Aucun joueur de l'équipe B 
ne se détache irrésistiblement. 
Mais il convient tout de même 
de retenir Bourrier et Suau- 
deau, hommes du milieu très 
sûrs et très actifs, dans un 
bourbier qui les a plus avan- 
tagés que les hommes de 
pointe, 


Piantoni est un cas qui mé- 
rite d'être évoqué à l‘échelon 
supérieur. Mais il a 33 ans et 
doit être maintenant entouré 
par des jeunes débordant d'ac- 
tivité. Le Donche et Lemenan 
sont des joueurs de grand ave- 
nir, Zwunka devrait attirer 
l'attention de Guérin, 


Herbet et Dogliani résou- 
draient-ils les difficultés de 
l'équipe de France s'ils étaient 
promus ? Ce serait beaucoup 
trop simple... 


SN NE nt 2 


La phrase clé dans les com- 
mentaires des responsables de 
chaque sélection. 


France Football 


Henri Guérin : « De plus 
en plus, de bons joueurs, 
mais pas encore de grands 
joueurs. » 


Lucien Jasseron : « J'ai été 
étonné par la qualité des Es- 
poirs, » 


Georges Boulogne : « Les 
B ont eu beaucoup de mé:- 
rite sur un terrain presque 
injouable, » 

José Arribas : « Les Etran- 
gers ont eu Un état d'esprit 
collectif étonnant. » 


Jacques Georges : « Que 
pensez-vous de Piantoni? Sa 


classe est décidément in- 
tacte. » 
Pierre Pibarot : « Lemenan 


a d'énormes qualités, Il les a 
affirmées dans un bon match 
d'entraînement, » 


L'opinion de Guérin résume 
fort bien la journée de sélec- 
tion. 


LE 17 JANVIER 


NANTES-BORDEAUX 
Tête d'affiche des 32' de Coupe 


Les 1/32* de finale de la Coupe ont été tirés au sort (par zone) lundi 
matin, Ils auront lieu le 17 janvier. 


GROUPE NORD 


Arras - Lens 
Dunkerque - Reims 
Dieppe - Valenciennes 
Rouen = R, C, Paris 
Bruay - Quevilly 
Metz - Evreux 
Lille - Beauvais 
Amlens ou Le Touquet - Boulogne 


CROUPE EST 
Saint-Quentin - Gueugnon 
Audun - Sedan 


Sochaux - Chaumont 
Champagne - Stade 
Grenoble -… Saint-Etienne 
Louhans - Mutzig 
Strasbourg - Forbach 
Besonçon + Pierrots Strasbourg 


GROUPE OUEST 


Nantes - Bordeaux 
Niort - Blois 
Brest - Chartres 
Mantes - Brive 
Toulouse - Limoges 
Le Mans - Quimper 
Red Star - Rennes 
Angers - Cherbourg 


GROUPE SUD 


Agde - Béxiers 
Toulon - Lyon 
Albi - Miromas 
Bastia - Annecy 
Aix - Ajaccio 
Nimes - Nice 
Monaco = Cannes 
Montpellier + Hyères 


Sans hors-jeu 


Expérience réussie 


] 


& 


HONVED 


Le projet de modification de la règle du hors-jeu, que 
le journal londonien « Daily Mail » a prêté à M. Stanley 
Rous, président de la F.ILF.A., a fait sensation dans Île 
monde du ballon rond. Il s'agissait, on le sait, de loca- 
liser le hors-jeu dans l'espace compris entre la ligne de 
18 yards prolongée jusqu'aux touches et la ligne de but. 


Malgré la mise au point de Stanley Rous, soulignant 
que seul l'international Board est qualifié pour approu- 
ver ou rejeter toute modification de règle dont il est offi- 
ciellement saisi, Honved a déjà expérimenté l'application 
d'une règle nouvelle, mais qui ne verra pas le jour de 
sitôt avec les conservateurs de la F.LEF.A. 


Sous l'œil intéressé de nombreux techniciens et journa- 
listes, les footballeurs du Honved ont joué (nous apprend 
l'A.F.P.), avec l'espace réduit du hors-jeu, deux mi-temps 
de vingt minutes. 

Ce petit match a été caractérisé : 

A) Par un grand nombre de buts marqués (sept en 
40 minutes); 


.B) Par de longues ouvertures et par un marquage indi- 
viduel, 


L'opinion des arbitres 1 


‘CEST MON 


« Bonne mère ! Encore ce vieux refrain usé jusqu'à la cire !... » 


LES VŒUX DE F.F. 


Nous n'avons, croyons-nous, jamais reçu de nos lec- 
teurs autant de courrier qu'en cette fin d'année. Lettres 
passionnées, lettres d'amoureux du football. Nos cor- 
respondants n'acceptent pas la situation actuelle, ils 
n'acceptent pas que nos matches, que notre équipe 
de France soient ce qu'ils sont. Ils protestent, ils-s'in- 
dignent, ils critiquent, ils suggèrent. Mais tous restent 
profondément confiants, tous sont persuadés que des 
jours meilleurs reviendront. 

Tous, également — et cela nous est un vrai récon- 
fort — nous font confiance, approuvent nos campa- 
gnes et pensent que nous pouvons, par nos positions 
de combat, aider notre football à sortir de son enlise- 
ment. « F. F. » désire, plus que jamais, lutter pour que 
cette réorganisation nécessaire du football français se 
fasse enfin. 1965 doit être une année décisive sur 
le chemin du renouveau total ou de l'écroulement du 
régime actuel. 

Ils nous font confiance aussi, nos lecteurs, pour me- 
ner à bien la bataille en faveur d'un football à la fois 
clair, loyal, constructif, efficace et athlétique, solide, 
engagé. Notre jeu progressera dans cette voie, où bien 
il perdra le contact et sera de plus en plus dépassé 
sur le plan international. 


encouragent, « F. F. » présente ses vœux de bonne et 
féconde année. 


À tous ceux qui nous lisent et, du même coup, nous 


FR, 


« Si cette modification était adoptée, le jeu deviendrait 
plus rapide et il y aurait davantage de buls, mais peut-être 
plus de penalties aussi, En effet, attaquants et défenseurs 
se heurteraient plus souvent à l'intérieur de la surface 
de réparation. » 


L'avis d'un juge de touche t 


& Notre tâche serait plus facile, car dans cet espacé 
réduit nous pourrions mieux surveiller la limite du hors- 
jeu. » 


Les avis des joueurs étaient, eux, partagés. Cependant 
tout le monde était d'accord sur le fait que 40 minutes 
étaient insuffisantes pour tirer des conclusions définitives, 
qu'il faudrait des essais nombreux et prolongés pour y 
voir plus clair. 


© SUBVENTIONS : 200.000 francs de la Principauté 
pour l'AS, Monaco, qui pousse un € ouf » de soulagement 
bien compréhensible, 


@ 0. M. : I sera dirigé le 15 juin prochain par un nou- 
veau comité de gestion dirigé par M. Rocca-Serta, Le projet 
de ce comité est le suivant : 

1) Remboursement immédiat de tous les créanciers (y 
compris M. Zaraya) et petit pécule au bénéfice des équipes 
amateurs du club; 

2) Recrutement important pour rejouer les premiers rôles 
et replacer l'O.M. parmi l'élite des 65-66; 

3) Travail en profondeur poussé, à base de formation 
des jeunes et recrutement régional sérieux; 

4) Nomination d'un directeur sportif chargé de la liaison 
sport-administration; 

5) Nouveau comité de gestion à trois membres (dont les 
noms seront divulgués plus tard) sous la direction du nou- 
vel animateur olympien; 

6) Maintien du docteur Luciani à la présidence du club, 
Inutile de dire que tous les Marseillais sont enchantés de 
ce virage, 


@ COUPE DES COUPES : Le Sporting de Lisbonne, 
tenant, est éliminé, Il a réussi un match nul à Cardiff (0-0) 
mercredi dernier, mais il avait été battu chez lui à l'aller, 


@ COUPE DU MONDE : Toutes les nations africaines 
(à l'exception de la Libye) ont déclaré forfait pour pro- 
tester contre le fait que leur continent n'aurait pas auto- 
maliquement un représentant pour la phase finale mais 
devrait rencontrer le gagnant du Groupe Asie, Verra-t-on 
ainsi la Libye parmi les seize de la compétition propre ? 
Ce n'est pas du tout impossible, puisque son seul rival sera 
l'Australie, la Corse du Nord et du Sud. 


@ COUPE D'EUROPE : Dates fixées pour le quart de 
finale D.W.S. Amsterdam-Vasas Gyoer : 24 février en Hol- 
lande, 19 mars en Hongrie, 


© REFORME : Il en sera question aujourd'hui au Conseil 
national du Football soviétique, On y parlera notamment 
d'un championnat allégé et bi-annuel. 


France Football = | 


Au Parc 


Sélection À : 2 
. Espoirs : 1 


SELECTION NATIONALE À b, ES» 

IRS DE FRANCE : 2-1 (0-1). + 

bitrage de M, Tricot, Recette 1 67.545 
francs pour 9.598 spectateurs, Buts 1: Di 
Nallo (15) pour les Espoirs } Guy (40, 
57) pour ls sélection A. 


FRANCE À + Aubour =» Djor- 
kneff, Artelesa, Charles-Alfred, Bo 
ules Garnier, Simon + Lecl 
uYy, Toujon, auvage, Entr, Î 
uérin, 

ESPOIRS 1 Schuth — Andrien, 
Desremeaux, Degeorges, Brucato 
po liant, Herbet — Simian, Valls, 

{ Naïlo, Hausser, Entr, : Jasseron, 


TEMPS SIBERIEN 


I] faisait un temps glacial di- 
manche au Parc des Princes, comme 
dans toute la région parisienne; Le 
temps était clair, il ne neigeait pas, 

ais il soufflait sur le Stade et 
Le travers du térrain une bise sibée 
fienne qui glagn rapidement des 
ourageux spectateurs venus A5sig= 

vette confrontation éntre 
équipe de France À et celle des 
Espoirs, Le temps peu encours 
gennt, ]n broxhité des fêtes de 
Noël l avait entrainé loin de la 
Capitale maints Parisiens p'ovoquès 
fent une assistance très réduite, 
Puisque 10.000 spectüteurs à peine 
assistèrent à ce match, 


AMBIANCE GELEE 


Il n'est pas étonnant donc que 
cg ait été à l'image du 
emps, c'est-h-dire réfrigérante, Elle 
eut pas la chance d'être réchauf- 
fée par un match plein d'enthou- 
siisme, de rebondissements dt 
d'imprévus, Au contraire, elle fut 
Yictime du niveau moyen de la reris 
contre et ne participa guère à J'ace 
lon gur lé terrain, Les 9.600 gpode 

teurs print, étaient vénu 
où Je dompteur (l’équipe dé 
rance À) #e faire dévorer par lé 
eune lion plein d'ambition (106$ 
spoirs), VE done dans cet ess 
U que 80 déroula le match rh 
es brillantes fctions de prémièr 
fni-temps des Espoirs Lttales 
d'applaudissements, “ün  premieÿ 
ut accueilli avec enthousiasme ét 

ême ironie, une équipe 
rance À Lt h la mi-temps @ 
jeux buts des aînés accueillis dans 

Indifféréence générale, Le publié 
Qu Pare n'eut pourtant pas la satige 
faction qu'il escomptait puisque la 
loi resta aux Trivolores en titre, 
même si leur succès fut un peu 
tiré par les cheveux 


ERRAIN DIFFICILE 


Les Joueurs ont pourtant quel- 
ques excuses À faire valoir, car ni 
Je terrain, ni le temps, ni l'am 
biance ne se prétaient À un gran 
match, On peut même dire que leg 
Conditions de jeu furent très pés 
bibles avec un terrain durci par le 
gel, bosselé et dangereux dans l’axé 
central. Heureusement, des précaus 
tions avaient été prises et des 
bottes de paille avaient réussi à 
puiser l'élasticité du terrain dans 
es surfaces de réparation, Mal + | 
cela, le terrain resta difficile, et 
oueurs eurent deux obstacles à à 
ronter : un équilibre suns cesse 
compromis dans les courses, les 
dribbles ét les changements de 
Pieds, et un contrôle du ballon 
endu très difficile par des rebonds 
inattendus, es petits gabarits, nds 
amment dâns l'équipe des Espoirs 
semblèrent mieux s'accommoder de 
cet état de choses, mais il] semble, 
dans ce domaine, qu'il n'y ait pas 
éu de vérité absolue, Si Di Nallo, 
Herbet, Lech qui sont trapus et 
courts sur jambes ne semblèrent 
pas trop gênés par l'état du ter. 


CARPANO x 


6 France Football 


rain, des hommes de haute taille 
comme Desremeaux ou Bosquier se 
tirèrent eux aussi fort bien d'afe 
faire, Par contre un homme comme 
Djorkaeff, qui aurait dû être nvans 
tagé, sembla être souvent gêné dans 
ses évolutions. 


NIVEAU TECHNIQUE 


En raison même de ces condi- 
tions de jeu assez particulières, le 
niveau technique du match ne fut 
pas très bon, I y eut ainsi des 
contrôles de balles, des dribbles et 
des passes manquées, Mais il y eut 
aussi d'excellentes choses réalisées 
grâce - à In présence d'excellents 
techniciens comme Herbet, Do- 
glinni, Di Nallo ou Hausser, À 
lénumération de ces noms, on 
s'aperçoit s'ailleurs que le niveau 
technique individnel des Espoirs est 
peut-être plus élevé que celui des 
Tricolores À qui jouèrent dimanche 
au Parc, 


DISPOSITION 
TACTIQUE 


Les deux équipes présentes au 
Parc jouèrent, suivant un système 
adopté et généralisé en France de 
puis la dernière Coupe du Monde, 
le désormais classique 4-2-4, Si 
celui appliqué par la sélection A 
souftrit de ses points faibles hubi- 
tuels, celui de la sélection des Es- 
poirs sembla plus équilibré, plus 
rationnel et plus efficace, On re- 
marqua ainsi que les deux arrières 
centraux Desremeaux et Degeorges 
se  complétnient admirablement 
bien : le premier, grand, puissant, 
très bon de la tête, le second intel- 
ligent, et toujours bien placé, On 
remmarqua aussi une meilleure oceu- 
pation du terrain, un jeu fréquent à 
trois, un soutien plus constant du 
porteur du ballon et, en première 
mi-temps, le rendement que peu- 
vent apporter des ailiers types de 
débordement comme Simian et 
Hausser, Par opposition, on cons- 
tata une fois de plus que Charles- 
Alfred et Artelesan étaient des dé- 
fenseurs du même type, redoutables 
démolisseurs mais ne semblant pas 
être les arrières centraux types et 
complémentaires qu'exige le 4-2-4. 
On regretta aussi chez les A la 
dispersion des forces sur le terrain, 
l'éloignement fréquent des deux 
avants cèntres et la répugnance de 
Lech à rester dans son rôle d'ailier 
de débordement, 


Les onxe de Fronce À. Debout, de gauche à droite : Garnier, Aubour, Djorkaetf, 


Chorles Alfred, Artelesa, Bosquier, Accroupis : 


Lech, Simon, Guy, Goujon, Sauvage, 


{Photos André Lecogq, Robert Legros et Christian Rochard,.) 


CHACUN SA MI-TEMPS 


Ce match sans enjeu n'ayant 
connu ni âpreté, ni affrontement 
sérieux, il ne connut guère de re- 
bondissements. Ainsi chaque équipe 
eut sa mi-lemps, les Espoirs"domi- 
nant d’indiscutable façon la pre- 
mière, les À dominant la seconde 
de fagon moins évidente, mais bû- 
Ussant alors un succès qui parais- 
suit très compromis au repos, 


Les Espoirs dominérent, en 
[1] effet, cette première mi-lemps 
de manière inquiétante. Par leur 
vivacité, leur entente collective et le 
rayonnement de Dogliant, Herbet et 
et Di Nallo, ils bousculèrent leurs 
ninés et firent croire pendant un 
moment que l'addition serait lourde 
pour l'équipe A. Les Espoirs se 
créèrent de nombreuses occasions 
mais souffrirent d’un mal que l'on 
connaît bien, c'est-à-dire de l'ab- 
sence d'un véritable buteur. 


En seconde mi-temps l'équipe 
A ne réussit. jamais à domi- 
ner comme l'avaient fuit les Es- 
poirs au cours des 45 premières 


Plongeon et arrêt d'Aubour devant Artelesa. 


minutes. Sa réaction fut vive et 
soutenue, mais {il est vrai que: les 
circonslunces jouèrent pour elle, 
notamment sur un deuxième but 
assez litigieux, 


Di Naollo a été brillant au Pare :1 
il tire ici devant Artelosa, 


TROIS BUTS 


15* minute : Herbet réulise un 
exploit remarquable sur le côté 
gauche, Feintant une rernise sur In 
droile, il déborde deux opposants 
sur la gauche et réussit à centrer 
sur ln tête de Di Nallo, La balle 
brosaée lobe Aubour et rentre dou- 
cement dans les filets. 


48! minute » Le but d'égnlisation 
des ‘A ‘est acoucilli dans l'indiffé- 
renve générale, Après une passe de 
Simon, l'avant centre siéphanois 
Guy est plus vif que ses opposants 
et trompe Schuth d'un tir croisé de 
près. 


56! minute : C'est encore Guy qui 
marque d'un tir violent de 10 m 
décoché du côté droit après une ac- 
tion assez confuse et litigieuse, En 
effet, cette action avait été entn- 
chée de deux « mains », L'une d’un 
défenseur des Espoirs, l’autre de 
Goujon dont le tir fut repoussé par 
la défense avant d'être repris vic- 
torieusement par Guy, Notons en- 
core que le juge de touche avait 
levé son drapeau et semblait indi- 
quer un hors-jeu où une faute préa- 
lable. 


LES OCCASIONS 
DE GOUJON 


Bien que l'équipe des Espoirs ait 
nettement dominé la première mi- 
temps, c'est Goujon qui eut trois 


COGNAC 


IS = MOUNIE 


d'Espoirs ef d'espérance 


Les onze Espoirs du Parc. Debout, de gauche à droite : Brucato,. Herbet, 
ageorges, Andrien, Desremeaux, Schuth. Accroupis : Simian, Dogliani, Valls, 


belles occnsions au cours du pre- 
mier quart d'heure, muis les man- 
qua. 


1 minute : Goujon s'échappe, 
résiste à Desremeaux mais son tir 
frôle un montant, 

2° minute : Belle action Herbet- 
Di Nallo. Tir de celui-ci k côté. 


6" minnte : Centre de Hausser 
et tir de 20 m de Dogliani bien ar- 
rûté par Aubour, 


9 minute £: Un centre de Simian 
cut dégagé de justesse en corner 
par un défenseur À, La reprise du 
volée de Simian est mal ajustée, 

10" minute : Belle action Simon- 
Guy-Goujon, Celui-ci bien placé 
bre encore dehors. 

lt iminute : Sur une passe en 
profondeur de Dogliani, Hausser est 
en possession de la balle à l'entrée 
de lu surface, II talonue pour Di 
Ncllo dont le tir frûle le montant, 

12° minute : Tir de Dogliant dé 
20 m, bien arrêlé par Aubour, 

14° minute : Action Sauvage-Guy- 
Goujon. Celui-ci, seul k 6 m, tire à 
côté, 

2% minute : Tir de Dogliani de 
20 m au-dessus de la barre. 


Hausser, suivi par DI Nallo, s'envole sur 
son aile, poursuivi par Djorkaeli, 


28 minute : Hausser parti du 
milieu de terrain déborde magnifi- 
quement sur la gauche, Son centre 
est dégagé « in extremis » par la 
défense adverse, 

29 minute : Belle action Lech- 
Guy. Lech récupère la bulle, dé- 
borde, et centre à bout portant, 
Schuth intercepte, 

30" minute : Tir de Dogliani de 
20 mètres. 

M minute + Tis soudain de Hér- 
bet de 20 m dans le coin droit des 
buts d'Aubour, Celui-ci doit plon- 
ger. 

38° minute 1: Di Nallo dribble 
Charles-Alfred, mais adresse un tir 
aveugle. 


LA DISTILLERIE 


DE LA 


SUZE 


Dit Nallo, Hausser. 


41" minute : Ceutre de Lech en 
retrait, Schuth sort, Goujon, seul 
à 8 m, tente le lob, mais le manque. 


46" minute : Herbet, en opposi- 
tion avec un ndversaire alors qu'il 
allait au but, est déséquilibré, Pas 
de faute, estime Varbitre, 

61° minute : Tir de Sauvage qui 
rebondit sous la barre, Guy re- 
prend de la tête mais La balle passe 
au-dessus, 


72° minute : Tir terrible de Sau- 
vase et remarquable arrêt de 
Schuth, 


.. 84" minute : Montée de Djorkneftf, 
Guy et Simon, seuls devant Schuth, 
manquent l'occasion, 


INCIDENTS 


Des incidents, El y en’eut fort 
peu au Parc et il est vraisemblable 
que l'on doit ce côté amical au fait 
qu'il n'y avait pas d'enjeu, et que 
les joueurs ne voulaiént pas risquer 
une grave blessure sur ce terrain 
dur. H n'y eut done pratiquement 
aucun incident, si ce n'est deux ou 
trois gestes d'anti-jeu de Charles- 
Alfred qui ceintura son adversaire 


diveet, en seconde mi-temps, L'ar- 
bitre M. Tricot n'eut donc pas 
beuucoup de travail. [| arbilra d'une 
manière < bon enfant », siffla peu 
mais vit surtout sa tâche fucilitée 
par l'extrême correction des 
joueurs. 


LE NUMERO 1 
A DOGLIANI 


Des 22 joueurs présents au lurc, 
c'est suns doute le jeune Angevin 
Dogliuni qui fit la plus forte im- 
pression, Durant un# mi-temps, 
l'ancien joueur de l'OM, fit un fes- 
Lival sur un terrain pourtant diffi- 
cile, A sx technique individuelle 
remarquable qui Jui permit de 
réussir les contrie-pieds les plus 
étonnants, Dogliani fit aussi la 
preuve de su clairvoyance et de sa 
maitrise dans ses passes et ses tirs, 
Pour juger tous ces joueurs, le plus 
simple est encore de faire une re- 
vue poste pur poste, 


GARDIENS :  Aubour fit la 
preuve Qu'il n'avait Huère de 
concurrent à l'heure actuelle, Mal- 

ré une tâche rendue difficile par 
de nombreux tirs à ras de terre, il 
fut sobre, efficace et ne commit 
pratiquement nucune erreur, On ne 
peut guère lui reprocher, en effet, 
lu reprise astucieuse de Di Nallo 
sur le but marqué par les Espoirs. 
Schuth fit, lui aussi, un très bon 
match, Moins expérimenté qu'Au- 
bour, il confirma cependant les pro- 
grès qu'il a fuit depuis le début de 
la saison, Grand, athlétique, le gars 
dien alsacien se plaça bien, réalisa 
un ou deux arrêts remarquables et 
fut précis dans ses dégngements 
à la main et au pied, 


ARRIERES LATERAUX : Le 
meilleur de tous fut sans doute 
Bosquier, qui se montra autorilaire, 
sûr de lui et réussit à limiter les 
dégats devant le dangereux Huus- 
ser, Djorkaeff sembla mal à l'aise, 
nous l'avons dit, sur ce terrain 
glissant, I} chercha souvent son 
équilibre, manqua de vivacité et ne 
réussit pas toujours ses passes. An« 
drien, à un poste qui n'est pas spé 
cialement le sien, se tira honnète- 
ment d'affaire grâce à sa vigueur, 
son expérience et sa frappe de 
balle, Quant à Brucato, petit bone 
homme plein de sang, il fut peuts 
être sans génie mais d'une effica- 
cité discrète, 


ARRIERES CENTRAUX : Ches 
les Espoirs Desremeaux ét I 

korges se complétérent fort bien, 
Le premier, grâce k son gabarit et 
à sa détente domina Goujon dans le 
Jeu aérien et fit ln preuve qu'il 


Une passe de Dogllani (à droite) a trompé trois défenseurs À 1 Bosquier 
Charles Alred et Artelesa (de gauche à droite) 


était difficile à passer, Mais il cut 
un défaut, celui de ne pas toujours 
soigner la précision de ses passes 
Degorges, lui, fit son travail de 
fourmi et de colmateur de brèches 
avec Ja précision et le sérieux 
qu'on lui connaît, Toujours bien 
placé, intelligent, le Lyonnais esl 
sans aucun doute un gafçon sûr qui 
l'on peut compter, Chez les A, ni 
Charles-Alfred, ni Artelesa ne fi- 
rent un grand match. Le premier 
fut souvent confus et imprécis dans 
ses renvois, le second n'eut pus 
son efficacité habituelle, 


HOMMES DU MILIEU : C'est en- 
core chez les Espoirs que l'on 
trouve les meilleures satisfactions. 
Dogliani, nous l'avons di, fut cer- 
tainement le meilleur des 22 
oueurs. Mais Herbet, son coëqui- 
pier, n'est pus très loin de lui. Le 
eune Sedanais n'eut pas le brio de 
Angevin, mais il fut aussi utile 
et plus « présent » en seconde mi. 
temps. C'est lui qui amena le pre- 
mier but et fit la preuve, une nou- 
velle fois, qu'il était l'un de nos 
meilleurs joueurs d'avenir, Chez les 
A, le Nimois Garnier était certninre- 
ment dans un jour « sans's, Il 
courut souvent dans le vide, mavw- 
Qua beaucoup de passes et déçut 
à vrai dire beaucoup. Simon, lui, 
se fit pardonner au fil des minutes 


Goujon tente une reprise en déséquilibre, 
mais Degeorges (n° 4) était là, 


son mauvais début de match. C'est 
un peu à lui que l'équipe A doit 
d'avoir redressé la barre en seconde 
mi-temps, Mais il est bien évident 
que ce n'est pas dimanche que Si- 
mon à connu ln mellleure occasion 
do s'exprimer, 


AILIERS : On peut se demander 
{ Loch est capable d'être l'ailier 
droit de débordement dont l'équipe 
de France a besoin, Contre les Ks- 
oirs, il retomba dans ses péchés 

bituels et un jeu personnel assez 

productif, Sauvage fit un hon- 

te retour, démontra ses progrès 
collectifs et fit quelques bonnes 
shoses, Mais Îl ne s'imposa pas de 
manière irr4sistible comme on pou- 
Vait l'espérer, Simian, le Toulon- 
finis, ne brilla que pendant 20 mi- 
butes au cours desquelles sa viva- 
cité et son tranchant furent mis en 
évidence. Malheureusement il 
s'éteignit bien vite, Hausser, quant 

lui, confirma d'extraordinaires 
qualités äu poste d'ailler gauche, 11 
réalisa notamment une magnifique 
action de débordement à ln 28* ri- 
Qule, muis on peut lui reprocher 
nm manque de clairvoyance nu mo- 
ment décisif, 


AVANTS CENTRE : Des quatre 
avants centre, deux furent trés dé- 
devants, le troisième remplit hon- 
pêtement son contrat, et le quu- 
sen brilla parfois de mille feux, 

elui-ci, c'est le petit Lyonnais Di 
Nallo, qui réalisa quelques exploits 
fu Pare par ses crochets meurtriers, 
fon sens du but et son opportu- 
hisme, mais qui manqua mualheu- 
teusement de netteté dans ses ne- 
ions terminales, L'homme qui rem 
lit son contrat, ce fut Guy, qui 
#e bultit encore généreusement et 
fnurqua deux buts mais le Stépha- 
hois fut parfois trop brouillon et 

'épaula pas toujours Goujon 
tomme il l'aurait dû, Goujon, lui, 
handicapé pur le terrain, ne fut 
guère à l'aise Il sembla marqué 
par son manque de réussite un 
tours du premier quart d'heure, 

uant au petit Valls, H fut trop 
éffacé pour qu'on puisse le juger 
définitivement. Il faudra revoir Île 
jeune Nimois dans une autre occa- 
sion, 


COGNAC 


srévente — DENIS = MOUNIE 


France Football E 


GUY : 


TOUJOURS LA 


QUAND 
IL LE FAUI 


(Marcel GILLOT ) 


N dira ce que l'on voudra. On 

tournera autour, avec des € si » 

ou des « mais », n'empéche 
qu'André Guy, ce beau garçon de 
1 m 77, est toujours Là quand il s’agit 
de « planter un pion ». Ce m'est lout 
de méme pus un: hasard, Vous me 
direz qu'après tout, le rôle. d'un avant 
contre. D'accord, mais i y a tant.de 
< tuiméros 9 » qui n'ont pas l'instinct 
de: Guy, Ge n'est done pas par hasard 
qu'on lé retrouve en équipe de France, 


André est toujours à la pointe de 
‘l'action, I s'engage À fond, et il me 
semble que c'est Kader Firoud qui «à 
dit de lui : « Voilà ce que doit être 
ue véritable avant centre. Harceler la 
défense adverse, réagir vite, être bien 
placé et avoir le tir prompt. » Voilà, 
je crois, des vertus qui ont été un tant 
soit peu- oubliées par nos attaquants, 
trop enelins à « copier » les hommes 
de milieu, dont le jeu est incontesta- 
blement plus facile et spectaculaire, 


Au cours du match « A » contre 
« Espoirs » au Parc des Princes, le 
Stéphanois fut l'avant le plus en vue 
des deux lignes d'attaque, selon nous, 
sur l'ensemble de la rencontre, Il a 
marqué les deux buts de la victoire de 
son équipe avec opportunisme, comme 
il Avait marqué devant le Luxembourg, 
en championnat du monde, un but im- 
portant. 


DOGLIANI 
LA CLASSE 


A L'ÉTAT PUR | 


(Jean-Paul OUDOT ) 


A première passe manquée, ou si 

vous préférez, son premier geste 

technique fut raté exactement. 
à la 98° minute de ce match France A- 
Espoirs! Voilà qui prouve quand nième 
la- valeur de ce jeune (22 ans. depuis 
le-mois d'octobre dernier), longiligné 
t m 75) et sec (69 kilos) Méridiénal, 
« exilé volontaire » depuis lé début de 
li saison ‘pour Ja douceur du $S,C.0. 
Angevin. 

11 enchanta pendant toute la pre- 
mière mistemps un Parc des Princes 
triste et gelé, qui éprouva d'autant 
plus de joie et de chaleur (!) à appré- 
cier et supporter de la voix comme 
du geste une équipe d'Espoirs qui da- 
mait alors le pion aux chevronnés de 
l'équipe & A ». Notamment grâce à 
une bonne cohésion de jeu et. une 
sûreté, une expérience de « vieux gro- 
gnards », Incroyable mais pourtant 
vrai | 

Avec son compère (c'en est bien 
un), le Sedanais Yves Herbet, un 
a Marie-Louise » lui aussi, Jean-Pierre 
Dogliani se joua, comme un gros ma- 
tou avec une chétive souris, dé tous 
les pièges tissés par la défense quelque 
peu troublée et remuée des « À », Le 


8 France Football 


Comme nous demandions à André 
s'il préférait avoir à son côté, sur le 
terrain, un autre «< tempérament » 
comme Baraffe, où un homme de 
classe comme Goujon, il nous répon- 
dit (prudemment) : « Oh ! vous savez, 
il est difficile de se rendre compte 
sur un match el sur un tel terrain. » 


Nous croyons pourtant que le Tou- 
lousain et le Stéphanois forment un 
tandem redoutable, qu'ils ont aussi le 
même style de jeu et que, s'ils parvien- 
nent à bien coordonner leur jeu, nous 
pourrions assister à des une-deux de 
la meilleure venue. Nous en avons eu 
un aperçu au Heysel lors d'un 
Belgique-France, hélas ! négatif, 


Guy (ou centre), envers et contre tous. 


De Sochaux à Snella 


Tout en bouclant son sac, au Pare, 
André lança : « Tiens, je vais retrou- 
ver Simon, dimanche, à Nantes, en 
championnat », et un sourire éclaira 
le visage du Stéphanois. Cela, c'est le 
caractère de Guy : il pense surtout 
aux « copains » et beaucoup moins 
à lui. Il évoque souvent ceux de So- 
chaux, en regrettant qu'ils n'aient pas 
eu la même chance que lui (« avec les 
mêmes qualités », dit-il, C'est d’ail- 
leurs à Sochaux que, né à Bourg-en- 
Bresse, il fit ses vrais débuts, 


On sait qu'avant d'être nppelé sous 
les drapeaux, il fut le premier buteur 
(déjà) du C.F.A. Au retour du service 


Dogliani : quelle Facilité ! 


Marseillais d’origine « s'engouffra » 
alors comme par plaisir au milieu de 
ces énormes trous laissés, un peu inex- 
plicablement, béants devant lui, et sa 
grande classe s'étala à merveille, 
Comme ses grandes jambes Jui per- 
mettaient en outre de souffler plus 
d'une. balle de contre-attaque lancée 
ou relancée par Simon, Garnier, Guy, 


Sauvage et consorts, il apparut d'au- 
tant encore comme. la révélation du 
Pare, 

On ne peut regretler pour lui 
qu'une chose, au vu de la première 
mi-temps : n'avoir pas vu ses efforts 
et ses tirs récompensés d'un but. 

@ Quand, à la fin du match, on lui 
a demandé 4 « Avez-vous le sentiment 


militaire, il se maria, puis parla 
d'abandonner le football, de mener 
une vie paisible. 


Heureusement pour lui et pour 
l'équipe de France, le destin l'atlen- 
dait à Saint-Etienne, grâce à un 
échange avec Liron qui, lui, ne voulait 
plus réster à Saint-Elienne. Ce fut le 
début d'une nouvelle carrière, eur 
Jean Snella sut lui redonner confiance, 
La suite, vous la connaissez : ce bel 
athlète est, à vingt-trois aus, titulaire 
à part entière du Club France, et il y 
restera certainement longtemps. 


Oublié, l'André Guy hésitant et ti- 
moré, Vive l'André Guy qui sait 
«< oser » 


d'avoir fait une grande partie? » 
Jenn-Pierre a répondu du tac au le 
(avec, en surplus de son accent chan 
tant, une petite pique à l'intention de 
son interlocuteur) : « Vous savez, 
quand je joue au football, je n'ai guère 
le temps de penser : je joue bien, il 
faut que je plaise au publie. » 

La réponse était donc gentille mais. 
envoyée quand même, Vailà qui 
prouve bien son caractère : droit, en 
tier, franc, 


@ Quand on vous dira qu'il a en- 
suite déclaré avoir faibli en deuxième 
période et finalement avoué, un peu 
à-contrecœur, une légère douleur aux 
addueteurs, il aura encore prouvé son 
caractère : modeste et objectif. 

Car c'est bien vrai qu'il a faibli, 
Mais les Tricolores « À », enfin ré- 
veillés de leur torpeur et libérés du 
froid qui les tvaient complètement en- 
gourdis avant le repos; y ‘étaient un 
peu pour quelque chose, non ? 

N'allez pourtant pas penser que, 
au contraire de la première période, 
il fut complètement inexistant en 
secondé ! Mais l'équipe entière des 
Espoirs baissa de ton à-son image, 

® Quand on dit :à Dogliani qu'il 
joue bien, lance merveilleusement sès 
partenaires, possède un excellent bas 
gage technique, etc, "mais qu'il n'est 
xs-assez athlétique at nee tient » pas 
a 90 minutes, l'intéressé sourit" et 
no répond pas souvént à. ces compli- 
ments ! C'est qu'on a un peu trop ten 
dance à oublier qu'il Ia travaille, et 
rudement, sa condition physique, au 
Bataillon de Joinville (il sera libéré 
fin juin 1965) avec cet entraineur 
d'hommes et de caractère qu'est Lus 
cien Troupel ! 

@ Quand, enfin, on aura ajouté que 
le néo-Angevin a rallié tous les suf- 
frages, qu'ils soient volés par spectas 
teurs, journalistes, entraîneurs, offi« 
ciels, supporters farouches et ennemis 
pour la vie, on aura fait un grand pas 
pour connaître J.-P. Dogliani. 

U n'y aura alors plus qu'à souhaiter 
à ce joueur attachant de confirmer ses 
éclatants progrès, Il a, en tout cas, 
dimanche dernier, fait un grand pas 
vers une consécration plus réalistes 


LES ESPOIRS ONT-ILS MANQUÉ UN GRAND EXPLOIT ? | 


UN SEUL WAÏTEAU 
2, VOUS MANQUE 


Vous connaissez le célèbre vers du poète : 
« Un seul être vous manqüe et tout est dépeu- 


" plé.. » 


" qu'il 


- réhliser ce deuxième but qui eut été 


C'est, à notre avis, ce qui se produisit dimanche 
après-midi au Pare des Princes pour les Espoirs 
Français, face à ln Sélection nationale À. En effet 
il a manqué À ces jeunes, l’un des leurs, qui avait 
prouvé dans le passé qu’il pouvait amener à cette 
ormation une contribution déterminante, et en 
l'occurrence nous avons nommé Wafteau, Précisons 
d'abord : nous avançons ainsi le nom du Racing- 
man pour deux raisons. D'ubord parce que nous 
l'avons vu à l'œuvre au sein de cette équipe d'Es- 
poirs el que nous avons pu juger de sa propre 
valeur en fonction de celle de ses camarades. 

Et c'est cela qui est le plus important, ear Wat- 
tenu, qui est un athlète du football, avait apporté 
à cette formation légère et set ra ce qui lui 
manquait le plus, à savoir le poid et le sang- 
froid. 


Contrairement à. ce que l'on dit: souvent en 
sport, le poids c'étalt l'ami pour cette attaque 
dont les quatre éléments n'excédaient pas les deux 
cents kilos à eux quatre, C'est un facteur dont il 
convient de tenir compte, surtout lorsque l'on 
à affaire à des athlètes défenseurs comme Charles- 
Alfred on Artalesa. 


A Thoune, où les Espoirs avaient battu la Suisse 
(3-1) Michel Watteau -pesa sur ln défense suisse 
usa au [il des minutes au part d'un Di 
Nallo qui réussit trois bufs, Or, il ést plus que 
wrobable que si Wattenu avait joué dimanche au 
arc des Princes, il aurait permis aux Espoirs de 
absolument 
justifié par la qualité du jeu fourni, mais qui ne 
fut cependant pas réussi au moment où il devait 
l'être. Tout le problème des puce tient dans 
cette absence, et lorsque leur entraîneur d'un jour, 
Lucien Jasseron, leur dit à la mi-temps : 


UN CADEAU APPRÉCIÉ 
LES CAHIERS DE EZZ 12273 


INDISPENSABLE 
DANS LA BIBLIOTHEQUE 
DE TOUT LECTEUR 

DE FOOTBALL 


« Vous êtes passés de peu À côté d'un grand 
exploit », il avait certainement vu très juste, 

Mais pour nous qui connuissons bien les Epoirs, 
qui avons vécu leur grande victoire ncquise en 
Suisse, nôus pensons qu'ils pouvaient et devaient 
gaanens mais que leur victoire n'aurait pas eu plus 
e signification que leur défaite d'aujourd'hui, 

En première mi-temps en effet, 1ls ont enchanté 
les dix mille « mordus » qui ceinturaient la 
pelouse du Pare des Princes, pur le football qu'ils 
out pratiqué, bien que leur équipe ait été consti- 
tuée en partie de jeunes gens moyennnement doués 
mais qui avaient l'immense avantage d'avoir le 
même but, de penser la même chose, 

Pur la suite, les lacunes qui s'étaient exprimées 
chez les jeunes, et d'autre part, la valeur indivi- 
duelle de quélques «+ anciens », ont conféré au 
match un autre aspect dont l'analysé ne manquera 
pe d'enseignements pour ceux qui tenteront de 
es tirer, Autrement dit, le séleclionheur se trouve 
devant une peer de valeurs individuelles À 
RÉ desquelles il devra choisir pour constituer 
a vérilable équipe de France, et les responsabi- 
lités sont très grandes celle année qui est celle de 
la qualification pour la Coupe du Monde. Par 
exemple, entre Herhet et Garnier, Simon et 
Doglani, Henri Guérin devra faire un choix qui 
ne vaudra, selon nous, qu'en fonction de là valeur 
complémentaire qu'il décèlera parmi l’un de ces 
deux tandems possibles. 

Et c'est là que réside toute la difficulté de sa 
tâche. Comment pourrait-il éliminer un Di Nallo 
aux dribbles et aux infiltrations -déconcertants, ou 
un Guy opportuniste jusqu'a exploiter la somno- 
Jence d'un jeu de touche qui ne l'a pas signalé 
hors jeu lors de son deuxième but ? 

C'est tout l'urt d'un sélectionneur et aussi les 
difficultés de sa tâche, Nons les connaissons suf- 
fisamment pour que l'homme \ assume cette 
responsabilité ait droit à tout notre respect. 


LA 
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avec le rasoir électrique CALOR, je 
suis parfaitement rasé sans irritation” 


A la facilité du rasage électrique, CA 
LOR ajouto: perfection de coupe,dous 
ceur el silence de fonctionnement, 


Le Rasoir CALOR: 

RÉSISTANT par son moteur et son 
corps en nylon, 

PRATIQUE par sa tète de coupe aiséa 
à nettoyer et son interrupteur automas 
tique, 

ajoute à toutes ces qualités son prix 
exceptionnel, 

Si vous n'êtes pas encore possesseur. 
d'un rasoir CALOR, demandez donc 
à vos amis et à votre revendeur ce 
qu'ils en pensent, 


CALOR vous proposa également son 
NOUVEAU MODÉLE LUXE À 5 VITESSES 


Co Watteau qui a manqué aux Espoirs. 


#Oul, maintenan 


Frs 


ar. 


22 Lo Rasoir électrique 
cr . 
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France Football 


À A Nantes : 
SÉLECTION B : 2 


France B et Etrangers 2-2 (1-2, Re 
évite 20,146 fr HU pour 3.011 spect,t; 
buts 1 Dorsini (46%), Laohot (75e pour 
les B, Farlas (28), Parodi (4), pour 
les étrangers. 


FRANCE B : Carnus Grimbert (pals 
Quittet), Pert, Devaux, Poulain — Bour- 
rier, Suuudeau — Blanchet, Peollegrini 
(puis Lachot), KRodighiero, Dorsini, Enbr, 
Boulogne, 


ETRANGERS DE FRANCE : D'Armenla 
— Mautaky, Monnin, Navarro, Griffithe -—« 
Maison, Loefquist — Groschuiski, Santos, 
Purodi, Farlus, Entr. Arribus, 


NANTES. — André Maison, le Niçois 
exultait s « Vous uvez vu, on leur a 
tenu téle à vos « B >. notre technique, 
hé, elle a payé. » 


« Et si on formait une équipe de Sud- 
Américains lançuit Farins, cé serait for- 
midable,, * 


Propos optimistes d'après malch et ve- 
nant de joueurs que l'on avait peut-être 
un peu trop « chambrés » du fait de In 
diversité de leurs origines et de leurs 
qualités assez peu complémentaires à 
première vue, 


Or nos étrangers de France obtinrent 
un méritoireé match nul sans avoir ja- 
mais été vraiment surciassés ; ls se 
payérent même Île luxe de mener à la 
marque jusqu'à un quart d'heure de ln 
fin. 


Ce mateh fut disputé devant une petite 
chambrée, Ms méritait assurément mieux, 
nuls le mauvais temps se mit de la par- 
tie, La température, soudain, s'adoucit, 
na pluie succéda à Ia neige, Au coup 
d'envoi, le terrain présentn de larges 
uappes d'eau : ce qui ne fut pas sans 
influer largement sur le cours des opé- 
rations. 


Les 22 acteurs évoluèrent dans des 
conditions difficiles, le ballon, surtout en 
première mi-lemps, élant sans cesse 
freiné dans sa course. 


Les deux camps nous offrirent un 
match clair, aéré, joué sur un bon 
rythme ,compte tenu des conditions du 
match, toujours spectaculaire et-indécis 
jusqu'au bout, 


Ainsi les deux équipes remplirent par- 
failement leur contrat ; dommage, encore 
une fois que 4.00 personnes seulement 
aussistérent à In rencontre, 


Les techniciens étrangers 


L'équipe des Etrangers de France, nous 
l'avons dit, misa sur ln valeur techni- 
que de ses meilleures individualités, La 


LES HOMMES DU MILIEU 
ROIS DU TERRAIN 


France « BH 2 compta davantage sur son 
jeu collectif el su meilleure cohésion ini- 
liale. Deux siyles opposés en quelque 
sorte, môme si les disposilions tactiques 
aan de part et d'autre assez sembla- 
lex, 


Dans ce match, les homimes de milieu 
de terrain jouèrent un rôle important. 
Les circonstances imposant le jeu court 
à ras de terre, ils furent au centre de la 
nupart des actions, Par tempérament, 
ls comptaient parmi les plus actifs du 
lot, Les deux tandems Bourrier-Suau- 
dean d'une part et Maison-Loeqvist, ce 
dernier joueur à un degré moindre tou- 
tefois, prirent une place prépondérante 
dans le résultat oblenu pur leur équipe 
respective, 


Muis il ne furent pas les seuls et on 
aurait tort d'oublier les autres. 


D'une part, on a pu remarquer le tra- 
vail de harcèlement et de débordement, 
des deux aillers « B » Blanchet et Dor- 
sini : vifs, incisifs, rapides, c'est par eux 
que «+ passaient » les offensives trico- 
lürés, On regrettera que Pellegrini et sur 
tout Hodighiero ne surent où ne purent 
convertir leurs actions, Lachot qui rem- 
plaçu en seconde mi-temps le premier 
nommé se montra Jui, beaucoup plus op- 
portuniste, comme à son habitude, 


Chez les Etrangers de France, le trio + 
Santos-Parodi-Maison, aidé par Farias 
rénlisa quelques prouesses techniques et 
« calmn » Île jeu, réalisant ainsi l'objec- 
tif secrètement prévu : tenir en échec la 
formation française assez nettement fa- 
vorite, au départ, 


L'état du terrain ét par voie de consé- 
quence du ballon joux évidewment son 
rôle dans le score final. 

_ 


Le premier but fut “cependant bien 
amené ? Blanchet toujours aussi accro 
cheur poursuivit au centre du terrain un 
alluquunt « Etranger » lui subtilisa Ja 
balle, transit prestement à Dorsini} 
< une-deux » avec Pellegrini ; lailier 
toulousain dut retirer (viclorieusement), 
après que d'Arménia eut ché ln balle 
sur son permier tir. Fe 


Carnus, lui, est pius directement res- 
ponsable du premier but qu'il encaissa, 
Sur coup france botté par Farias, il laissa 
échuper de ses mains, une balle qui prit 
la direction du but. Certes, le ballon était 
très glissant, mais une plus grande vigi- 
lance de la part du gardien stadiste eut 
évité éette funeste erreur, 


Les Etrangers prirent l'avantage 5 mis 
nutes plus tard par Parodi qui récupéra 
la balle après un beau cafouillage et il 
fallut attendre Ja 75 minute pour voir 
Luchot, surgissant d’on ne sail d'où, re- 
poses de près, une tentative de Dorsini, 
ous ne jurerions pas que ce but validé 
ar M. Fauucheux n'élailt pas entaché de 
+ er 


Mais, en définitive, le résultat qui ren- 
voie les deux équipes dos à dos est légi- 
time. On se partugea nssez équitublement 
les périodes de domination et les occn- 
sions de but. La maigre assistante ne 
permit pas de créer une ambiance, mais 
nous pensons que le public s'est retiré 
satisfait, ce qui d'ailleurs est souvent le 
cas à Nantes, 


ur és Mania" sémdnnmlc Norton : 


Carnus battu 1: un but signé Farias. 


Marc BOURRIER 
Jean-Claude SUAUDEAU 


es « gagneurs > de l'équipe B 


Par leur activité inlassable, Mare 
Bourrier et Jean-Claude Suaudeuu appors 
tèrent une contribution des plus pré: 
cieuses au rendemnt de l'équipe « B « 
à Nantes, 


Le Lensois fit une première mi-lemps 
impeccable, se jouant des difficultés cau- 
sées par le terruin gorgé d'eau, Luttant 
sur toutes les balles s'imposant dans la 
latte d'homme à homme, il eut un rôle 
prépondérant lant défensif qu'ofjensif. 


A 90 ans, Bourrier arrive an summum 
de sa forme et il joint à $es qualilés na- 
turelles, qui sont grandes, une expé- 
rience déjà longue, dont il tire le meil- 
leur profil. 


C'est qu'il est déjà loin — plus de 
10 ans — le temps où ce méridional, jo- 
vial et enjoné n'était qu'un modeste se 
crétaire F mairie, le football n'étant 
pour lui qu'une distraction appréciée 1 


Ganges, son pays natal, là où ïl a 
débuté dans l'équipe de Division d'hon- 
neur locale, n'est pus si loin dé Montpel- 
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Tir et but de Dorsini contre les Etrangers. 


lier. Herpé Mirouze repéra lrès vile ce 
jeune garçon au soufflé inépuisable. 11 
l'enrôla sous les voulenrs du S.0.M, 
« C'est grâce à M. Mirouze que jui appris 
mon métier de footballeur » dit Mare, 
Avec Bonnel et Van Sam, 1! forma un 
trio d'espoirs dont on parla dans toute la 
France et notre Montpelliérain garde de 
celle période de sa vie, le meilleur des 
souvenirs, Il fit également un bref sé 
jour en Avignon, étant militaire, et joua 
sous la direction de Roger Vandooren, 


C'est sa seconde saison à Lens. « Je 
craignais son ciel gris et l'ambiance très 
particulière du Nord, dit Bourrier ; bien 
plus pour ma femme qui est aussi mé- 
ridionnle que pour moi-même, Or, j'al 
été tout surpris de constater avec quelle 
rapidité je me suis adapté. Mon accent 
prêle encore à sourire quand je suis 
dans les magasins, mais j'ai le sentiment 
d'être adopté par tous. » 


Marc Hourrier est un habitué des sélec- 
tions, Il a déjà joué avec la France « B » 
contre l'Ethiopie et surtout la Hongrie, 
On sait quelle belle victoire rempore 
tèrent les notres : « Mails, quelle équipe, 
enchaîne le Lensois ; pensez 11 y nvait 
entre autres : Michelin, Douis, Roubaud, 
Adamzyck, Baconnier, Cossou.. s 


En ce qui concerne l'équipe « À » 11 
ne fut que sur le bane de touche à 
Bruxelles ; inutile de préciser qu'il es- 
père beancoup mieux ! 


Suaudeau : la régularité 


Quant à Jean-Claude Suaudeau, tt 
émergea totalement lorsque son compère 
Bourrier « leva » un peu le pied. Ce fut 
l'homme de la seconde mi-temps, l'un 
des rares à ne pas sentir la fatigue lui 
alourdir les jambes. 


« Sa force, nous confiailon entraîneur 
de club, José Arrivas, c'est sa régulne 
riié ; « Coco » ne fait pour ninsi jamais 
de mauvais matches j et il est cupable 
de se surpasser en certaines circonstane 
ces. C'est dans une équipe un joueur ex= 
trémement précieux. » 


Cela fait quatre ans que Suaudean est 
à Nantes, il jouait auparavant dans 
l'excellente équipe amateur de Cholet, I 
fut très bon sa seconde suison sous les 
couleurs nanluises puis se maria et connut 
eñsuile un passage à vide, pour se re- 
prendre complètement la saison passée, 


Aujourd'hui, père d'un petit garçon de 
18 mois, 4 Coco » est un homme et un 
{Pol uienr comblé, aussi qgagneur dans 
a. vie que sur une pelouse. À 26 ans, il 
doit encore progresser et devenir rapide- 
ment l'un des meilleurs joueurs français 
de milieu de terrain, 
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SELECTION DIVISION Il 


. Division 11 b, Sud-Est 2-0 
(0-0), Recette 22912 fr 50 
pour 5.050 spectateur. Buts : 
Oriot (56°), Piantoni (75°), 

Danthény - G. Zwunka, Man- 
zano, Lemenan, Rodxik - Oriot, 
Giner - Rustichelll, Le Donche, 
Piontoni, Loubet, — Entr, : Gon- 
xalès. 


SELECTION SUD-EST 
Landi - Tassone (puis Isnard), 
Novi, Kabyle, Koch - Laffont, 
Chillan, Morcellin, F. 


Théo - 
Blanc, ! 


EN ï 


LA 


DELA SUZE 


DISTILLERIE 


DU STYLE 


ET DE LA SÉDUCTION 


NICE, — Le match entre la sé- 
lection de Division I et celle du 
Sud-Est, joué dimanche à Nice ne 
présentait un intérêt réel que pour 
l'équipe de Deuxième Division qui, 
dimanche prochain, rencontrera à 
Naples son homologue italien. 


C'est peut-être pour cela que 
cette équipe prit aussitôt, avec une 
belle assurance, le match en mains 
et domina pratiquement pendant 
les trois quarts de la rencontre, 


D'entrée, sous la baguette de 
Piantoni, les attaquants de Divi- 
sion IL se mirent à tourbillonner 
dangereusement autour de Landi 
et, à ce jeu, celui qui parut le plus 
fort fut bien l'homme qu'on avait 
appelé le dernier, l'Aixois Philippe 
Le Donche, qui sembla d'entrée en- 
tamer une lutte sans merci avec 
l'excellent Louis Landi, ce gardien 
de Le on dit tellement qu'il a de 
la chance qu'on arrive à constater 
gel a réellement un fameux ta- 
ent, 


Bref, Landi se lrouva toujours 
sur la trajectoire des tirs terribles 
que lui adressait le redoutable pun- 
cheur aixois, 11 dut. même, à plu- 
sieurs reprises, sortir À la désespé- 
rée de ses buts, pour contrer le 
jeune Méridional, qui fut bien Ja 
révélation de la première mi-temps. 
Mais la défense de l'équipe du Sud- 
Est, avec un excellent Novi au 
centré, faisait bonne garde et, d’au- 
tre part, de très belles reprises de 
Piantoni passèrent juste au-dessus 
dé la barre transversale. 


Au repos, l'équipe de Division IL 
n'avait pu prendre l'avance qu'elle 
méritait d'avoir, 


Muis dès cette première période, 
cette formation placée sous la sage 
direction de Pancho Gonzalès, son 
entraîneur d’un jour, s'était parfni. 
tement bien trouvée ; elle avait 
joué dans un style agréable vt 
séduisant qui sont la marque des 
matches que l'on joue sans con- 
trainte, parce qu'on n'a pas telle- 
ment peur de perdre. 


Il ne manquait, en quelque sorte, 


que les buts, pour que le spectacle 
soit complet; ces buts, on allait 


Ua 


Landi 1 11 a tenté l'impossible devont la sélection de Division 11, (Photo R. Gota.) 


les avoir en deuxième mi-temps car 
au repos, Gonzalès, fort satisfait 
de la tenue de ses hommes, leur 
avait demandé de porter néanmoins 
un peu plus de vigueur dans les 
actions offensives et, très vite, la 
Parisien Oriot qui, depuis le début 
de la rencontre, avait été le per- 
sonnage essentiel de ce match — il 
a séduit le publie niçois par sa 
constance, le fait qu’il est toujours 
où il faut qu’il soit — marqua le 
premier but d'une de ses reprises 
de plein fouet dont il a le secret, 


L'infortuné Landi en resta tout 
pantois, d'autant qu'Oriot venait de 
marquer sur une balle qu'il avait 
repoussée devant Rustichelli, et ce 
Jui-ci l'avait quelque peu bousculé, 
Le gardien nimois ne trouvait pas 
le but tellement régulier, mais il 
n'allait pas en faire une maladie ; 
c'était pour lui, et aussi pour cette 
formation du Sud-Est, un match 
sans lendemain ; l'important, c'est 
qu'on ait pu dès le départ, juger 
ses qualités, 


« Mais quand même, disait-il, 
on n'aurait pas dû Paccorder, » 
Bref, pour Landi, ce premier but 
était plus que douteux — encore 
qu'il nit été tout À fait logique. 
Le deuxième, celui parqué par Pian- 
toni, ne souffrait aucune espèce de 
discussion, 


L'ex-international se saisit pres- 
tement, avec son célèbre pied gau- 
che, d'une balle qui lui venait de 
Le Donche, et d'un court crochet, 
rempli d'une terrible force, expédia 
la balle dans le coin gauche du 
but de Landi sans que celui-ci 
puisse quoi que ce soit, Or, cinq 
minutes avant que ge but ne fut 
marqué, on avait en une assez 
grande émétion ; en effet, à la 
suite d'un choc avec Kabyle, Roger 
resta par terre ; on le releva vite } 
on s'affaira, lui-même se mit à se 
frictionner vigoureusement le ge- 
nou, Bon sang, qu'allait-il done Jui 
arriver encore, alors qu'il fait une 
saison brillante, la saison de son 
grand retour, Mais il y avait plus 
de peur que de mal, et il eut bien 
raison de rester sur le terrain puis- 
qu’il eut l’occasion de marquer un 
but ; c’est ln juste victoire de son 
équipe de deux dimanches, 


Lil 


um à: 


RE 


PIANTONI et la D. 1 | 


sans complexes à Naples 


NICE, — C'est en principé l'équipe de Division Il qui a 
joué dimanche à Nice qui sera dimanche prochain, à Naples, 
opposée à l'équipe italienne de série B. On sait que pour 
son match d'entrainement à Florence, l'équipe italienne à 
quelque peu déçu en ne faisant que match nul (2 à 2) avec 


une formation très modeste, 


Or, c'est précisément parce + ira a très bien joué que 


l'équipe française sera cons 


dans son intégralité. Elle 


pourrait même bien surprendre les Italiens par son homo- 
généité et sa façon de jouer avec ses « moleurs » que 
sont les deux Parisiens du Rod Star, Oriot et Manxano. Ce 
dernier, comme il le fait souvent à Saint-Ouen, n'hésite pas, 
en effet, à soutenir avec une grande énergie ses attaquants. 
Il l'a fait dimanche en toute quiétude parce que Giner, pen- 


dant ce lemps, se repliait pour, éventuellement, 


épauler sa 


défense où le jeu le menait, et montra uns fois encore qu'il 
était un garçon d'avenir que Pierre Pibarot et aussi Landi ont 


Giner était plus souvent 


milieu du terrain: tandis que 
droit, à qui il était permis de jouer à l'échelon supérieur 
qu'est toujours une sélection, fait preuve d'une belle œuto- 
rité et également d'intelligentes qualités offensives, comme 
en demande le football d'aujourd'hui. 


Rodzik, pour sa part, est toujours le défenseur intraitable 
qui fait son travail sans « esbroufle » et qui, pour cela, 
passe presque inaperçu, mals bien entendu son adversaire 
direct se rend compte, lul, que Rodzik est là. 


Au milieu de cela, Piantoni, impérial, distribua les balles 
et, certes, l'aisance de Le Donche «a éclipsé certains des 
ballons de Rustichelll, mais ce dernier est une force de la 
nature, un véritable ailier qu'il convient de discipliner un 
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quatrième arrière qu'homme du 


Georges Swunka, l'arrière 


Quant à Loubet, qui fut le plus malheureux de cette équipe; 
il voudra certainement se racheter dimemche prochain, Voilà 
donc les hommes que les Italiens auront devant eux, S'ils 
jouent comme ils l'ont fait à Nice, les Français pourraient 
bien sidérer les Italiens, et si l'espoir renaissait de la 
Seconde Division, ce serait assez curioux et assez mervell. 
leux pour Piantoni, par exemple, 
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Philippe LE DONCHE: 
un nouveau CISOWSKI ? 


NICE, — $i on excépte ce 
toni que de réels amateurs als 
ment toujours voir jouer —- car, 
à trente-trois ans, il est redo- 
venu le gaucher le plus célèbre 
du football français — l'homme 
qui a marqué ce match entre la 
sélection de Division IE et le 
Sud-Est, c'est assurément 16 
jeune Philippe Le Donche, 


Philippe (vingt-deux ans), 
c'est encore une découverte dé 
Germain Reigner, l'astucieux dis 
rigeant d’Aix-en-Provence. C’est, 
malgré son nom breton -— son 
père est originaire de cette pro, 
vince — un « régional », puis- 
qu'il jouait à Gardanne, à quel- 
kilomètres d'Aix, «€ J'y 

tais junior de première année, 

dit-ilavec quelque Berté, lorsque 
Gardanne s'est si brillamment 
distinguëe en Coupe de 
France, » 


Ce gaillard, si « les petits 
cochons ne le mangent pas »* 
comme on dit parfois, a toutes 
les qualités pour réussir, C’est 
un grand gabarit r 1 m 80, 
élancé, 76 kilos, beau garçon 
avée des cheveux châtain fonc 
toujours bien peignés4 bref, 

a de l'allure, une allure très 80 

née, Mais sur le terrain, Ü à 
out autant d'aisance, 


Ainsi à Nice, dès la troisième 


minute, tout le monde avait les 
yeux fixés sur lui et, au bout 
d'un quart d'heure, il avait déjà 
tiré cinq fois au but ! 


« Il y a eu cinq tirs, disait 
uelques admirateurs ; cinq tirs 
e Le Donche.. » 


Une telle répétition dans le 
tir n’est pas tellement monnaie 
courante actuellement dans 
notre football, D'où vient donc 
que ce jeune Aixois se trouve 
toujours en position favorable 
pour frapper ? C'est très sim- 
le ; il est d'abord très attentif 
À tout ce qui se passe }; il est 
toujours < en position de dé- 
part »; dès qu'un de sès cn 
marades du milieu du terrain 
est en possession du ballon, il 
est démarqué « dans le sens 
u but », comme savait le faire 
Cisowski et il appelle irrésistis 
blement le ballon sur la trajece 
toire duquel il se trouve prati- 
quement toujours, 


Il a ce jeu « sans ballon » 
cet engagement intelligent dané 
« les espaces libres > qui sont 
la marque des joueurs diable- 
ment intéressants, Sans aucun 
puce, Germain Relgner et Aix 
iennent encoré là uné nouvelle 
fortune ; on en reparlera 
rès vite, 
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Henri GUÉRIN: 


"De plus en plus de bons joueurs 
mais pas encore de grands joueurs ” 


J.-Ph. RETHACKER, — Ce match du 
Pare n'a pas manqué de souligner une 
fois encore les faiblesses de l'équipe de 
France qui a bien failli subir la loi des 
Espoirs ? 


Henri GUERIN. — En première mi- 
temps, ce fut vrai. Mais après le repos, 
les A réprirent le dessus et profitérent 
de l’inexpérience, de l'essoufflement de 
leurs jeunes adversaires, N'oublions pas 
fout de même les six où sept occasions de 
but « iromanquables » qui furent offertes 
à Goujon, À Simon et à Sauvage. Sur l'en- 
semble du match, le succès des À se jus- 
lifie par leur comportement de seconde 
mi-temps. 


J.-Ph, R, Oui, mais leur domina- 
tion fut beaucoup moins nette et sédul. 
sante que celle des Espoirs pendant 
leur brillante période, 


H,G. Il est certain qu'Hérhet et Do- 
gliani ont accompli un travail remarquaz 
ble avant le repos, Mais il est certain aussi 
ue Simon et Garnier leur ont laissé trop 
€ liberté et trop d'initiative, D'ailleurs, 
en seconde mitemps, Garnier # « serré » 
de plus près Dogliant. Et les deux demis 
Espoirs ont baissé de pied, Il n'en reste 
pus moins vrai qu'ils ont tous deux gran- 
dement séduit. 


J-Ph, R, — Môrs alors pour 
l'équipe À ? 


H. G, — Attention, n'allons quand même 
pas trop loin, fs ont encore des faiblesses 
surtout Dogliani qui ne tient pas la dise 
tance pour l'instant. 


J.-Ph.-R, Herbet est done le seul 
qui vous intéresse dans l'immédiat ? 


H.G. — Oui! car il possède plus de 
fond, plus de maturité que tous les aûtres. 


d.-Ph. R, — Vous êtes donc très riche 
en hommes du milieu, 


H.G. — Très riche, c'est beaucoup dire, 
Disons que je peux compter sur Ferrier, 
Bonnel, Herbin, Simon, Garnier, Herbet, 
Dogliani, Sans compter des garçons comme 
Bourrier ou Suaudeau qui, paraît-il, ont 
été très bons à Nantes, Mais à l’image de 
tout le football français, ln quantité n'ap- 
porte pas obligatoirement la qualité inter- 
nationale, Je pense qu'une jonrnée comme 
celle-ci a démontré une fois de plus que 
les individuulités de grande classe ne cou- 
ralent pus les rues et que nous possédons 
un lot d'une trentaine de joueurs qui, pour 
l'instant se tiennent de très près et qui se 
valent, Ce qui ne facilite pas la tâche du 
sélectionneur, 


J.-Ph, KR. Il y a tout de même eu 
en un an pas mal de révélations. Cette 
poussée est rassurante, 


H.G. Si on fait le bilan de lannée 
1964, on s'aperçoit en effet que l'équipe 
de France n necuellli pus mal de nouvesux 
jeunes : Aubour, Bosquier, Djorkaeff, 
Guy, Barafle, qui sont tous les moins de 
25 ans. Mais qui sont déjà poussés par les 
footballeurs de 20 ans, et même moins, 
prêts à prendre leur place, 


Cette saison, en moins de quatre mois, 
nous avons tenté de stabiliser l'équipe de 
France A, nous y avons fait entrer des 
hommes neufs. Et je crois que, pour l'ins- 
tant, il est difficile de ne pas leur faire 
encore confiance pour la deuxième partie 
de la saison, 


d.-Ph., R, — Pourtant, il y a encore 
des faiblesses dans cette équipe. Reve- 
nons-y, voulez-vous ? Le tandem Char- 
les Alfred-Artelesa n'n pus été très sûr 
dimanche ? 


H,G. — Charles Alfred a beaucoup souf- 


fert du froid, Et puis, les deux hommes ne 
sont pas faits pour des matches comme 
ceux-là, qui sont des matches « à blanc » 


J-Ph. KR. — Simon et Garnier ont 
done paru bien légers... 


HG. — Ils sont tombés d'entrée dans 
un mauvais coup, Mais Jacques Simon 
vaut d'être revu une fois encore, car il ñ 
montré son talent offensif en seconde 
mi-temps, 


J.-Ph, R, — Lech n'est toujours pas 
un ailier de débordement, 


H.G, — Nous en avions longuement 
parlé ensemble, mais c'est plus fort que 
lui, 1] revient toujours à l'intérieur, Mais 
qu'y a-t-il derrière ? Simian est encore 
bien tendre. 


J.-Ph. KR. Guy par contre, s'impose 
au fil des matches, 


H.G, — Oui, il prend de plus en plus 
confiance en lui, J'aurais voulu le revoir 
à côté de Baraffe. Cur Yvon Goujon, mul- 
gré quelques écluirs de classe n'est pas en 
forme et n'a plus sa fraicheur d'antan, 


J.-Ph. R. La rentrée de Sauvage a 
été satisfaisante. Mais Hausser frappe 
à la porte. 


H.G, — Sauvage, c'est incontestable, a 
retrouvé un équilibre et une efficacité, Lui 
sait percer, déborder et tirer au but, Mais 
Hausser: est trés doué lui aussi, HE faut le 
suivre; 


J.-Ph. K. C'est ce que vous allez 
faire maintenant jusqu'au mois de 
mars et jusqu'à France-Autriche 
(24 mars), dernière étape nvant Île 
voyage à Belgrade, 


H.G. Je vais effectuer, en janvier et 
février, une série de voyages d'études aux 
quatre coins de France, Je compte, en 
effet, réunir à Valenciennes (pour les 
Nordistes), à Strasbourg (Est et Franche 
Comté), à Lyon (Saint-Etienne, Lyon, Gre- 
noble, méridionaux), et à Toulouse (Bor- 
denux, Nimes), les entralneurs et Îles 
joueurs sélectionnables des clubs intéres- 
sés, Jde veux mettre uu point avec eux tous 
les détails techniques et psychologiques 
qui m'aideront dans mon travail, Je vou- 
drais qu'ils m'aident et qu'ils. compren- 
néht bien tous à quel point l'équipe de 
France doit leur nppartenir, combien ils 
doivent vivre avec elle et pour elle. Je 
pense agrémenter ces journées d'études de 
petits matehes de mise au point contre des 
équipes amateurs, Mais l'essentiel résidera 
dans l'esprit de ces réunions. F faut que 
tout le monde pense équipe de France et 
croit en elle. 


DEGEORGES ov Les faiblesses du cœur 


PEINE ai-je le temps de lui 

demander de quelle région il vient, 

que, déjà, il se lance dans des 
descriptions admiratives de la Savoie, 


« Je suis d'Annecy. C'est une ville 
formidable, en pleine expansion, Dès que 
j'oi un instant, je retourne là-bas ; l'été, 
il y e les lacs ou la montagne ; l'hiver, on 
est à deux pas des stations. Quand le 
tunnel sous le mont Blanc sera terminé, 
nous serons à quatre heures de voiture de 
Turin, La, on pourra voir des matches...» 


Je dis : « Parce que le football. » 
Mais déjà il reprend 


« Rien qu'à Annecy, il y a une très 
bonne équipe. D'ailleurs, vous la connais- 
sez, De plus, la ville est jeune, elle o tout 
l'avenir pour elle... » 


Et il s'entlomme, Moi, devont tant 
de. fougue, je reste un peu interloquée, Je 
n'ai pos besoin d'aviver la flamme, elle 
brüle de toutes ses couleurs, au moindre 
souffle, Alors je soupire: « Vous, eu 
moins, vous êtes un passionné, » 


Mais la voix se casse, se brise presque, 
regrettont déjà de s'être un peu abon- 
donnée à un enthousiasme trop délirant, 
Et ‘Lucien Degeorges dit, se mentant à 
lui-même : 


« Moi? Mais je ne me passionne 
jomois.. » 


Petit visage au teint clair, où les lèvres, 
finement dessinées, se raferment rapide- 
ment, il ao, depuis plus de deux ans, 
dépassé la vingtaine. Pourtant, les hasards 
d'un sursis font qu'il est encore au réai- 
ment, Ainsi, dons une sagesse qu'il vou- 
drait précoce, étudiée et solide, éclotent 
des spontanéités d'adolescent mal contrô- 
lées, qu'il refuse d'avouér, Quond je dis: 
# Vous êtes un fonceur. » “|| répond ! 
« Non, je suis plutôt réservé, » Mais, 


molgré une surveillance constarite, le ton 
de 565 mots contredit ses paroles, Le fond 
dé so nature est là, vigilante, toujours en 
mouvement, et, malgré lui, crie sa vérité, 


Inscrit à l'institut des Etudes écono- 
miques, il veut poursuivre ses études, mais 
cède à ceux qui l'entourent, parfois même 
à la facilité : 


« Je suis militaire, et, par définition, je 
n'oi pos beaucoup de temps. De toute 
façon, dons une chambrée, on est seixe. 
Comment voulexevous travailler ? » 


Comme il ne se veut pos bottu, il se 
fabrique une morale à so mesure, refu- 
sant lo dictature des événements, per- 
suadé qu'un jour il saura les sommander. 


« Oui, je continuerai à travailler, à 
condition de faire quelque chose qui cadre 
ossez bien avec le football, Une profession 
libérale, par exemple. Là, vous pouvez 
monter votre petite affaire; vous êtes 
libre, » 


Le mot « liberté » vient enfin, et quond 
il arrive, on sait qu'il était attendu, tant 
il lui ressemble. Quand, au fond de l'eau, 
joitlit une source, ella torme, à la surface 
des flots, une boule ronde, comme si elle 
retusait de se fondre tout de suite dans un 
élément qui est pourtant le sien. || en est 
ainsi de Lucien Degeorges, qui veut 
d'obord être lui-même. 


« Je sais, je suis très actif, Je l'ai été 
dans tous Îles sports d'ailleurs, je les ai 
tous foits à fond. Je m'entraïînais tout seul. 
Dons mon enfance, livré à moi-même, 
j'ourais pu mol tourner, Par le sport, je 
m'en suis sorti, » 

Et, dons res entralnements solitaires, il 
a puisé une volonté affirmée de s'appar- 
tenir, de ne dépendre que de lui seul, Il 
éciate.; 


HG, — Charles-Alfred a benucoup souf- 


À nouvéau, la passion est à fleur de 
peau. Sous la grisaille de la vie quoti- 
diènne, il vit à l'affüt de la réussite qui 
pourra le conduire là où, en foit, il veut 
aller, et où il ira. 


Sûr dé lui, mais sûr des autres, || ferme 
le rideou dès qu'on le découvre un peu, 
frileux sous des regards qui pourraient le 
deviner, Mais les frissons ne durent pas, et 
la jeunesse l'emporte 


« 1 y a tellement d'idées à réaliser! 
Même sur le plan commercial, on peut 
tout faire... » 


Organisé, lucide, presque trop pratique, 
Il a pourtant des absences étonnantes qui 
le font vaciller, || se connaît, s'étudie, et 
se juge durement, sans rien faire pour se 
Corriger vraiment, comme 5'il se préférait 
quelques défauts. 


« Un jour à l'école, j'ai dû faire un 
portrait moral de moi-même. J'aurais dû 
vous l'apporter, 


— Alors, dis-je, recommencez, rien que 
pour voir... 


— Voilà, je suis assez équilibré, je fais 
bien la part des choses... 


— Et puis? 


— C'est difficile de se juger, Théori- 
quement, ço va très bien, mais, pratique+ 
ment, je connais bien mes défouts….. il y 
a des trous. » 


La voix reste en suspens, comme s'il 
était étonné de retrouver tous les jours les 
mêmes vérités, ne sachant pas encore s’il 
fout les condamner ou les’ admettre, 


« Je suis un faible, » 


Sa faiblesse à lul, dans l’organisation 
claire de sa vie, c'est de céder à des élans 
qui viennent du cœur Al devine déjà, 
puisqu'il les reconnait sans les faire dis- 
paraitre, que €es faiblesses ‘sont des forces, 
Et beintôt il saura que le Cœur a raison, 


FOOTBALL 


Par Gabriel HANOT 


E football fait volontiers appel 
à la magie, voire à la mys- 
tique, 

Les équipes sont si proches l'une 
de l'autre, de valeur si sensiblement 
égale, qu'un simple détail suffit 
souvent à inverser le résultat et 
qu'on est tenté de recourir à des 
secours extérieurs au jeu même. Le 
réel, le visible, le tangible reçoit 
l'aide de l'immatériel, du transcen- 
dont, du secret. 


Lo 


Certains footballeurs ont la foi et 
recourent à la religion, Avant le 
coup d'envoi, Pelé cherche discrète- 
ment un endroit tranquille comme 
a salle de douches, où il s'isole du 
monde bruyant et se concentre 
pour toucher son front, sa poitrine 
et ses épaules. Les Brésiliens, et en 
général les Sud-Américains, effec- 
tuent fréquemment un signe de 
croix en entrant sur le terrain, pour 
se placer sous la protection divine, 


D'autres, comme Combin, se 
contentent de prendre entre le pouce 
et l'index la médaille qu'ils portent 
ou cou, voire de la baiser. Le 
regretté Trello Abbegglen, de 
l'équipe de Suisse et de Sochaux, se 
signait et mettait un genou à terre 
en entrant sur le champ de jeu. 


Mais il est des moyens et procé- 
dés qui relèvent purement de la 
magle. Por exemple, certains 
joueurs prennent garde, avant le 
match de ne pas fouler les lignes 
blanches de but, de touche, de déli- 
mitation des surfaces. Tel autre 
entend conjurer le sort en pénétrant 
le dernier de son équipe sur le 
champ de jeu. Le gordien prend à 
pleines mains les filets de buts, afin 
de les exorciser et de les rendre in- 
touchables au ballon. Julien Darui, 
en se rendant près de sa « cage » 
faisait demi-tour et, du talon, en 
reculant, traçait sur le gazon une 
ligne aboutissant au milieu de sa 
ligne de but. || voulait ainsi occu- 
per plus facilement, et plus sûre- 
ment, le centre de la ligne de 
7,32 m, non sans inciter indirecte- 
ment le tireur adverse et son ballon 
à suivre la trace dessinée et à 
viser, non l'angle gauche ou droit 
des filets, mais le centre où veilloit 
le gardien, 

J'ai aussi observé Di Stefano 
allant palper les montants cylin- 
driques, et non parallélipipédiques 
somme sur lé éontinent, du but 
adverse, en première mi-temps de 
la finale de la Coupe d'Europe 1960 
(7-3), à Glasgow contre Francfort, 
comme pour les prier de ne pos 
s'opposer à l'entrée du ballon, 


MAGIE 
MYSTIQUE 


MAGNÉTISME 


Les marques de superstition sont 
infinies. Citons encore, interprétées 
comme un malheur, la présencé de 
tel ou tel dirigeant, ou l'affectation 
d'un vestiaire qui passe pour 
néfaste tandis que l'autre porte 
bonheur. 

PA 


Mais retenons l'histoire du ves- 
tiaire considéré comme bénéfique 
ou maléfique : elle comporte, plus 
qu'une superstition gratuite, un 
souvenir vécu, une habitude enre- 
gistrée. 

Nous passons là à la mystique la 
plus curieuse et la plus importante 
du football, qui concerne l'avantage 
de l'équipe jouant sur son terrain 
et le péril de la défaite qu'elle 
court sur le terrain adverse. 

Pourtant les terrains se valent ; 
ils sont interchangeables pour ce 
qui a trait aux dimensions du 
chomp de jeu (90 X 45; 
100 X 60; 110 X 70) et à l'ho- 
rizontalité du sol. 

Il n'en fut pos toujours ainsi. Je 
me rappelle qu'à Boulogne-sur-Mer, 
outrefois, le terrain avait une forte 
déclivité, et que, de plus, il était 
situé sur une falaise dénudée, 
balayée par le vent du large et 
nommée le Moulin Wibert, sans 
doute parce qu'un moulin à vent y 
était dressé dans le passé et 
n'avait pu y tenir. Quand le vent et 
la pente se dirigeaient dans Île 
même sens, ils conjugaient leurs 
efforts et le résultat était surpre- 
nant. Bottée de l'ouest vers l'est 
sur coup de pied de dégagement de 
but, la balle oboutissait facilement 
au-delà de la ligne de but opposée, 
Contre la montée et le vent, il était 
malaisé de franchir la ligne da 
démorcation des 17 mètres, sauf si 
la balle roulait à ras de terre, 
Dans le cas contraire, elle était 
bientôt enlevée par le vent, faisant 
demi-tour et finissait en corner, 
contre le camp qui avait pensé dé- 
goger la balle et dont le gardien 
était trop heureux d'avoir échappé 
à la poussée du tourbillon. 

Cette période romantique du 
football, il y a plus de cinquante 
ans, a cédé la place au réalisme et 
ou temps de l'efficacité, sans que 
la mystique du terrain se soit éva- 
nouie, L'avantage du match chez 
soi et le handicap du jeu au-dehors 
subsistent, et nous sommes amenés 
à en donner les raisons. 

LA 


Nous nous savons traversés par 
des ondes électro-magnétiques do 
toutes sortes. Si nous ouvrons notre 
transistor à la recherche de quel- 
que émission radiophonique, nous 
restons stupéfaits du nombre de 
postes, proches ou lointains, qui 
nous proposent leurs paroles ou 
leurs chants, Sans que nous le per- 
cevions le moins du monde, sans 
même que nous le sentions confu« 
sément, nous sommes environnés, 
cernés, pénétrés par ces sons, 
ces courants, auxquels notre sys- 
tème nerveux est accessible, 


Donc l'équipe jouant sur son ter- 
rain baigne dans un climat favo- 
roble, tandis que, sur terrain 
adverse, elle se meut dans une 
atmosphère peu familière, 


Quels sont les signes particuliers 
qui viennent à son aide sur le ter- 
rain bien connu? Ils sont ténus : 
main courante outour du chomp de 
jeu, écran d'un bouquet d'arbres, 
pylônes de projecteur, panneaux de 
publicité, emplacement des gradins, 
architecture de tribune, silhouette 
de maisons voisines, et, naturelle- 
ment, présence et attitude du public 
local, 


Vous remarquez qu'il s'agit de 
points de repère, de simples impres- 
sions, de notations impalpables, 
d'enregistrements subtils et incon- 
trôlobles, d'habitudes pour la plu- 
port visuelles. Mais comme dit le 
Philosophe, l'habitude invétérée ne 
sa convertit-elle pas en seconde 
noture aussi chez le footballeur ? 
En tout cas, le subsconcient agit sur 
les équipiers qui croient à leur 
chance lorsqu'ils reçoivent l'adver- 
saire ét se sentent diminués sur ter- 
rain adverse, Des statistiques ont 
été établies et l'on s'accorde à dire, 
et à penser, qu'une victoire à domi- 
cile est normale et qu'un succès au- 
dehors est imprévu et mérite d'être 
opprécié comme un exploit, à tel 
point qu'une équipe à l'extérieur est 
considérée comme menée au coup 
d'envoi por 2 buts à 0. La loi n'est 
pas strictement mathématique ; elle 
se vérifie pourtant d'ordinaire. Ainsi 
Reims, victorieux de Metz por 2-0, 
au stade champenois, est battu par 
le club lorrain (1-0) huit jours plus 
tord au stade de l'Ile-Saint-Sympho- 
rien, C'est dans l'ordre des choses. 


L'influence d'un public favorable 
prévaut-elle, par ses encourage- 
ments et ses cris, sur la mystique 
du terrain habituel ? 11 y a là ma- 
tière à discussion. Récemment, au 
Porc des Princes, Reims joua mieux 
que ‘le R.C. Paris, eut pour lui les 
20.000 spectateurs, pour l'ensemble 
des Parisiens, et fut défait par 4-3, 
La mystique du terrain l'avait em- 
porté sur la chaleur de l'ambiance, 
Les fictifs 2-0 du départ avaient 
donné l'avantage final au RC. 
Paris. 


Quand d'ordinaire deux équipes 
jouent à tour de rôle sur le même 
terrain, l'avantage théorique ne 
risque t-il pas de disparaître ? Sui- 
vons deux des meilleures équipes 
du monde : le Milan A.C. et l'inter 
de Milan qui se succèdent, di- 
manche après dimanche au terrain 
de San Siro, Quand elles sont face 
à face, en championnat d'Italie, 
ne sont-elles pas, toutes deux, 
avantagées, ou désavontagées ? Au 
match aller, Milan A.C. qui était 
censé, selon l'ordre du calendrier, 
recevoir l'Inter, gagne por 3-0. 
Nous verrons si, toutes choses étant 
égales d'ailleurs, l'Inter, fort à son 
tour de l'avantage théorique de 
2-0, prendra sa revanche ou match 
retour, comme le voudrait la mys- 
tique du football, 


du 
LL 


Quoi qu'il en soit, 1! nous paraît 
recommandé, non pas de laisser en 
friche la vie intérieure,  sub- 
consciente des joueurs de l'équipe, 
mais de cultiver avec soin l'être 
humain comme on entraine les 
muscles. En nous bornont au cas 
qui nous préoccupe ci, il serait 
utile, au lieu de voir une fois par 
saison chaque terrain adverse, de 
familiariser les hommes par une 
connaissance plus complète, plus 
approfondie, grâce à des visites, ce 
qui n'est pas commode, et surtout à 
des projections commentées de 
cinéma ou de photos. De la sorte 
sera rendu plus proche cé qui parait 
étrange et surprenont, et ce qui est 
une cause de défaite. 


Evidemment, tout cela n'a pas 
l'importance des  dribbles, tirs, 
charges et fointes; seulement, en 
football comme dans les autres 
disciplines, la goutte fait déborder 
le vase, 


France Football 


Après la trêve du 27 décembre, mise à 

profit por les matches inter-sélection, ou 
rofit de la Division |, le championnot de 
ivision ! repart, avec la dix-huitième jour- 
née qui morquera le début des motches 
retour, 

La Division |t, elle, est mobilisée pour le 
match contre son homologue italienne à 
Noples, Une rencontre en retard sera pour- 
tont jouée : Limoges-Béxiers, 


© ANGERS (17) - 
LYON 1 (2-5) 


Pour ANGERS, une belle 
prendre at l'échec à Nimes le 20 décembre 
à effacer, Mais « pelile » attaque, 

LYON n'avait pos perdu depuis le 25 oc- 
tobre (ls fameux 0-6 à Saint-Etienne), lors- 
qu'il s'inctina à Toulouse le 20 décembre 
(2-3). 

LA SAISON DERNIERE # maich nul (1-1), 
le 8 décombre 1963. 


PRONOSTIC : MATCH NUL, 


& SOCHAUX (3) - 
ROUEN (11) (4-0) 


SOCHAUX, oprès un possage à vide en 
octobre, s'est bien repris, saut. le 20 dé. 
tombre (battu 0-3 à Lille). 

ROUEN perd rarement et son mauvais 
début de saison paraît oublié, Mais il est 
en ovonce pour les nombres ds matches 
joués chez lui (10, contre 7 à l'extérieur), 

DERNIERE REFERENCE # maich nul (1-1) 
le 17 décembre 1961, 


PRONOSTIC : SOCHAUX. 


revanche à 


Coupe de France 


(6° four) 


PAS DE PITIÉ 
CETTE FOIS-CI... 


Bonne année au Championnat, avec les matches retour 


LES BLEUS (Strasbourg) CHEZ LES ROUGES (V. À) 


contres) . 


(10), 


LA SAISON DERNIERE :; 
22 septembre 1963, 


@ SEDAN (10) - 
BORDEAUX (4) 
(1-5) 


SEDAN s'était fait étriller ou match aller, 


mais, depuis, les nnées ont changé et, 
depuis le +7 novembre, le F.C.S. a récolté 
neuf points en sept matches, 

BORDEAUX effectue actuellement une sin- 
utière remontée, Il est certain que c'est 
‘une des équipes les plus solides du cham- 
pionnat, 

LA SAISON DERNIERE +: vicioire de Bor- 
deaux (4-2), le 15 septembre 1963, 


PRONOSTIC 1: MATCH NUL, 


BESANÇON, — Les nmateurs de 
Montbard avaient sans doute jugé 
qu'ils avaient largement rempli 
leur contrat en obligeant Besan- 
çon à jouer un Second match, En 
tout cas, dès le début de celui-ci, 
dimanche, on comprit qu'ils ne 
croyalent pas en la possibilité 
d'une nouvelle bonne performance, 
et qu'ils ne pouvaient même pas 
limiter les dégâts en misant sur 
leur combativité, leur enthousiasme 
et leur obstination. 


© VALENCIENNES (1) - 
STRASBOURG (7) (3-3) 


VALENCIENNES a vu sa belle série de succès ou de matches 
nuls interrompue à Bordeaux le 20 décembre, Son point faible : 
une faible attaque (un seul but pour les trois dernières ren- 


STRASBOURG va nettement mieux : 
n'a subi qu'une seule défaite lors de ses six derniers matches (huit 
points). Le R.C;S, demeure pourtant le champion des « nuls » 


PRONOSTIC : VALENCIENNES. 


il a des spectateurs et il 


victoire (1-0) de Valenciennes le 


® RENNES (12) - 
NIMES (5) (3-2) 


RENNES est en perte de vitesse, oprès 
avoir donné de grands espoirs à ses sup- 
porters : trois défaites successives, 

NIMES à sonsiblemant fléchi deouls début 
novembre. Il otlend peut-être un temps 
plus clément, 

LA SAISON DERNIERE 1: victoire de 
Rennes (3-1), le 20 octobre 1963, 

PRONOSTIC : RENNES, 


© ST-ETIENNE (9) - 
NANTES (6) (1-4) 


SAINT-ETIENNE paroît report! du bon 
pied ; cinq points recueillis ou cours de ses 


(Marcel GILLOT ) 


trois derniers moiches. À quand « l'écla. 
ternent » de von utlaque, 

NANTES n'a pas perdu depuis le 22 no- 
vembre, C'est l'équipe qui ploït et qui 
marque des buts (mailleure ottaque de Di- 
vision 1}, 

LA SAISON DERNIERE : large victoire 
(6-1) de Saint-Etienne le 8 décembre 1963, 

PRONOSTIC : SAINT-ETIENNE, 


@ LENS (15) - 
TOULOUSE (8) 
(2-2) 


LENS o bien du mal à reprendre le des. 
sus, Sa dernière défaite (à Strasbourg) a 
été bien lourde : trois buts encaissés, zéro 


marqué. 

TOULOUSE paraît vouloir devenir l'équipe 
la plus dangereuse des matches retour. La 
défense est porrméoble mais le T.F.C, à eu 
des «x malheurs », 

LA SAISON DERNIERE : victoire de Lans 
(2-1), le 22 décembre 1963, 

PRONOSTIC : MATCH NUL, 


@ MONACO (16) - 
LILLE (13) (0-3) 


MONACO descend une pente dongereuse. 
La subvention dont il vient de bénéficier 
À an shine les choses sur le plan spor- 
tit 

LILLE, bien reposé, devroit reparoître avec 
un moral tout neuf, En tout cos, oprès uno 
mauvaise pose, ça va mieux au L.O.S.C, 

DERNIERE REFERENCE : vicloire de Mo- 
naco (3-0), le 31 moi 1959, 

PRONOSTIC : MATCH NUL, 


@ TOULON (18) - 
STADE (14) (2-3) 


A TOULON, rien ne va plus : pos le 
moindre point depuis le 25 octübre (neuf 
matches), oprès pourtant un bon début de 
saison. 

Le STADE, lui, au contraire, serre les 
dents et vient d'obtenir cinq points #n tois 
matches, Mais l'attaque est toujours bien 
pauvre, 

DERNIERE REFERENCE : vicioire du Stadè 
(2-1), le 10 janvier 1960, 


PRONOSTIC ; TOULON. 


@ LIMOGES (7) - 
BEZIERS (16) 
(2-0) 


LIMOGES remonte insensiblement au close 
sement, Mois l'attaque n'est guère convains 
cante. 


BEZIERS n'a plus rien à espérer : 
buis morqués en quinze maotthes. 

LA SAISON DERNIERE : motch nul (1-1y, 
le 15 mors 1964, 


PRONOSTIC : LIMOGES, 


neul 


BESANCÇCON-MONTBARD (7-0) 


ls renoncèrent à utiliser ces 
arguments pour tenter de prati- 
quer un bon football, Ils y parvin- 
rent souvent, mais à ce jeu ils 
étaient battus d'avance par leurs 
rivaux qui profitèrent largement 
du manque de conviction de leur 
adversaire, 

Dès qu'ils furent débarrassés de 
leurs craintes, c'est-à-dire au bout 
d'une demi-heure de jeu, les pros 
s'en donnèrent à cœur joie, Ils 
jouèrent alors comme à la parade, 
prenant tous les risques dans les 
dribbles et les feéintés. Leur excès 
de personnalité, lour désir d'aller 
jusqu'aux buts adverses pour mar- 
quer et, disons-le, une certaine 
dose de maladresse, les empéchè- 
rent d'inscrire les quelque douze 
buts auxquels Îls pouvaient pré- 
tendre, 


Bessonnart et Fruhauff se tail- 
lèrent la part du lion dans Ja 
réalisation des buts. 

L'adresse de Bessonnart lui per- 
mit d'en marquer trois, Fruhauff, 
grâce à sa persévérance, en réussit 
trois également, et Juliant fut le 
troisième Bisontin à allier l'effi- 
cacité à la qualité du jeu. 


S. GROSFILHEY. 


Bessonnart 1 sans pitié pour Montbard. 


ar 4 


ECXEN-ÈDD)) J'ORBACH-BOULOGNE (4-0) 
QUELLE REVANCHE ! 


FORBACH, — Kowal et ses hom- 
mes celumaient à tous les vents 
qu'ils n'avaient pas mérité de per- 
dre à Boulogne, où ils ne s'avouè- 
rent vaineus que sur un but mar- 
qué par Bieganski contre son camp, 
On est bien obligé de lés croire 
maintenant qu'ils ont pris leur re- 
vanche, à combien éclatante, sur 
les hommes de Cheuva, 

jeux-ci maudiront encore long- 
temps l'arbitre M. Branca, qui n’a 
pas jugé nécessaire de reporter 
une fois de plus le maich pour le 
même motif, En effet, ils ne com- 
prirent pas ue sur un terrain 
nussi enneigé il fallait frapper fort 
la balle, lu faire élreuler en demi- 
volce ct non ln caresser, ln flgnüs 
ler ou la porter exagérénrent, 

N'est-ce pas Schultz ? Celui-ci est 


connait les terrains des hivers ri. 
oureux et implacables de l'Est, 
ourquoi n'a-t-il pas donné les con- 
signes utiles et ne les n-t-il pas 
appliquées lui-même en donnant 
l'exemple en bon capitaine qu'il 
est d'ordinaire ? Mystère. 


"Tout autre fut le comportement 
de l'équipe 8orbuchoise qui s’adap- 
ta remarquablement À l'état du 
lerruin, Rarement, elle a été vue 
aussi bien inspirée, aussi hardie, 
aussi efficace, Elle était dimanche 
à l'image de son animateur nu- 
méro 1 Atamaniuk, Par quelle mou- 
che  l'ex-Merlebachois n-t-Il été 
piqué ? Toujours est-il qu'il prit le 
Hors AUX deutx, dés l'ouverture den 
hostilités, et il run une première 
fois dans les brancards à la troi- 


Déjh Boulogne comptait un but 
de retard, Quant à Forbach, il pos- 
sédait une option sur sa victoire 
finale qui ne faisait déjà plus 
l'ombre d'un doute, parce que la 
manière trop recherchée de Boulo- 
gnée ne pouvait être payante, 


Insaisissable, tranchant, subtil, 
procédant par dévintions déroutan- 
tes, Atamaniuk donna le ton tout 
au long du match, Il faut ajouter 
que ses camarades eurent le mé- 
rite de se mettre au diapason, sur- 
tout Hiegel, auteur de deux buts, 
Celn suffit pour donner aux Nor- 
distes, principalement en seconde 
mi-temps, en l'espace de quelques 
minutes d'une grande intensité, une 
leçon de réalisme dont ils se sou- 
viendront longtemps. Une telle 
euphorie est plutôt rare à Forbach. 
Raison de plus pour la mettre en 
exergue, 


L'avenir nous dira si ce n'était 
qu'un feu de paille ou, au con- 
traire, l'aube d'une ëre nouvelle, 


Hiegel (à dr.) 


DE) ; FE 


: il a fait souffrir Boulogne. 


pourtant d'origine alsacienne, Il sième minute, A.-]. BOULLIUNG. 
DIVISION 1 COMPOSITION DES EQUIPES BUTS RECETTES COMMENTAIRES MERE 
FORBACH 4 (1) FORBACH, —  Bachortz — Urbaniak, Bie- 3° Atamaniuk (F) 1.949 F. Forbach avait à cœur de prendre sa revanche, FORBACH : Tous 
anski, Wilker — Kowal, Schwinn — Perfing, | 60° Houssélstein 654 spect, Il F4 est parvenu au-delà Me toute espérance, | les joueurs. 
iégel, Housselstein, Atamaniuk, Gricnr, — F S'adaptant mieux que les Nordistes aux condi- 


(F.) 
Entr. ; Kowal, 61° Hiégel (F. tions atmosphériques et à l'état du terrain, Îles BOULOGNE : 


69 Hiégel (F. hommes de Kowal :pratiquèrent un football |. Bolton,  Dewilder, 
BOULOGNE 0 (0) BOULOGNE : Moine — Irrigoyen, Turcl, Bol- : ÿ 
ton, Kula — Dewilder, Zapeta -— Montagne, De PE dont Atamaniuk fut le grand Montagne, Schultz, 


Hess, Schultz, Gasser, Entr. : Cheuva. 
Arbitre : M. Branca. 


14 France Football 


Le football-spectacle 


« Je considère qu'à son plus haut 
niveau, le football doit dépasser le 
cadre strictement sportif pour se rat« 
tacher à la notion du spectacle, Exac- 
tement, je dis que c'est un « spec- 
tacle sportif », au même titre que 
quelques autres, d'atlleurs, Parmi les 
spectateurs, qui assistent chaque #6. 
maine aux différents matches, com 
bien y sont venus pour voir du rar 


tondu, que l'intérêt massif, provoqué 
ar ce spectnole, se réperoute ensuite 
usqu'à la base, en retrouvant, au fur 
‘et à mesure qu'i descend l'échelle, 
sa seule valeur de sport, Mais, dans 
le même sens, je considère que toute 


ent, dans 
à tout l'édifice, jusqu'à la base. 

Ce point étant acquis, j'estime que 
la «seule solution réellement valable 
pour l'organisation du sommet de 
cette pyramide est une organisation 
fondée sur le professionnalisme inté- 
gral des joueurs. Pourquoi ? Parce 
que le fuit d'avoir à fournir chaque 
semaine un spectacle valable, d'un 
niveau au moins identique à celui 
garanti par les autres qui s'offrent 
au choix du publie, demande du tra 
vail et que celuli-ol ne peut se faire 


effioncement que dans le cadre d'une * 


journée qui lui est netièroement cousa- 
crée, Certes, on me rétorquera qu'au 
jourd'hui, Seden et ses demi-pros 
fournissent un épectacle au moins 
aussi valable que le Slade et ses pros 
complets, C'est vrai, mais c'est que 
le niveau du spectacle fourni par le 
Stade est à critiquer ob netlement 
insuffisant par rapport à oe qu'il 
devrait être, 

+ Car, j'estime qu'une vraie élite pro- 
fosstonnelle devrait couramment four- 
nir un jeu d'une qualité tout autre 
que celle qu'elle nous prodigue actuel 
lement, 8i tous les débats ne portent 
que sur ce qui est présentement 

au public, mieux vaudrait s'en désin- 
térosser, » , 


Dee _‘ 

* Nantes. 

C'est vrai, Le procès engagé 
m'est pas celui du football pro- 
fessionnel (qui à fait ses preuves 
dans ua certain nombre de pays), 
mais de la formule et des mœurs 
motuelles üu professionnalisme 
français. 


Le prix 
de nos équipes ! 


« Voici une lettre qui risque de 
faire « rigoler » doucement quelques 
trésoriers de club, au ens où vous 
la publieriez, A force d'entendre dire 
que le 1ootbail professionnel était pau. 
vre, je me suis Livré. à un petit jou 
pour montrer le contraire. Voiol, en 
effet, en francs notuels, la valeur de 
chaque équipe de division Y, Pour 
cela, J'ai ndditionné Les sommes qui 
Auralont été payées (ou du moins sup 

payées) cette semaine pour 
le transfert de chaque joueur, Ces 
chiffres sont ussex sérieux puisque 
basés sur ceux communiqués au pus 
blic lors de la dernière intersuison. 
Voici donc quels sont les résultats 
que j'ai obtenus : 

Lyon : 1.690.000 PF ; Saint-Etienne ! 
1.600.000 F ; Monaco : 1600.000 F; 


650 Touton : 600.000 PF ; Sbras- 
bourg : 550.000 F ; Toulouse : 500,000 ; 
Angers, Lille, Nimes : 450,000 P; 
Sedan, Sochaux : 400,000 F, 

Je ne pense pas que ces chiffres 
soient exagérés puisque le transfert 
de Combin s'est monté à 1000,000 et 


t une 
que le football souffre d'une 
carence de ln part des dirigeants, » 

4-7. CHUDIAU, 
Beaurepaire-d'Isère, 


Kopa et la sélection 


« Mes onmarndes ot moi-même 
avons été proprement stupélalits do 
voir que le nom de Raymond Kopa ne 
{ pas sur ln liste de In sélec- 
tion de Division IL oppasée à l'équipe 
du Sud-Est le #1 décembre. Kopa ne 
le meilleur attaquant de 


fl est cité dans les meilleurs et ce 
n'est pus les 25.000 spectateurs du 
récent Racing-Roims qui me aontra+ 
diront, Guérin objecte l'âge de Kopa 
mais, tant qu'ün joueur est bon, né 
doit-on pas l'utiliser ? À quel âge 
Di Stefano a-t-11l joué ls finale de 
la dernière Coupe d'Europe ? Et à 
quel âge Stanley Matthews jounit-il 
encore en équipe d'Angleterre, ou 
Rahn en équipe d'Allemagne ? Non, 
il n'y à vraiment plus de raisons de 
s'opposer systématiquement à Kopn. 
1 méritait certes une sanction pour 
son attitude de France-Bulgarie 1963, 
mais cette histoire devrait être ou 
bliée depuis longtemps. Plantoni quo 
l'on sélectionné (et à juste titre) 
n'est plus de première Jeunesse, 


pare les remplagants, Je dre que 
on veut rajounir trop vite les équi- 
pes de France, On les change trop 


souvent, » 
J. CASSE, 
Dunkerque. 


"seurs adverses qui 
 commé Ia peste, 


Epaule contre épaule 


« D'abord, une équipe belge solide, 
athlétique, bonne tochnicienne, Cha 
cun de ses éléments sait courir, sau- 
ter, passer, lutter, Aucune répulsion 
à s'engager physiquement 1 les 
joueurs en ont jes moyens. 

Chez nous, one joueurs au 111 
général nettement intuffisan {on 
avait l'impression d'une équipe se- 
nlor, la belge, jouant contre une 
équipe junior), Un petit jeu, de peti- 


Des 

de la dentelle au ralenti, à ce point 
que les regroupements belges étaient 
chose facile et que la Belgique don- 
nait l'impression de jouer avec plus 
de footballeurs que Ïla France, Ja 
Mais un Français n'a fuit la loi sur 
une balle haute. Jamais, de la tâte, 
aucun joueur de Chez nous n'a pu 
disputer une balle à son adversaire. 
Tant qu'un avant centre de chez 
nous ne sera pas capable de déséqui. 
librér, épaule contre épaule, un dé. 
fenseur adverse, nous au 
spectacle qui nous na eté donné 
d'avants absolument incapables de 
marquer ou même de se placer duns 
do bonnes conditions de tir, 

Alors, si quelque Hercule s'atello À 
nettoyer les écuries d'Augins, 1 aura 
fort à faire dans certains domeines 
relevant de In Fédération, Mais fl 
ne devra pas perdre de vue, je crois, 
l'aspect du problème que je me suis 
permis de vous suggérer, » 

L, GARNIER, 
Joigny (Yonne), 


Les valeurs sûres | 


+ Que fait-on des valeurs sûres en 
France ? Je ne parle pas des valeurs 
seulement techniques, mais do celles 
qui alllent technique et robustesse, 
Que faites-vous des Bruey, Douls, par 
exemple qui sont des athlètes ? Que 
faites-vous des Kopa, Œuillas qui sont 
des petits gabarits, mais tiennent 
sur leurs jambes ? Voilà une ossature 
pour l'attaque ? Colles un Guy avec 
er gén verrez s'il en aura des 

a 

Personne ne comprend l'ostracisme 
qui frappe Kopa. Il attire la foulo 
en championnat et, en match inter 
national, {El attirernit : los défen- 
craindralent 


Pourquoi aussi cette discrimination 
de division quand 1 s'agit de ln séleo- 
tion en équipe de France ? Il y à, en 
deuxième division, nombre de joueurs 
qui seraient les meilleurs. s'ils 
étaient en première, Car là on pen 


serait à eux. 

En. conclusion, puisque nous prépa. 
ons 18 Coupe du Monde, 1] nous 
faut, contre la Yougoslavie, des va- 
leurs sûres et athlétiques, Si nous 
tâtonnons encore, nous courons à une 
grosse désillusion. dont le football 
français ne se relèvera que difficile 
ment. 

Une autre remarqué : pour! le 
stiectionneur écirte presque délibéré. 
mont l6s joueurs dont l'équipe est mul 
classée ? Est-ce toujours la faute d'un 
joueur ? : 

En deuxième conclusion : 1] faut 
sélectionner 15 joueurs dans Îles 
valeurs sûres et ne plus changer 
de quoi qu'il arrive jusqu'au 
match crucial contre ls Yougoslavie, 
C'est une condition « sine qua non » 


de 1n réussite, » 
Hervé KERDANET, 
Paris, 


Pas désastreux 


uy, La soule fois Îl l'a été, à 

raté lo but de fort peu. Voici !' 

que je proposera contre la Yougo- 
vie 1 Aubour—Diorkneff, Charles 


La trêve 
et le Club-France 


« Jo suis parmi les fidèles lecteurs 
de « France Football » et je auis par 
tisan d'un jeu plaisant et rapide, 

Après avoir condamné Thépot et 
Verriest, c'est maintenant le tour de 
Guérin, Je trouve ces critiques rtdi- 
cules. Volel ce que je proposerais #1 
J'avais des pouvoirs assez puissants 


16 et deux fois 11 


« Vous seres d'accord aves mol 
pour constater que le trop grand 
dispersement des joueurs en France 
fait que l'on assiste à un nivellement 
par le bns du football, Voir pour 
preuve le classement de ln division I, 
voir la bonne tenue des promus Tou- 
lon, Sochaux et Lille dans les cinq 
premiers et voir également le classe 
ment de la division IL qui nous mon 
tre Aix et Cannes ocarncoler dans les 
premiers, On était plutôt habitué à 
les voir en queue de classement. Cotte 
même queue de olassement où l'on 
trouve Reims, Racing et Marseille, 
so Ï n'y «a pas bien longtemps, 
ouaient les premiers rôles. 

La décision de confier la réforme 
de notre football à un seul n'est pas 
très heureuse, car l'on sait que c'est 
de la discussion que jaillit la lumière. 
Pourquoi, au lieu de chercher sans 
cesse des compromis, ne pas prendre, 
une fols pour toutes, une décision 
énergique, du genre de celle que les 
Allemands ont prise? Vous me ré. 
pondres peut-être que celn n'a pas 
été tout seul, soit, Mais c'est quand 
même une performance que de laisser 
de obté 50 ou 60 clubs de ligue na- 
tionale pour n'en garder que 16 1! Et 
on connalt le succès populaire de 
cette réforme, Pourquoi ne pourrait. 
on pas le faire en France parmi les 
38 clubé pros, dont la moitié sans 
doute n'arrivent pas à boucler leur 
budget ? 

J'irai même plus loin en ce qui 
concerne la France, Une division pro 
À 16 clubs, choisis parmi les mioux 
armés financièrement et sportivement, 
en falsant abstraction de tout favo- 
ritisme ; puis Jes autres, environ 
22 clubs, formeralent une ligue semi 
professionnelle en deux groupes de 
11 équipes réparties géographique 
ment, les deux premiers de chaque 
groupe montant en division pro, 

Qu'en pensez-vous ? » 


On lira nos Idées À 0e sujet 
dans l'éditorial de cocotte #0 
maine, 


re vous, l'autre diman- 
che, mademoiselle, ce n'était 
pas pour épier vos paroles, ni 
sad faire votre connaissance, 
ais, comme je n'aime pas les 
polémiques inutiles et qu'on me- 
naçait d'en ouvrir autour de mot, 
J'ai changé de place et je me 
suis retrouvée là, En réalité, je 
savais déjà que vous étiez de 
Sedan à l'air étonné avec lequel 
vous aviez regardé notre Pare 
des Princes, et à votre murmure 
déçu : « Je le croyais plus 
and. » ÆEt vous aviez raison. 
uand on arrive de Sedan, on est 
en droit d'exiger autre chose que 
cette armature métallique qui 
obstrue la vue, ces gradins tris- 
tement alignés, et cette te 
vieux rose qui sent l'humidité. 
Mais nous n'avions que cela à 
vous offrir, 
l'out de suite, j'ai su qui vous 
éliez (pardonnez-moi ces indis- 
crélions, mais être journaliste 
el femme développe profession- 
nellement une curiosité qui nous 
est déjà naturelle..), J'ai su qui 
vous êliez, là, toute droite, dans 
votre manteau de fourrure 
claire, quand vous avez dit : 
< Il ne faudrait pas qu'on lui 
casse une jambe aujourd'hui. » 
Effectivement, ce n'élait pas à 
huit jours de votre mariage 
u'il fallait blesser votre fiancé, 
ndré Perrin, Alors, vous vous 
êtes inquiélée, «+ Est-ce que le 
Stade Français joue dur ? Sont- 
ils dangereux ?.… » Mais vous ne 
pouviez rien faire, vous n'étiez 
plus qu'une spectatrice et le 
football, pour une heure et 
demie, allait se rendre maitre de 
lui, el se moquer, comme d'habi« 
tude, de vos inquiétudes, 
Pendant le match, votre en- 
thousiasme  infatigable el vos 
encouragements. aveugles m'ont 
amusée, C'est àpeine si vous avez 
remarqué ce gesle malheureux 
que votre « Dédé » eut envers 
un joueur sladiste, Pour vous, 
tout n'élait qu'altaque et, si pos- 


HS de és “RE | < 
1 4° me suis installée der- 
S : 


Jolis professionnels ! 


« Une fois de plus, lu preuve est 
là. Une équipe professionnelle en- 


France, C'est inimaginable que des 
professionnels se laissent ridiculiser 
sur leur propre terrain, devant lour 
propre public. Le voilà le football 
professionnel français Ce club 
d'Ajaccio mérite d'être un club pro- 
fessionnel. 


On veut former une équipe de 
France avec des professionnels qui n9 
sont même pas capables de battre les 
amateurs ! À quoi bon vouloir porter 
la balle alors que c'est plus facile 
dé la faire cirouler ? Quand aurons. 
nous une équipe de France qui joue 
directement et où les avants tireront 
des 20 mètres ? » 


O rage, à désespoir ! 


O rage, à désespoir, à malchance 
Lennemis, 

N'ai-je donc tant lutlé que pour cette 
[infamie 1 

Ne me auis.je battu en plongeant 
Idans les pieds 

Que pour voir en oe jour flêtrir tous 
mes lauriers, 

Et ces mains, qui jadis étalent le 
[point de mire, 

Ces mains, qui tant de fois ont évité 
[le pire, 

Tant de fois ont bloqué le ballon 
[dans leurs doigts 

M'ont trahi maintenant et n'ont rien 
(fait de moi, 

© cruel souvenir, cette balle est pas- 
Ise, 

Et toute mon ardeur d'un seul coup 
[effncéo, 

Le ballon n glissé par sureroit dé 
{malheur 


Et tout de ridicule aggrave + 
eur, 

Car ces mains qui urs s'en ti 
[ralent à bon compte 

N'ont servi cette fois qu'à me couvrir 
{de honte, 


Ballon, de mes exploits glorieux ins- 
{trument, 


Aujourd‘hul tu servis À faire mon 
{tourment. 
dndis, je t'arrêtais, protégeant Pa dé- 


Ltense, 

Je t'ai laissé passer et mérile l'of- 
[iense, 

Va, quitte désormais le dernier des 
[humains, 

Pour aller atterrir en de mere 


A * 
Pierre DANIO, 
St-Chamond (Loire), 


Ces pestiférés 


« Vous nves publié la lettre de la 
semaine de M, Barle, d’Aubagne, Vous 
l'avez estimée vous-même « dure, in- 
juste parfois +», Pour ma part, je ln 
qualifie de stupide et d'hostile au 
football, 


L Les concours de pronostic ne 
sont peut-être pas des modèles de 
ape et de vertu, mails, dans tous 

pays, ils permettent de construire 
dos stades, ete. 


a Rien … red PROPRES 
e connais plusieurs personnes 

n'ont pas osé affronter ls corridn 
(comme pour France-Bulgarie), S'1 y 
avait un stade de 100.000 pne y 


100.000 places, alors que des pays 
dits sous-développés le possèdent, très 
souvent avec notre argent, 


3. Depuis 32 ans que j'assiste, tous 
les dimanches, aux matches dos pros, 
ces pesliférés, «s'ils m'ont souvent 
déqus, 1lx m'ont également donné 
beaucoup de satisfactions, Ce sont des 
garçons qui ont essnyé d'obtenir quel- 
que chose par ce football, qui.leur à 
embelli ln vie, 


4. Pourquoi ne pas prendre exemple, 
comme le dit Chabaud, sur Coudere, 
qui présente, avant chaque rencoritre 
de rugby, los 15 joueurs, Rien de tel 
pour France-Norvège où tout n été 
éscamoté à ln télévison, 


Pour conclure : !l faut,que « FF,» 
continue son panorama hebdomadaire 
ét mensuel sur la vie des footballeurs, 
Les « Portraits » souvenir de Maryse 
Dufaux, les « Provinciales » de Roger 
Chabaud et les éditoriaux de Jacques 
Ferran sont très intéressants. Mais 
pourquoi n'exiges-vous jamais uné 
éhose aussi simple que de remplacer 
le goal average actuel par la diffé- 
remce de buts marqués ? » 


Roger PROOHASKA, 
Paris, 


RÉFLEXION D'UNE SPECTATRICE 


? 


Maryse DUFAUX 


LETTRE A UNE FIANCÉE 


sible, victoire, Ensemble, nous 
avons regardé ce déferlement de 
jeunesse et de vigueur qui ne 
vous étonnail pas, car vous en 
avez l'habilude, mais qui, nous, 
nous charmait. 

A la sortie, j'aurais pu vous 
oublier, dès que j'ai va Perrin 
filer hors des vestiaires (Vous 
aviez raison, il était prêt le pre- 
mier !) J'aurais pu ne plus me 
souvenir de vous, de vos pelits 
cheveux courts, de vos « Vas-y 
Dédé », qui encourageaient le 
premier buteur de France. Seule- 
ment, voilà, j'ai quitté le Stade 
avec les autres joueurs de Sedan, 
ceux qui n'avaient pas de fiancée 
à rejoindre et, en bavardant aveo 
eux, c'est à vous, brusquement, 
que j'ai pensé, 

Savez-vous ce =: cela repré- 
sente que d'être la femme d'un 
footballeur, et, plus encore, d'un 
ootballeur de Sedan ? Vue d'ici, 
a formule semble parfaite : 
ootball et usine, jeu et travail, 

ais moi, je ne peux qu'entendre 
ces hommes murmurer : « On se 
lève à six heures et demie pour 
aller à l'entraînement, ensuite 
l'usine, puis, le soir, l'entraîne- 
ment encore, » Ou cet autre, qui 
me répondait : € Moi le soir, À 
huit heures, je vais me coucher, 
Je mange, je dors, c'est tout. Je 
suis bien trop fatigué, » Où est 
votre place dans ce programme ? 
L'un ajoutait : « C'est pour ma 
femme que ça n'est pas drôle. » 
Comme je la comprends ! 

On va m'accuser de sentimen- 
talisme et de mêler au football 
des éléments qui, peut-être, ne 
comptent pas. Pourtant, saura- 
t-on jamais les raisons de certai= 
nes défaillances ne les explique 
rait-on pas souvent en cherchant 
du côté de la vie fami- 
liale ? Etre la femme d'un foot- 
balleur exige beaucoup de pa- 
tience, beaucoup de compréhen- 
sion. Il faut savoir à l'avance 
qu'il n'y aura prete pas de di- 
manches et des Noët problémati- 
ques, qu'il fault parfois sacrifier 
ses goûts personnels, aller habi- 
ter dans des villes souvent peu 
accueillantes, et qu'il est interdit 
de s’y ennuyer el d'avoir le mal 
du pays. Pour vous, le problème 
sera peut-être différent. Les Se- 
danais ont l'habilude de se limi- 
ler à leurs horizons. Mais, alors, 


ce sera l'inverse el vous aurez 
peut-être envie de visiler ces 
pays découverts sans bous, pen- 
dant que vous attendrez la 
maison. 


Tant que vous n'aurez pas 
d'enfant, les horaires de votre 
mari seront les vâtres, vous 
pourrez le suivre encore le di- 
manche dans de petits déplace 
ments, à Paris ou à Lille. Mais 
ensuile ? Les exigences des en- 
fants ne correspondront plus ni 
aux heures de l'entrainement ni 
à celles de l'usine. Votre place 
deviendra plus petite encore, 


Etre la femme d'un footbal- 
leur, c'est accepter lex joies, mais 
aussi les critiques. André Perrin 
est au seuil de sa carrière. Il 
sait, mieux que personne, les 
dangers qu'elle comporte et com- 
ment, d'un dimanche à l'autre, La 
mr t s'éleindre. Et quand 

erlliques arrivent, il n'est pas 
facile de les acvepler, « Je vous 
assure, me disait Mme Douis, je 
ne supportais pas ce qui était 
écrit sur Yvon, Nous ne pouvions 
us être heureux... » Combien de 

nheurs ont difficiles à 
construire à cause du football ? 

Demain n'est jamais loin. Il 
a deux og Mme ri, qu 
élait alors la femme d'un joueur 
qui venait de remporter la Coupe 
et le Championnat, me disait : 
« Il y à aussi les défaites, mais 
c'est là que notre rôle d'épouse 
commence. » Aujourd'hui, ce 
rôle, elle l'assume entièrement, 
Les défaites, elle en connaît le 
goût, Mais si, le lundi matin, sa 
voix est un peu triste, un peu 
perdue, comme st la déception la 

rôlail, elle enchaine vite, volu+ 

Île, déjà gaie, essayant de croire 
en une victoire prochaine, Ce 
big est le plus difficile qui 
soit, 

Et c'est pourquoi je pense à 
vous, toute menue, avec vos (a- 
lons hauts, sur ces gradins du 
Parc. Quand ce papier parattra, 
vous sera déjà une jeune mariée 
de trois jours, prête à affronter 
la vérité des & matches-retour ». 
À vous, mais aussi à toutes celles 
dont la wie est profondément 
marquée par Les remous de notre 


football, je ne peux que souhai- 


ler, at seuil de cette année nou- 
velle, la chance d'être les épouses 
des vainqueurs, 


Pate Folle 
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RÉSULTATS 
DES ÉQUIPES 


NATIONALES 
EUROPÉENNES 
ET SON 
CLASSEMENT 
ANNUEL 


Bené le n° 1 de la Hongrie. 


d'après les résultats réalisés par les équipes nationales, 


. N OUS publions ici, comme chaque année, le bilan du football européen établi 


On trouvera d'une part le tableau de tous les matches disputés, en 
1964, par ces équipes et, d'autre part, le classement que ces résullats nous ins- 


pirent, 


1964 a été une année assez riche du point de vue international, En dehors 
des matches amicaux que les pays continuent de se livrer (mais plus rarement 
que par le passé), trois compétitions ont occupé le calendrier : 

1° La Coupe d'Europe des Nations (Challenge Henri-Delaunay) dont la phase 
finale a eu lieu, au mois de fuin, à Madrid et à Barcelone et dont le vainqueur 


a été l'Espagne devant l'URSS. ; 


2° Le Championnat du Monde, dont la phase éliminatoire a commencé en 64 et 


se lermine en 65; 


3" Le tournoi olympique, qui s'est disputé à Tokyo et qui a intéressé cinq 
équipes « amateurs » d'Europe : la Hongrie, la Tchécoslovaquie, l'Allemagne, 
Ja Roumanie et la Yougoslavie, (Elles ont oblenu, respectivement, le classement 


suivant ; 1", 2°, 3°, 5° et 6") 


Nous ne tenons pas compte habituellement, dans notre classement européen, 
des performances réalisées par les équipes « olympiques », différentes, même 
dans les pays de l'Est, des véritables équipes nationales (sauf pour la Rouma- 
nie et l'Allemagne), Mais le tournoi des Jeux proprement dit constitue une excep- 
tion et on ne peut pas juger le football hongrois 1964 sans se souvenir qu'il «a 
obtenu à kx fois la troisième place de la Coupe d'Europe et la première du tour- 
noi olympique. De même, le déclin manifesté par l'équipe nationale de You- 
goslavie en 64 est confirmé par le médiocre comportement des footballeurs you- 


goslaves au Japon. 


Le classement que nous vous livrons ne repose pas, on le sait, sur des don. 
nées mathématiques rigoureuses, 11 fait appel à notre appréciation des événe- 
menis el ne prétend donc pas avoir de valeur absolue, 

Les principaux éléments que nous avons retenus sont : les résultats propre- 
ment dits, les buts marqués el encaissés, les maiches joués chez soi ou en dépla- 
cement, la valeur des adversaires et le fait qu'il s'agisse de maiches avec ou 


sans enjeu. 


Nous n'avons pas cru bon de faire figurer dans notre classement les équipes 
ayant Joué moins de quatre rencontres, C'est alnsi que la Bulgarie (deux mat- 
ches seulement) disparait d'un classement où elle figurait, depuis 1959, de manière 


très honorable, 


1. ESPAGNE et HONGRIE 
3. U.R.S.S. et TCHECOSLO- 
VAQUIE 
5. ITALIE et PORTUGAL 
7. AUTRICHE, ECOSSE et 
SUEDE 
10. ANGLETERRE, BELGI- 
QUE et POLOGNE 
13. YOUGOSLAVIE 
14, ALLEMAGNE DE L'EST 
15. ROUMANIE 
16. IRLANDE 
17. HOLLANDE 
18. ALLEMAGNE DE 
L'OUEST, DANEMARK, 
EIRE, FRANCE et NOR- 
VEGE 
23. SUISSE 
24. FINLANDE et GALLES 
26. LUXEMBOURG 


Nous n'avons pas classé, 
faute de résultats suffisants, 
L'ALBANIE, la BULGARIE, la 
GRECE, l'ISLANDE, MALTE 
et la TURQUIE. 


Les leaders du football euro- 
péen 1964 n'ont pas été faciles 
h désigner. Aucune équipe, à 
vrai dire, n'a dominé le lot et si l'on 
trouve quelques pays invaineus, comme 
l'Italie et. la Grèce, In relative médio- 
crité de leurs adversaires et le petit nom- 
bre de matches disputés ne nous auto- 
risent pas à placer ces pays au premier 
rang. Nos deux chefs de file ont, eux, 
remporté les deux titres décernés en 
64: ln Coupe d'Europe et le tournoi 
olympique, Îls ont également connu, 1 
est vrai, quelques mésaventures. 


L'ESPAGNE, dont l'équipe nationale ne 
brillait guère depuis quelque temps (elle 
occupait, pour 1963, la 15! place de notre 
classement), na eu le grand mérite de se 
reprendre et de sortir la tête haute — 
et même triomphante — de ln 2 Coupe 
d'Europe des Nations dont elle organisait 
lan phase finale. Sans doute a-t-elle, au 
maximum, profité de l'avantage que lui 
apportèrent son terrain et son publie et 
du dépaysement que connurent ses ndver- 
saires hongrois et soviétique, Mais les 
jeunes footballeurs sélectionnés et pré- 
parés par Villalongan — qui eut le courage, 
en songeant à l'avenir, de se séparer des 
Di Stefano, Gento, Del Sol, Peiro, pour ne 
faire appel qu'au seul Suarez — ont bien 
lutté pour donner au football espagnol ce 
titre inespéré, L'avenir devra pourtant 
confirmer et ce titre et cette première 
place 1964, Rappelons que, lors de leur 
première sortie après leur victoire du 
mois de juin, les Espagnols durent s'in- 
cliner, à Lisbonne, devant les Portugais 
et le terrible Eusebio. 


La HONGRIE, elle, a mis ses œufs dans 
deux paniers, En Coupe d'Europe, elle n 
d'abord éliminé la France, puis, en demi- 
finale, n'a pu venir à bout de l'Espagne, 
Puis, privée de ses vedettes, mais avec 
ses jeunes espoirs, Bene en tête, elle est 
allée au Japon où elle a dominé tous les 
adversaires qui se sont présentés devant 
elle. Quelques contre-performances ce- 
pendant ; une défaite à Vienne devant 


par Jacques 


FERRAN 


DU 


l'Autriche (1-0) et un match nul, à Budn+ 
pest, devant In Tchécoslovaquie (2-2), Le 
football hongrois se cherche un peu, hé- 
site entre ln finesse et l'engagement, en- 
tre ses valeurs sûres et ses joueurs d'uve- 
nir. Mais il reste un des plus sérieux et 
prospères d'Europe. 


Nous trouvons, à égalité à ln 

3* place, deux autres représen- 

tants de VEst européen, habi- 

tués à une place d'honneur à notre classe- 

ment : l'URSS. et la TCHECOSLOVA- 

QUIE. Tous deux furent les finalistes 

malheureux des compétitions remportées 
par l'Espagne et la Hongrie. 

L'URSS, n'est pas tellement satis- 
faite, pourtant, de son année, et son com- 
portement insuffisant a suscité quelques 
remous parmi les responsables de sa 
lection, C'est que l'équipe soviétique ne 
semble pas pouvoir dépasser un certain 
plafond, faute de l'étincelle nécessaire ou 
du joueur exceptionnel, Elle parvient en 
finale de la Coupe d'Europe, après avoir, 
en quart de finale, éliminé l'excellente 
Suède, équipe d'Europe n° 1 en 1963, mais 
ne peut imposer sa loi à l'Espagne, Et, 
pour le reste, elle s'incline à Vienne de- 
vaut l'Autriche (1-0) et doit concéder 
trois matches nuls aux trois adversaires 
à qui, en fin d'année, elle rend visite : 
l'Algérie (2-2), ln Yougoslavie (1-1) et la 
Bulgarie (0-0), L'URSS, reste la valeur 
sûre du football européen, celle qui ne 
redoute aucune catastrophe. Mais il lui 
manque le panache et de savoir se dé- 
passer. 


La TCHECOSLOVAQUIE, elle, avait 
connu une extraordinaire période sombre 
en 1963 (succédant à l'euphorie de 1962 
où elle s'était classée deuxième des 
Championnats du monde) : pas une vic- 
toire en six rencontres et quatre défaites. 
1964 n marqué le renouveau d'une équipe 
dont la solidité et la rigueur restent 
exemplaires, Les Tehèques ont battu les 
Allemands de l'Ouest chez eux et tenu 
en échec l'Italie à Florence et la Hongrie 
à Budapest. La défaite qu'ils ont subie à 
Prague. devant In Yougoslavie (2-3), est 
sans importance parce qu'ils avaient pré- 
senté, ce jour-là, non pas leur formation 
numéro 1, mais leurs sélectionnés olym- 
p ues. [ls ont cependant connu un revers 

arsovie devant la Pologne, Enfin, les 
jeunes Tchécoslovaques ne se sont ineli- 
nés, aux Jeux, que devant les, Hongrois, 
avec une équipe dont on peut, semble- 
t-il, attendre beaucoup. Il semble nf 

rochant de la Coupe du Monde a 
menysau sente ranimer son am- 

tion. 


Nous avons classé sur le mê&- 
me plan deux équipes, l'ITALIE 
et le PORTUGAL, à la politique 

très dissemblable, L'ITALIE, très occupée 
par son championnat et les compétitions 
de clubs, n'a disputé que quatre matches 
en 1964, dont trois à domicile, Et, en de- 
hors de la Tehécoslovaquie, elle n'a ren 
contré que des adversaires modestes : In 
Suisse, la Finlande (en Coupe du Monde), 
lé Danemark. Elle à, certes, remporté la 
quasi-totalité des pres (7 sur 8), mais 
sans s'affirmer de manière irrésistible 
(sauf devant Ina Finlande), Le PORTU- 
GAL, au contraire, a eu une année char- 
ce, avec sept rencontres, dont trois au 
résil dans le cadre de la « petite Coupe 
du Monde », Et il s'est remarquablement 
tiré d'affaire, S'il s'est incliné devant 
l'Angleterre (3-4), et s’il a subi deux re- 
vers contre le Brésil et l'Argentine (sans 
avoir été vraiment dominé), il a tenu en 
échec l'Angleterre à Sao Paulo (1-1), 
après un excellent match, et, surtout, a 
triomphé de ln Suisse à Zurich (3-2), de 
la Belgique à Bruxelles (2-1) et de l'Es- 
pagne, championne d'Europe, à Lisbonne 
(2-1). Voilà qui place incontestablement, 
et pour la première fois sans doute de- 
puis la guerre, le petit Portugal parmi les 
grands d'Europe, 


LEAI 


} DU FOOTI 
1 EUROPÉEN 


Trois équipes très proches 
des précédentes : l'AUTRICHE, 
l'ECOSSE et la SUEDE, Pour 

l'AUTRICHE, c'est un renouveau compa- 
rable à celui de ln Tchécoslovaquie, 1963 + 
6 défaites, une victoire ; 1964 : 8 victoi- 
res, une défaite. Et devant quels adver- 
saires, ces victoires ? La Hongrie, la You- 
oslavie et l'URSS. ! Mais elles ont eu 
ieu, toutes les trois, à Vienne, et elles 
sont accompagnées d'un revers face à 
l'Uruguay (0-2), battu partout ailleurs en 
Europe: L'ECOSSE continue sur sa lancée 
de 1968 : à signaler en particulier sa 
victoire sur l'Angleterre (1-0) et son 
match nul en Allemagne. Enfin, la 
SUEDE, leader européen en 63, est ren- 
trée duns le rang, à cause de sa nette 
élimination devant l'URSS. en Coupe 
d'Europe et d’un match nul concédé à la 
Pologne à domicile. Mais le point obtenu 
à Berlin, en Coupe du Monde, devant les 
Allemands de l'Ouest, prouve la vitalité 
persistante de l'étonnant football suédois, 


] Viennent ensuite l'Angleterre, 
la BELGIQUE et  l'étonnante 
POLOGNE, Les ANGLAIS n'ont 
pas chômé en 1963. On sent qu'ils ont 
multiplié les confrontations internatio- 
nales dans le but de préparer « leur » 
Coupe du Monde (12 en tout), Mais ce 
ne fut qu'un succès relatif, Une purtici- 
pation moins que brillante à la Coupe 
des Nations organisée pur la C.B.D. et 
une série de résultats ussez bons, sans 
plus. Quant à la BELGIQUE, son palmns 
rès 64 est simplement moyen, et finfé- 
rieur, en tout cas, à son palmarès 63, La 
Belgique s'est contentée d'adversaires 
qui semblaient « à sa main » et s’est 
urtant inclinée devant la Suisse et le 
Portugal, Il est vrui qu'elle n réalisé un 
grand match à Wembley et qu'elle na sur 
classé ln France, La POLOGNE enfin mé 
rite cette place d'honneur grâce à un 
succès sur la Tchécoslovaquie et à un 
match nul en Suède. 


La YOUGOSLAVIE,. habituée 
nux tout premiers rôles, a tra- 
- versé une période curieusement 
sombre, En six matches, elle n'a réussi 
k battre que léquipe  tchécoslovaque 
olympique et le fragile Sr”: “a: (2-0). 
Le reste est beaucoup moins brillant 
(trois défaites et un match nul), surtout 
si l’on tient compte de la déception subie 
ar le football yougoslave aux Jeux. Mais 
‘amour du football est si profond dans 
ce pays qu'il est probable qu'on assistera 
à son redressement en 1965, année où 
récisément la Yougoslavie disputera à la 
rance l'honneur de participer à la Coupe 
du Monde ! 


Les ALLEMANDS DE L'EST 
se sont contentés de préparer 
les Jeux, puis d'y participer 

avec leur formation numéro 1. Leur ex- 
cellent comportement ($* place après 
4 victoires, un match nul et une seule 
urie) justifie, nous semble-t-il, son clns- 
défuite, en demi-finale, devant la Hon- 
sement, 


La ROUMANIE, comme l'Al- 
lemagne de l'Est, a consacré son 
année au tournoi olympique 

d'où elle a ramené une bonne &5' place 
et une victoire insolente sur la Yougo- 
slavie (3-0), 


L'IRLANDE est en hausse, 
elle aussi, grâce à des succès 


sur Galles, Suisse et l’Uruguay 
(3-0). 


LIRE LA SUITE 
EN PAGES 18 ET 19 


Champion 
d'Europe 


Champion 
: \olympique 


ERS 
ALL 
964 


e Renouveau 


de la TCHÉCOSLOVAQUIE 
et de l'AUTRICHE 


e Apparition 
de la POLOGNE 


e Un seul invaincu: l'ITALIE 
e Dédin de l'ALLEMAGNE 
EN , La FRANCE 18! 


SA | TOUS LES RÉSULTATS PAYS PAR PAYS | 


ALBANIE 


17/5 ; Hollande 2 — Albanie 0 (C.M.) 
25/10 : Albanie 0 — Hollande 2 (C.M.) 


BIlAN s,ssssssessesress 2 0 0 2 © 4 
ALLEMAGNE DE L'EST 
ant 


3.0, : 3, après les résultats suivants : 
Allem, 4 — Iran 0 
Allem, 3 — Mexique 1 
Allem, 1 — Roumanie 1 
1/4: Allem. 1 — Yougosl, © 
1/4 : Allem. 1 — Tehécos, 2 
Gassement, : Allem, 3 — R,AU, L 


Bilan sossuussnssmnsrss 6 4 1 1131 


ALLEMAGNE 
DE L'OUEST 


1/1 : Algérie 2 — Allem. 0 
29/4 : Allem, 3 — Tohécos, 4 
12/6 : Allem. 2 — Æconse 2 

1/6 Finlande 1 — Allem. 4 
4/11: Allem, 1 — Suède 1 (C.M.) 


JG. N P.p.c 
Ban ssroreonsenenns 1.8 8 10 30 
ANGLETERRE 


12/4 : Ecosse 1 — Angleterre 0 
6/5 : Anglet. 2 — Uruguay 1 
11/6 : Portugal 3 — Anglet. « 
24/6 : Hire 1 — Anglet. 3 

21/5 : Etats-Uriis 0 — Anglet. 10 
30/6 : Brésil 5 — Anglet. 1 

5/6 (8. Paulo) : Anglet, 1 — Portug. 1 
1/6 Uo) : Argent, 1 — Anglet, 0 
3/10 : Irlande 3 — Anglet, 4 
1/10 : Anglet. 4 — Belgique 4 
#/11 : Anglet, 2 —"Æ@alles 1 

9/12: Hollande 1 — Anglet, À 


J. G. N, P. p. 0. 
= ne ne ee 
Ban ssssssosvsosesss 14 © 3 3 30 20 
12/4 : Hollande 1 — Autriche 1 
3/5 : Autriche 1 — Hongrie 0 
14/5 : Autriche 0 — Uruguay 2 
27/9 : Autriche 3 — Yougosl, 3 
17/10 : Autriche 1 — URB8. 0 
JL GO. N.P.p.e. 
BUAn ssrscosoressouses D 3 1 1 0 9 


BELGIQUE 


22/3 : Bolgique 0 — Holl, Q 
15/4 ;: Suisse 2 — Belgique © 
3/5 : Beïgique 1 — Portug, 9 
30/9 : Belgique 1 — Holl, 0 
21/10 : Anglet, 2 — Belgique 4 
2/12: Belgique 3 — France 0 


LOAN.P.po 
RTE M LE À LL 
BULGARIE 


29/11 : Bulgarie 0 — URSS, 0 
20/12 : Turquie 0 — Bulgarie 0 


2. GO. N, P, p.0, 
—_——— 
BAND ssssessssssssses © 0 9 0 0 © 


Ce tableau contient tous les résultats obtenus en 1964 par les . ROUMANIE 
équipes européennes (classées par ordre alphabétique). Les matches se 4/19: Tunlsle L — Roum 0 
sont déroulés sur le terrain du club nommé en premier. Exemple : 29/4 : is Roümanle d— Mexique 1 ; 
Allemagne 3 - Tchécosl. 4, Soit : le 29 avril 1964, la Tchécoslovaquie a Le Roumanie 1 Z alien, Lo 
battu l'Allemagne 4-3 en Allemagne. # pli : Roumanie à — Vougosl. à 

Nous avons signalé les matches disputés au titre d'une compéti- gi fo 
tion en faisant suivre le résultat des lettres (CE) : Coupe d'Europe ou — | SE SEE 7 
(CM) : Coupe du Monde (éliminatoires). Nous signalons également les SUEDE 
résultats de matches joués dans le cadre du tournoi olympique. TT er US | QiQ 

Nous faisons suivre le palmarès de chaque pays d’un bilan indi- 21/5 : URSS. 3 — Suède 1 (C.R. 1/4) 


2 5 x 28/6 : Suède 4 — Danem. 1 
quant : le nombre de matches joués, de victoires, de matches nuls, de 20/9 : Norvège 1 — Suède 1 


: 1/10 ! Suède 3 — Pologne 3 
défaites, de buts marqués et de buts concédés. onglet ne 
LGOGNP.peo 
DANEMARK FRANCE IRL ANDE DU NORD BILAN sisoossosovasssse DE NE, 12 10 
17/6 (Barcel.) U.R.88, 3 — Danom, 0 | 25/4 ; France 1 — Hongrie 3 (CE. 1/4) | 15/4 : Galles 2 — Triande 3 SUISSE 
(CE, 1/2) | 16/5 : Hongrie 2 — France 1 (CE, 1/4) | 29/4 : Irlande 3 — eh L 15/4 : Suisse 2 — Belg. 0 
20/6 (Barcel.) : Hongr. 3 — Danem. 1 | 4/10: Luxemb, O0 — France 2 (CM.) 3/10 : Irlande 3 — Anglet, 20/4 : Suisse 2 — Port, 3 
(CE. classem.) | 15/11: France 1 — Norvège Q (C.M.) 14/10 : Irlande 1 — Suisse 0 cu) 10/5 : Suisse 1 — Ital, 3 
28/6 : Suède 4 — Danem. 1 2/12: Belgiq. 3 — France © 15/11: Suisse 2 — Irlande 1 (0.M.) 1/6 : Norvège 3 — Suisse 2 
6/9 : Fini, 2 — Danem. 1 25/11 : Ecosse 3 — Irlande 2 4/10 : Suisse 0 — Hongrie 2 
LE Danèm. 1 — Gale ARS J. G, N, P. p. s. JO. N.P.p.6 | 1410: iriunde 1 — Buisme 0 (CM) 
Grèce _ nem. ee me mn —_—_. cn um 
2/12 : Israël O > Danem. ] Mn sssnlennonsess ORDRES LIBAN... 0 SOS D MN EE ie 3 Ines TG) 
si Halle 3 — ee 1 : JG. N.P,p.0, 
ET TEE 510051 Bilan 730105 
de LÉ GAL LES ITALIE sonitécsts os … 
je. © RS 18/4 : Galles 1 — irinnde 3 11/4 : Italie 0 — Tehécoslov. 0 TCHECOSLOVAQUIE 
3/10 : Galles 3 — Ecosse 2 10/5 : Suisse 1 — Ttalle 3 11/4 : Ital. 0 — Tohécosl, © 
21/10 : Danem, 1 — Galles 0 (C.M.) 4/11 : Italie 6 — Fini, 1 (C.M.) 20/4 ; Allem. O. 3 — Toh 4 
ECOSSE 18/11: Anglet, 2 = Galles 1 6/12 : Italie 3 — Danemark | 108 Hit OUEST vouse. 3 
9/12: Grèce 2 — Galles © (C.M.) LOGN. PP. pe 13/9 : Pologne 9 — Tebéce, 1 
12/4 : Ecomse 1 — Anglet, © eme | iiriQ Hongr, 2 — Tohécosl, 3 
À de rene 8 DS DONP.pe |Blian ss. € 3 1 012 3 | 50. : 2% après des victoires sur ln 
DT - mous + ar Vo Sa Corée (8-11, la R.AU, (5-1), le Brésil 
t —_ CTELTELELCIZIII11) (1-0), le Japon (4-0), l'Allemagne (2-1) 
21/10 : Ecosse 3 — Finlande 1 (C.M.) LUXEMBOURG at une défaite en finale devant În 
25/11 : Ecosse 3 — Irlande 2 GRECE Hongrie” (1-2). 
x # 20/9 : Yougosl. 2 — Luxemb. 0 (C.M) J. G.N. P. p. €. 
JG. N.P.p.e 4/10 : Luxemb. 0 — France 2 (C.M.) er ar + 
sis 31110 sl1%9 : Grèce 3 — Bibiopis 1 21/10: Belglq. B 5 — Luxemb, 1 BIIAN ssssssensersssses 6 1 3,3 9 10 
LE LEE EEEEEECELE EEE 29/11 : Grèce 4 — Danem, 2 (C.M.) 8/11: Luxemb, 0 — Norvège 2 (C.M.) 
9/11: Grèce 4 — Galles © (C.M.) 3, G. NP. p. 0. TURQUIE 
EIRE JO. N.P.p.0. | Bilan sssssessesssssmse € 0 0 4 111 | 97/9 : Turquie 2 — Pologne 3 
= — 20/12 : Turquie 0 — Bulgarle 0 
Bilan ssssossssennesses 3 3 0 0 9 3 
11/3 : Espagne 5 — Æ&ire 1 (CR 1/4) J. G. N. P. p. oc. 
4 & (] = gg" : (CE 1/4) NORVEGE pol ol 
/5 : Pologne -— BIIAN ssscsssosenserses 3 011993 
13/5 : Norvège 1 — Eire 4 HOLLANDE 13/5 : Norvège 1 — Eire 4 
24/5 : Eire 1 — sp 2 1/6 : Norvège 3 — Buisse 2 U R.S.S. 
25/10 : Elre 3 — Pologne 2/3 : Belgia 0 — foll. 0 : où 3 paie < "] _ D ous . 
4 o _ mn rar à : y sé er S - 
TOME |29/4 : Holl. 0 — Buéde 18 + France À — Norv, 6 (OM) | 200 : DRSe D Das. à Ce VO 
BUAN scans (UD ATEN ne À " = Aibante 0 (C.M.) De 7 URSS Er guède 1 (CR 1/9 
7 A Atbanie 0 — Holl, 2 (C.M.) BUAND csscosséoososeses - 8 5 1 9 V1 /8 1 cel.) : URSS, 3 — rt 
ESPAGNE 9/13 : Holl, 1 — Anglet, 1 RE tiaue 3 Rs à (C.£. Fin.) 
1/ Autr 
J, G. N, P. p. 0, POLOGNE 4/11 : Algérie 2 — URSS. 2 
us : Espagne 5 — Eire 1 (CE, 1/4) ur oo En en ce “un 22/11 : Yougosl, 1 — URSS. 1 
8/4 : Eire 0 — Espagne % (CE, 1/4) BDAN:, so ssosoosecesces 1 313: 216 € 10/5 : Polog. 3 — Eire 1 29/11 : Bulg. 0 — URSS, 0 
17/8 : Espagne 2 — Hongrie 1 (C.E,. 1/2) 13/9 : Polog. 4 — Tehécosl. 1 J. G: N. P. p. 0. 
41/6 : Espagne à — ones” …. 21/9 : Turq. 4 — Polog. : Un Ce en ee 
n. 1/10 : Suède 3 — Polog, 
SNS Mont | HONGRIE A qe à polos, à cv. Bilan ss, éresusones AS OUVRE 
. 6. N. P, p. 0. 
d. GO. N, P. p. 0. 25/4 : France 1 — Hongrie 3 (CE, 1/4) PRES 4 = YOUCOSLAVIE 
—_—— — | 3/5 : Autriche 1 — Hongr. 0 Bilan sssssoocossensuss D 3 1 113 10 
BAR sessssnuscsonsuss D 4 0 112 6 | 16/8 : Hongrie 2 — France 1 (CE. 1/4) 17/5 : Tchécoal. 3 — Yougo. 3 
17/6 : Espagne 2 — Hongrie 1 (CE 1/2) 20/8 : Yougo, 3 — Luxemb. 0 (C.M.) 
20/6 (Barcelone) : Hong, 3 — Danem, 1 PORTUGAL 23/0 : Yougo. 2 — UBFA, 1 
FINLANDE (C.E. classem.) 27/9 : Autr, 3 — Yougo. 3 
4/10 : Suisse O — Hongr, 2 26/10 : Hongr. 2 — Yougo, 1 
11/10: Hongr. 2 — Tehécosl. 2 29/4 : Suiase 3 — Port. 3 2/11 : Yougo,. 1 — URSS, 1 
1/6 : Finlande 1 — Allem, ©, 4 25/10 : Hongr. 2 — Yougosl, 1 3/5 : Belg, 1 — Port. 2 J.O, : 61, après les résultats suivants ! 
6/9 : Finlande 9 — Danem. 1 Pi 4 1er, Lt À ae vones sur le Ro port. re Angel : Le Yougo, 3 — Maroc 1 
ÿ nroc (6-0) et ln Yougoslavie (6-5), la /5 (Rio) : Argent, — Por 4 PE # 
21/10 : Ecosse 3 — Finlande 1 (C.M.) Roumanie (2-0), l& R.A.U, (2-0) et ln se (8. Paulo) : Port 1 — Anglet, 1 un $ a en à 
4/11 : Itallo 6 — Finlande 1 (C.M.) Tohécoslovaquie (2-1). \ 4 AE 3 og ”d En sl 1 Roum. 3 — %Yougo, 0 
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(Suile des pages 16 et 17) 


La HOLLANDE est l'équipe 
des matches nuls et des petits 
scores. Elle s'en tire devant 

n'importe quel adversaire et ne s'incline 
devant meilleur qu'elle, Belgique, Suède, 
que par le minimum. Elle tient en échec 
l'Autriche et l'Angleterre et se débarrasse 
aisément de J'Albanie en Coupe du 
Monde. 


18 Il faut donc arriver dans les 
bas-fonds du classement pour 
y dénicher une équipe de 

FRANCE qui n'a connu un classement pire 

que celui-là qu'une seule fois : en 1962 

(21). Mais comment mieux traiter une 

équipe qui, en échange de trois nettes 

défaites (devant la Hongrie et la Belgi- 
que) ne peut présenter que deux mai 
gres succès face au Luxembourg (2-0) et 

à la Norvège (1-0) ? La seule consolation 

de la France est de se trouver, aussi bas, 

en compagnie illustre : l'ALLEMAGNE 

DE L'OUEST, en effet, n'a réussi qu'à 

battre la Finlande (4-1) en 1964 et na dû 

parluger les points, chez elle, avec 
l'Ecosse et la Suède, Le déclin de l’équipe 
nationale allemande avait commencé en 

1963 (deux victoires sans signification et 

deux défaites) et na coïncidé avec la créa- 

tion: d'un championnat national quasi 
professionnel, Le DANEMARK a disputé 

8 matches dans l'année et n'en a rem- 

porté que deux. 

LE 


L'EIRE (République d'Irlande) avait 
mérité, en 1963, une flatteuse 8° place 
pour avoir battu l'Ecosse et « sorti » 
l'Autriche de la Coupe d'Europe. Elle est, 
en 1964, retombée à une place plus en 
rapport avec ses possibilités (4 défaites 
et 2 victoires), La NORVEGE enfin a 
battu la Suisse et tenu en échec la Suède, 


29 La SUISSE, classée 25° et der- 

nière en 6%, a remonté légère- 

ment la pente (victoires sur la 

Belgique et l'Irlande), Mais elle a subi 
également 5 défaites. 


FINLANDE et GALLES préct- 
dent de peu le LUXEMBOURG 
(4 défaites) pour les dernières 

places. 


TÉTE DU FOOTBALL 


PAYS DE L'EST 


DANS LES 5 PREMIERS 


UAND on considère le classe- 

ment des équipes nationales 

européennes en 1964, on est, 

plus que jamais, frappé par le 
« tassement »> des valeurs — assez 
comparable, toutes proportions gar- 
dées, à celui qu'on trouve dans le 
Championnat de France. 


Si, en fait, nous avons pu dégager 
une hiérarchie entre les douze pre- 
miers, c'est plutôt à l'aide d’impres- 
sions que grâce à des résultats rigou- 
reux, 


On a le sentiment, en consultant le 
tableau des matches, que tout peut se 
produire entre équipes de tête et que 
le résultat, entre elles, est fonction de 
nombreuses considérations plus ou 
moins accidentelles, De même, il arrive 
que ces équipes soient tenues en échec, 
voire battues par d’autres formations 
de rang inférieur, mais capables d’ex- 
ploits. C'est ainsi que la Suisse a battu 
la Belgique et que la Pologne est allée 
faire match nul avec la Suède, 


Ajoutons que les nécessités des Cham- 
pionnats et des compétitions entre 
clubs sont devenues si lourdes que les 
matches d'équipe nationale passent 
quelquefois au second rang. C'est ainsi 
que l'Allemagne et l'Italie n'ont dis. 
puté que quatre ou cinq rencontres en 
1964 et d'un intérêt souvent médiocre, 
L'Espagne elle-même ne s'est mani- 


festée, avec éclat, que parce qu'elle 
participait aux demi-finales de la 
Coupe d'Europe et qu'elle les orga- 
nisait, 

A ce propos, n'oublions pas que, si 
nous tenions à établir une hiérarchie 
complète et réelle des pays d'Europe 
en football, nous devrions également 
tenir compte des performances réali- 
sées par les clubs, C'est ainsi que 
l'Italie, l'Espagne et le Portugal ver 
raient Jeur classement encore amé- 
lioré par les succès de l'Inter, du Real, 
de Suragosse, de Benfica et. du 
Sporting. 


Mais, puisque le Jeu consiste ici à 
comparer seulement les équipes natio- 
nales, nous devons poursuivre le jeu 
en nous référant aux classements 
établis les années précédentes, Ainsi 
pourrons-nous dégager les grandes 
lignes du football européen sur une 
période importante, 


Rappelons, à ce sujet, que l'on peut, 
grosso modo, répartir, année par 
année, les équipes nationales en deux 
catégories, rappelant nos divisions 
professionnelles : la division I, grou- 
pant 14 nations, c'est-à-dire l'élite du 
football européen, et la division IE (de 
12 à 14 équipes), rassemblant les pays 
de seconde importance, 


Voici comment s'établit cette hié- 
rarchie depuis 1959 : 


LA DISTILLERIE 


DE LA 


SUZE 


présente 


VABÉ 


VIN DOUX NATUREL 


MARQUIS DE 


MONTESQUIOU 


PUNTE MES * ARMAGNAC 


VERMOUTH 


18 France Football 


EUROPÉEN SUR SIX ANNÉES 


1959 


DIVISION 1 
. HONGRIE 
. FRANCE 
. ESPAGNE 
SUEDE 
. ALLEMAGNE 
YOUGOSLAVIE 
TCHECOSLOVAQUIE 
ECOSSE 
BULGARIE 
. AUTRICHE 
EIRE 
. HOLLANDE 
. ANGLETERRE - 


Hors classement : URSS. 


DIVISION 11 


1. ITALIE; 2, PORTUGAL : 
3. DANEMARK; 4. POLOGNE ; 
5. GALLES ; 6. IRLANDE : 7. BEL- 
GIQUE ; 8. SUISSE ; 9. FINLANDE ; 
10, NORVEGE; 1], ALLEMA- 
GNE E., NC.IP, ROUMANIE, 
TURQUIE, GRECE. 


L'URSS. figure, hors classe- 
ment, dans la division L, parce 
qu'elle n'a joué que deux matches, 
mais remarquables : victoires sur 
la Tchécoslovaquie à Moscou et sur 
la Hongrie à Budapest. La Hongrie 
n'a concédé que cette défaite en 
8 rencontres, La France n’a égale- 
ment été battue qu'une fois (par la 
Bulgarie). 


D D — ©  œ NO tn EN — 


es ons eut 


1960 
DIVISION 1 


J. U.R.S.S. 

2. YOUGOSLAVIE S 

3. SUEDE, TCHECOSLOVAQUIE, 

… SUISSE ET ANGLETERRE 

7. ALLEMAGNE O., AUTRICHE, 
ESPAGNE, DANEMARK,; BUL- 
GARIE et HONGRIE 

13. BELGIQUE 

14. FRANCE. 


DIVISION 11 


1. POLOGNE; 2. ITALIE; 
3, GALLES ; 4. IRLANDE ; 5. POR- 
TUGAL ; 6. ALLEM. E. ; 7, EIRE, 
ECOSSE, FINLANDE, ROUMANIE, 
NORVEGE. 


L'URSS. confirme ses ambitions 
en remportant la Première Coupe 
d'Europe, La Suisse se montre, La 
Belgique aussi, La France dégrin- 
gole, 


LA FRANCE 
CONSERVE 


SA 14 PLACE 


1961 
DIVISION 1! 


. AUTRICHE 

RSS: 

. TCHECOSLOV., YOUGOSLAV, 

. ESPAGNE, ANGLETERRE 
HONGRIE, ALLEMAGNE O. 
ITALIE 

. BELGIQUE, BULGARIE, SUEDE, 

SUISSE et ECOSSE 


Q NuSN— 


DIVISION I! 


1. POLOGNE ; 2. FRANCE, HOL- 
LANDE; 4. DANEMARK, IR- 
LANDE, GALLES, PORTUGAL, 
GRECE ; 9. FINLANDE ; 10. ALLE- 
MAGNÉ E,, EIRE, NORVEGE. 


C'est l'année autrichienne : une 
défaite en six matches, L'URSS, a 
accompli une tournée triomphale 
en Amérique du Sud. La France n’a 


Yochine 1 la continuité de l'U.R.S,S, 


battu que la Finlande et a été éli- 
minée de la Coupe du Monde par la 
Bulgarie, 


1962 
DIVISION 1 


. TCHECOSLOVAQUIE 
. ALLEMAGNE O, ITALIE, 

U.R.SSS. 
. HONGRIE, YOUGOSLAVIE 
. ANGLETERRE 
. BELGIQUE, ESPAGNE, SUEDE 
. ALLEMAGNE E, 
. BULGARIE, ECOSSE 
. AUTRICHE. 

DIVISION II 

1, DANEMARK,  IRLANDE, 
HOLLANDE, ROUMANIE, PO- 
LOGNE, PORTUGAL ; 7, FRANCE; 
8. GALLES, NORVEGE, SUISSE ; 
11. EIRE; 12. FINLANDE, 

La Tchécoslovaquie doit sa pre- 
mière place essentiellement à sa 
performance des Champiannats du 


Monde, La France touche le fond 
(pas une victoire). 


1963 


DIVISION 1! 


1. SUEDE 
2. per 
5 


È2ND—-D-IO N— 


ITALIE, YOUGO- 
SLAVIE 


. ANGLETERRE, HONGRIE, 
U.R.S,S. 

8. BULGARIE, ECOSSE, EIRE 

11. ALLEMAGNE O. 

12. FRANCE 

13. DANEMARK 

14. HOLLANDE 


DIVISION 11 


l. ESPAGNE, LUXEMBOURG, 
GALLES, POLOGNE, ROUMANIE ; 
6, ALLEM. E; AUTRICHE, IR- 
LANDE, NORVEGE, TCHECOSLO- 
VAQUIE ; 11. SUISSE, TURQUIE. 

Dégringolade de la Techécoslova- 
quie et de l'Espagne. Apparition de 
la Suède, Efforts de la France. 


1964 
DIVISION 1! 
ESPAGNE, HONGRIE 
. TCHECOSLOV., URSS. 
… ITALIE, PORTUGAL 
. AUTRICHE, ECOSSE, SUEDE 
À ANGLETERRE, BELGIQUE, PO- 
LOGNE 

13. YOUGOSLAVIE 
14. ALLEMAGNE DE L'EST, 


DIVISION 11 


1. ROUMANIE ; 2. IRLANDE ; 
3, HOLLANDE; 4. ALLEMA- 


SAW — 


Ces classements doivent mainte- 
nant nous permeltre d'établir un 
CLASSEMENT GENERAL DU 
FOOTBALL EUROPEEN sur les six 
dernières années, 

Nous n'avons tenu compte, dans 
ce classement, que des pays qui ont 
figuré au moins une fois en « di- 
vision I ». Aux dix-neuf classés 
l’année dernière s'ajoutent le Por- 
tugal et la Pologne, qui, pour la 
première fois, obtiennent une place 
dans les 14 « grands » européens. 


CLASSEMENT 
GÉNÉRAL 
1959-1964 
DU FOOTBALL 
EUROPÉEN 


(I signifie Division 1, les chiffres 
correspondent aux places obtenues en 
Division 1.) 


ii (2) (3) (4) (5) (6) 


5 3 
5 1 
2 13 
à 
HW 3 


nn ! 


1. UR.S.S. … HC 
2. Hongrie … 1 
3. Yougosl. … 6 
4. Suède ... 4 
5. Tchécosl, . 7 
6. Angleterre 13 
7. Espagne .. 3 
8. Allemag. O 5 IH 
9. Halie .... I 1 7 2 5 
10. Autriche … 10 7 1 14 N 7 
11. Belgique … 11 13 10 8 2 10 
12, Bulgarie . 9 7 10 12 8 NC 
13. Ecosse .., 8 1 10 12 8 7 


UNS © © ND I = | 
ES 
© w 


ua uw 
D h © "Jd = © Un UN | 


14, France ... 2 14 HN HW 12 HN 
15, Suisse .... HN 310NWHH 
16. Danemark.. 1 7 HW HW 13 N 
17. re 6 WWHH8N 


2H 
HW WW 11 HN 14 
WHUNHS 


18. Hollande 
19. Allem. E .. 
20. Portugal …. 


GNE O, DANEMARK, EIRE, 
ne 9. FIN LANDE E GALLES ; ARR (3) 1981, — (4) 1962. 
REMARQUES 


© Cinq pays seulement, en comptant l'UR.S.S., n'ont jamais quitté la 


« division 1 », Ce sont : 
l'Angleterre. 


FUR.S.S., la Hongrie, la Yougoslavie, la Suède et 


© L'Allemagne de l'Ouest n'est pas classée en « division » pour la 
première fois, ainsi que la Bulgarie, celle-ci pour insuffisance de performances. 


@ L'URSS. continue, dans l'ensemble et pour sa régularité, de dominer 
le football européen, mais la Hongrie devient son plus redoutable rival, 


dépassant la Yougoslavie. 


@ Suède, Tchécoslovaquie, Angleterre, Espagne, Allemagne Occiden- 
tale, Italie et Autriche constituent le gros peloton des valeurs sûres. 


© La Belgique, dont la progression était remarquable dors 1960, 
marque le pas. L'Ecosse ne cesse d'avancer. 


© La France, que l'on croyait tirée d'affaire en 1963, si retombée à 
son niveau précédent. Au classement général, elle occupe une 14° place 
extrêmement décevante étant donné l'importance du football dans notre pays. 


France Football 19 


CHAMPIONNATS ÉTRANGERS | crea ee SES 


(14 journée) 


Angleterre 


(24° journée) 


Arsenal 4 Stoke è 
Birondng han 2 West Ham 1 
Burnliey L Fulham (] 
Cholson 8 Blackpool (] 
Everton 3 West Bromwich 2 
Lecds 1 Blackburn 1 
Leicester L] Sheltield W, 2 
Nottinghau 1 Tottenham 1 
Sheffield UTD © Manchester UTD 1 
Sunderland * Liverpool 3 
Wolverhampton Aston Villa Li 


Classement 


1 L 
2, Chelsen 5 452 25 
Leeds .…. 8 647 5 
4. Tottenhain 6 7 40 40 
- Notingham 6 7 40 42 
6, Blackburn 5 7 50 5% 
1. West Ham ,,,, 26 23 11 4 8 40 54 
5, Everton  ,,,., "25 24 8 9 7 45 41 
9. Sheffield W, . 2422 8 8 6 36 28 
Arsenal .,...... 24 24 10 4 10 89 47 
11. Liverpool ...,., 23 23 8 7 831547 
Leicester ....,.. ©3528 7 0 7 46.47 
13, Sheffield UTD, 2: 44 9 4H 
14, Binckpoul .,.,,. 21 24 A 5 11 42 49 
Burnley ,....... 2194 7 7 10 87 45 
16, Fulham ,,,,..., 20 %4 6 8 10 36 45 
17. West Bromwicoh, 19 24 5 9 10 87 40 
Stoke ,,06.:v0 1925 6 7 10 35 4} 
19, Birmingham ,.. 18 23 4 6 11 41 5 
20. Sunderland ,,,. 1622 5 6 11 38 48 
Aston Villa ,.,, 162% 7 2 1428 61 
2?, Wolverhampton , 1028 4 21725 


Cilseon : un but sensotionnel avec 


Tottenham. 

(18° journée) 
Airdrie 1  Heurts L] 
Celtio s Motherwell L 
Dundee 1 Morton 1 
Hibernian « Ciyde 8 
St-Mirren 4 Aberdeen 0] 
Third Lamark 0 Kilmarnock L 

Classement 


Pts J. G. N. P. p. €. 


1. Hoarts .,,. #0 1818 4 1 56 24 

Kimarnock 80 18 13 4 1 55 15 
$. Hibernian 26 1712 ? 33922 
4. Duntermline 22 16 10 L 4 36 14 

Oeltio , 22 1710 2 5 35 25 
6, Rangers 116 8 D # 46 L0 
7. Dundee 20 18 8 #4 6 41 50 
#, Morton 19 17 8 5 620% 
9, Clyde ... 18 17 7 4 6% 
16, Motherwell 1717 6 5 6 26%6 
11, St-Mirron 14 18 5 4 9 21 
%, Aberdeen 15 17 5 8 0 30 & 

Falkirk + 1817 4 6 8 90 4 
14, St-Johnstone ,., 12 17 4 4 9 28 5 

Partick .,...:,. 1% 17 € 4 #95 35 
18, Dundee U,T.D, , 817 % 4 11 16 # 
17, Third Lanark ., 717 8 1 18 15 45 
18, Alrdrie ,,..,.., 417 1 2 14 20 66 


(15° journée) 


Oviedo 1 Mureie 1 
Eiche 4 Levante 2 
Saragosse #4 Atletico 1 
Heal 4 Séville [] 
Botia ® Barcelone 1 
Valence 1 La Corogne o 
Cordone L Bübso o 
Espagnol 1 Las Palmas o 


Flo 3, 4. N, P, p. 0. 

1. Men! .,:.vc.ses 24 15 10 4 159811 
2%, Atletico esse 2115 10 1 129 18 
4, Sanagonse ,,::, 20 10 9 © 4 27 15 
4. Valenve .....: 1815 8 © 526 18 
5. Barcelone ses. 16 15 8 © 7 87 26 
Las Palmas ,,,, 10 15 0 4 5 20 2% 

7. Betis ,,,... sw 1515 6 #5 62118 
Séville ,..... 110 717%% 

D, Eopagnol sessres 16 15 7 0 8 18 14 
Æiohe ...susssss 14 16 6 2 7 20 £5 
Bilbne ose. 14 15 4 © 718 2 
Cordoue ,..44. 14 18 6 % 7 18 23 
18, Lovante 1:51, 1% 19 4 4 72124 
14, Mauro issus. 11 15 9 7 6 16 2 
15, Ouiedo ...... WW S585pbSs% 
16, La Corogne .,., 115 $ 1 11 10 % 


PORTUGAL 


(Couto e SANTOS) 


MÊME L'ARBITRE N'A PU BATTRE BENFICA 


LISBONNE. — Le grand match de la 
journée opposait, au Stade de Ja Luz, Ben- 
fica et Viloria de Setubal. 

Cela aurait pu être un grand match, mais 
ce ne fut qu'une authentique bataille, car 
l'arbitre se montra d’une incompétence dé- 
sastreuse, 1 permit l’antijeu des hommes de 
Setubal, de ka première à In dernière mi- 
nute, Et, pas du tout satisfait de son tra- 
vail, {il expulsa du terrain, huit minutes 
avant la fin l'avant centre de Benfica Tor- 
rès, païce que celui-ci avait mis la balle en 
touche, à un moment où le jeu était in- 
terrompu. Ensuite, il ne siffla pas un pe- 
nalty commis sur Eusebio, Entre temps, il 
permit tout aux adyersaires de Benfica. 

Cela n’empêcha pourtant pas Benfica de 
agner par 3 à 2 (2 buts d'Eusebio et 1 
e Torrès). La foule protesta dès les pre- 
miers instants jusqu’à la fin et l'arbitre sor- 
tit du tèrrain, protégé par la police, Il re- 
cucillait les: fruits de son mauvais arbi- 
trage... 

Barreiro, contre toute attente sur le ter- 
rain du Sporting, maintenant dirigé par 


ANGLETERRE 


l'architecte Fernandez (lui-même qui con- 
duisit l'équipe de Lisbonne au triomphe, la 
saison passée et gagna par 1-0 (but de Car- 
litos), tandis que Guimarnes se faisait bat- 
tre à Braga (0-1) et Porto disposait de Var- 
zim (8-1). Les trois buts furent marqués 
pur un jeune joueur inconnu, que Otto 
Gloria an lancé dimanche dans le grand 
bain, Carlos Manuel. 

A Lisbonne, Belenenses régla facilement 
son affaire à Seïxal (5-1) et la Innterne 
rouge surprit tout le monde, en battant 
Leixoes (4-0), Evénement à Lisbonne : Bela 
Guttman, arrivé samedi dans la capitale, 
pour passer quelques jours de vacances et 
se mettre d'accord avec son édileur en ce 
qui concerne l'édition portugaise de son li- 
vre récemiment paru en Allemagne et en Au- 
triche, fut accueilli par la direction de Ben- 
fica, avec les honneurs dus à un person- 
nage toujours attaché aux champions portu- 
gais. Il assista au match joué au stade de 
la Luz et dit à la presse : « Je suis heu- 
reux de revenir à Lisbonne, On ne peut pas 
vivre sans Benfica. » 


(Maurice SIMON) 


NOËL SANS COGNAC NI WHISKY 


LONDRES. — Le lendemaïn de Noël n'a 
pas produit les résultats de haute fantaisie 
qui sont généralement de règle en Angle- 
terre en cette période de fêtes. Comme ln 
Noël se fête en Angleterre par la suspen- 
sion virtuelle de toute activité sociale (point 
de théâtre ni de cinéma, ni de café, ni de 
manifestation sportive, ni de métro, autobus 
ou train à partir de 4 heures de laprès- 
midi, ni de journaux pendant deux pd 
les joueurs se livrent aux stricts plaisirs 
familiaux qui n'impliquent pas nécessaire- 
ment une sobriété totale, d'où les surprises 
habituelles en championnat. Mais, l'énorme 
campagne menée cette année par le minis- 
tre des Transports contre la Consommation 
d'alcool par les automobilistés pendant la 
période dé fêtes, a dû influencer même les 
professionnels du football | 

Le lendemain de Noël marquaîit la fin de 
la première moitié du championnat, Chelsea 
ayant fait donner le coup d'envoi de son 
match avec Blackpool à onze heures du ma- 
tin, gagnait par 2-0, ce qui faisait que Îles 
jeunes joueurs de cette équipe se retrou- 
vaient en première position. Mais, leur joie 
devait être de courte durée puisque Mun- 
chester. United qui, lui, commençait 
jouer à quinze heures, reprenait la première 
place grâce à un unique but marqué à 
Sheffield United par l’ailier gauche Best, la 
grande découverte de l’année, 


HOLLANDE 


Une situation de plus en plus intéres- 
sante s'installe en Division LE Le peloton de 
tête avec Manchester United 36 points, 
Chelsea (qui a repris la seconde place) 85 
points et Leeds United 35 points, se livrent 
une lutte acharnée tout en se détachant sé- 
rieusement du reste des membres de Divi- 
sion I puisque l’équipe classée quatrième est 
celle des Spurs qui n'a que 28 points. 

Au sujet des Spurs on a l'impression que 
cette équipe a enfin passé le cap de la mal- 
chance, Elle a gagné son premier match en 
déplacement de la saison grâce à un superbe 
but de Alan Gilzean son nouvel avant cen- 
tre écossais. Une fois encore, c'est le ter- 
rain de Sunderland qui a connu la plus 
grande foule de la journée avee 49.902 
spectateurs payants bien que ce club se re- 
trouve une nouvelle fois dans la zone de 
relégation. 

Le succès de la journée est pourtant re- 
venu à l'installation de chauffage électri- 
que du terrain d'Arsenal où, malgré le gel, 
les canonniers et Stoke jouèrent dans des 
conditions presque parfaites, 

L'installation a coûté en tout et pour tout 
168.000 fr ; beaucoup moins que le trans- 
fert d'un joueur très moyen, Pour une dé- 
pense de courant de 420 fr, ce chauffage à 
vaineu un froid de moins 9° pendant toute 
la Lori de vendredi ét la matinée de sa- 
medi, 


(Freddy MARSLAND) 


VAN DER HART N'AIME PAS LA NEIGE 


AMSTERDAM, — La neige tombée en abon- 
dance a été le trouble-fête de In 16° journée 
de championnat, Tous les matches ont été 
remis et le programme du 27 décembre se 
déroulera dimanche prochain à condition tou- 
tefois que les terrains soient praticables, 


Pour un joueur, la relâche a été particuliè- 
rement regrettuble : {il s'agit de l'ancien 
joueur de Lille, Cor Van der Hart, Tout avait 
été prévu et organisé pour fêter le sympa- 
thique demi centre de Fortuna, En effet, la 
rencontre Fortuna-PS.V, représentait son 
500 match joué pour l'excellente We de 
Geelen dont il défend maintenant les cou- 
leurs depuis onze saisons, 


ame Vie 


DR IE 


Es 


Handais 


mme 


fêté récemment contre l'Angleterre le 75° anniversaire de lour Fédé- 


Cor Van der Hart n'a pas l'intention de 
grien sa retraite car pour l'instant, Agé de 
7 ans, il est toujours en excellente condi- 
tion et l’un des meilleurs demis centre opé- 
rant en Hollande ; « Aussitôt que je remur- 
queral, mous dit Van der Hart qui endossa 
quarante-quatre fois le maillot national, que 
cela ne tourne plus, je lnisserai ma place à 
un jeune, mais l'heure n'est pas encore ve- 
nue, » 

Espérons donc pour le sympathique joueur 
que les conditions atmosphériques seront 
favorables dimanche prochain afin qu'il puisse 
participer à son 500 match avec l'équipe de 
Fortuna, événement que les sportifs du Lim- 
bourg veulent fêter solennellement, 


APRÈS | 


De LA da Ones 


# 


ration, Mais ils l'ont fait aveg bonne humeur el. humour en endossant les équipements de 


È 
£ 


cessours qui, le 24 mars 1919, avalent battu les Anglais par 2 buis à 1, On voit 
un accoutrement assez étonnant, debout et de gauche à droite : Neville, l'entrai- 


le seau en plastique ot le ballon 1964, 


Bologne 
Florence 


Lanorossi 
Mantoue 
AS, Rome 
Sampdoria 
Turin 


CELEZLLL ZX!) 


Varese 
Messine 
Lazio 
Juventus 
Gênes 
Atnlante 
Milan A.0. 
Catane 
Cagliari 


LLLLELLE LE) 


Classement 


…… 


. Juventus , 
, Florence 
, Bologne 
AS, Kome 
Cutane ,.,, 
. Atalante 
Foggia .. 
. Varese ..,,..::. 
. Sampdorin sous 
, Lanerogsh sis 


2 
" 
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COUPE DU TRONE 
(Premier tour) 


PRLELERLLI ELLE 


Youssoufin 
A.8.A., Marrakeoh 
T Kenitra 


.P, 
lol, Marrakeoïs 
US, Tanger 


CRELILLLLIEL LL) 


Khouribgs 


Pologne 


{Dernière journée) 


Classement, — 1, 
17 pts ; 3. Zaglebie, 


Gornik, Srombierki, 
Pogon, 18 ; 


nia, Gwardin, 15; 7. Legin, 14; 


wisza, Odra, 12; 10, 


tal, Slask, LK.S. 


10; 13. Ruch, D; 14. Unis, 1. 


(11° journée) 


14, Torrlonse ,,:: 


% 
CEELLE 


ZSferale 


ÉLEFETIE 


CLETIELILLILIILILL) 
LES LILIILIEL LI: 
RAPPEL LEILLLLIEEE] 

. 

- 

L.2 
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Roumanie 


(Matches en retard) 
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Ceres CHAMPIONNATS ÉTRANGERS 


(15° journée) 


Tilleur 1 Anderlecht 0 
{Les nutres matches n'ont pas eu leu) 


Classement 


1, Anderlecht 18 © 
%. Standard 9 4 12414 
#. Beerschot 1342418 
Tileur 6 5 4 51 20 
4 4 4%17 
4 4 4 26 2% 
71 427128 
#. La Gantaise .., 14 14 3 7 41718 
Beringen ....... 13 14 5 3 027 54 
CS. Bruges ,,, 15 14 4 6 614 2% 
11, Union St-Gilles, 11 14 # #5 6 19 25 
18 Dieet 7, Seuls 1014 2 6 8182 
Antwerpie ;.... 1014 4 4 712 38 
F4, FC, Bruges ..., #14 ©? 5 71921 
16, Daring ....:.... S1 24 112 
Berchem ....... Ni4 % 4 81127 


A: 2 


Jurion : 1'* délaite avec Anderlecht 
en championnat, 


9, Allinogueu 

10, Altinordu 
Allay site 

12%, Sekerspor ,.:::+ 


COUPE 
(1/8 de finale) 

Young Boys 2 Lugano 1 
Police Zurich ? Dolemont 4 
(1/4 de finale) 

Servetto F1 Le Locle 1 
Sion 4 Minerva Berne : 1 
Bâle À Grasshoppers 1 
(11° journée) 

Fenerbahce Hacetiepe LU 
Beykou - Sekerspor 1 
Altinordu o Besikios L 
Temirspor £ Lstanbulspor 1 
Fencrbahce £ Sekerspor 0 
Beykok (1 Havettepe 1 
lemirspor 1 Besiktas 1 
Ankaragucu 2 Demirspor 1 
Classement 

Pts:J,:G, N,; P' pe 
1, Besiktan saut AGE & 19 r 
2, Fenerbahee ..,, #4 7 o vo 1 
3, Galatasaray ,.. 1% 10 215 À 
HMacétlope .,..,, 1 12 11 8 
lxmirspor ,.,,,.. 1% 11 912 11 
6, Gortepe . RAS Ne 1 410 1% 
4 Genglerbirlgi . 10 & 2 HE 0 
Istanbulapor :, 10 10 41113 

1 

1 

5 

8 

4 


222: 
méivcéememmiwmioisoe set | 2 


QE on NS mt 09 LE Le UE En Be én TR 02 | 


10 PR Firroites # 1 14 
Beykos Ù 6 71% 
Demirspor 8 # #14 
Ferikoy 6 » 5 615 

(Dernière journée) 

Fenarol # Racing 1 

KRampla Juniors Defensor 2 

Nacional 1 Sud America 2 

Wanderers 1 Danubio 0 

Fenix 1 Cerre 0 

Classement, — 1, Ponarol (champion 


invainou), 34 pts: 2, Rampla Juniors 
22; 3, Nacional, Wanderére, 21; 6, Cor- 
ro, 19 ; 0. Sud-America, 18: 7, Danublo, 
15 ; 8, Delensor, 12 ; 9. Racing, Fenix, 10, 


*k 


POUR VOS 


ARCHIVES 


Coupe des Coupes 
MERCREDI 23 DECEMBRE 


Matoh retour CARDIFF CITY et 
SPORTING LISBONNE 0, — 23,000 
spectateurs, 


CARDIFF : John — Hayrington, Mur- 
ray, Rodrigues — Charles -(J), Hole — 
Farrell, Williams, Tapsoolt, King, Lewis. 

SPORTINO : CurvalhomGomes, Men- 


dès, Alfredo — Hilafio, "@nrlos — Sitôe, 
Silva, Figueiredo,' Pinto, Morals, 


ITALIE 


RIVERA A FAIT MENTIR 


ROME. — Le véritable ennemi de Helenio 
Herrera est un petit joueur tont jeune qui 
s'appelle Gianni Rivera. Le € mage » de l'Ine 
ter avait prophétisé que son équipe, au mois 
de janvier, aurait rattrapé le Milan AC, le 
beau leader qui fuit. On s'approche main- 
tenant de la nouvelle année mais le retard 
des champions du: monde, au lieu de dimi- 
nuer, est passé à cinq points. La faute en 
incombe à Rivera.’ 

Tandis que l'Inter étuit tenu en échec sur 
son terrain par li Juventus (1-1 : buts de 
Jaïr et de Mazzia), Milan, grâce à sa jeune 
vedette, gagnait (2-1) le match capital de 
Rome contre la Roma : sept matches à l'exté- 
rieur et 13 points, c'est un beau record que 
Milän a établi après quatorze rencontres de 
championnat, 

Le succès de Rome s'appelle Rivera. C'est 
lui, vraiment, le grand ennemi de « H.H, », 
car il joua en vedette et plaçu pur deux fois 
sur la têle de sés coéquipiers, Noletti et Fer 
rario, le ballon des deux buts du succès mila- 
nais : des passes en or sur des coups francs 
qui désemparérent la stricte défense ro- 
maine, Rivera fut un peu l'empereur du Stade 
olympique, Complet, attentif, toujours lucide, 
il fut à la fois défenseur, homme du milieu 
du lerrain et joueur de pointe. Un de ses 
coéquipiers le baptisa, à la fin du match, 
« homime-partout : +. En effet, il contrôla 
chaque partie du terrain avec une souveraine 
intelligence tactique, 

Ce jeune joueur, qui joue Loujours au même 
niveau, fait revivre sur le terrain du calcio le 
mythe du grand Schiaffino, I apprend dou- 
cement à devenir altruiste, à travailler pour 
l'équipe et non pas pour l'exécution d'un nu- 
méro personnel, « Je veux éncore jouer l’an- 
née prochaine la Coupe d'Europe, a-t-il dit 
après le match ; j'espère bien y réussir. » 

H croit en un Milan A.C. futur champion 
et veut démolir les pronostics ambitieux de 
« H.H, » qui voudrait rattraper, fin janvier, 
Milan, Ce sera très difficile, car, des cinq 
prochaines rencontres, Milan en jouera quatre 
chez lui et une seule À l'extérieur, Peut-être 
Y'inter augmentera-t-il son retard plutôt que 
de le diminuer, Car l'Inter, qui n'a pas de 
chance et ne peut jamuis jouer avee son 
équipe complète, perd doucement du terrain 
tandis que Milan, avec son « grand » Rivera, 
vole vers le titre. 


ROUMANIE 


(Ferruccio BERBENNI) 


Rivera : Grâce à lui, Milan A.C, a 5 poinis d'avance. 


(Edmond FREDERIC) 


DYNAMO BUCAREST CHAMPION D'AUTOMNE | 


BUCAREST, — Les Jeux Olympiques ont 
conduits les metlleures équipes du Champion- 
nat à disputer le titre de champion d'au- 
tumne à la veille du premier de l'An pour la 
première fois de l'histoire de La balle ronde 
en Roumanie, S'il:a neigé à Bôziers, diman- 
che, Bucarest attend la poudre blanche de- 
puis deux seimhines. Mieux, une douce tem- 
pérature a dégelé le terrain du Stude du 
23 noût qui empêcha les trois meilleures 
formations de In capitale, lors d'un derby 


BULGARIE 


très intéressant quant aux conséquences, 
de disputer avec le maximum de chance le 
titre, 

L'Etoile s'affirmait depuis fin octobre 
comme seul leader possible mais elle a 
perdu deux matches en province, Dynamo 
Bucarest, qui toucha le fond contre l'Inter- 
national de Milan, s'est retrouvé et a pris 
le meilleur sur le Rapid (4-1) et l'Eloile 
(1-0), 

Ces deux derniers n'ont pû se départager ; 


le football, sur ce terrain boueux, fut ab 
sent. Donc, les champions roumains 63, of- 
frent à leurs supporters et à leur président, 
un magnifique mais imprévu cadeau de jour 
de l'An qui met du baume sur la blessure 
causée par l'Inter, “ 


En conclusion, In cerise du football ron- 
main continue, Quelles mesures seront 
prises pur la Fédération pour le printemps 
prochain ? 


(Georges MILTCHEF ) 


LA PROVINCE A L'ASSAUT DE LA CAPITALE 


Du jour où la Bulgarie n êté conquise (à 
son tour) put Je ballon rond, le pays a 
connu trois centres printipaux de footbull : 
Sofia, Ploydiy ét Varna, Cela date du début 
du siècle, Et cela continue, malgré l'heure 
de gloire passagère d'autres localités, 

Nous avons cité en premier Sofia (la capi- 
tale), parce qu'au cours des ans, elle a 
presque monopolisé la maîtrise du foothall, 
s'attribuant qgresque exclusivement les titres 
de champion, 

Jin fallu attendre un demi siècle pour que 
la province prenne su revanche sur la capi- 
tale, uvéc la part du lion pour la ville de 
Plovdiv, dont le Botev remportait la Coupe 
tandis que le Spartak s'attribuait le Cham- 
pionnat. Le lon était donné, La province 
partait à lPassaut de la cnpitale. 

La super-équipe du CDNA et les privilèges 
artificiels dont on l'entouruit, faussu long- 
temps le développement normal du football 
bulgare. Et, malgré tout le mérite de cette 
phalange exceptionnelle pour la gloire et le 
renom du football bulgare, ce dernier ne 
s'épanouit normalement que depuis deux sai- 
sons, toutes les équipes ayant été placées 
enfin sur le même pied d'égalité. 

C'est là, incontestablement, un grand mé 
rite de la Fédération bulgare et ses répers 
cussions ne se sont pas fait attendre, 
avait qu'une seule équipe + sortable », 'est- 

Si, puisqu'il n'y a pas longlemps, il n'y 


MAROC 


h-dire capable de rivaliser honorablèement 
avec les grandes équipes étrangères, aujour- 
d'hui ce sont qualre formations bulgares qui 
sont lancées dans le «+ grand bain » inter- 
national : Locomotive Sofia, qui dans su pre- 
mière Coupe d'Europe, élimina le churmpion 
suédois Malmoe (8-5) et ne succombn que 
de justesse devant les Hongrois du Vasus 
Gyoez ; l'étonnant Sluvia, qui épinglu sur son 
tubleau de chasse dans la Coupe des Coupes 
le Cork Celtic irlandais et joue aujourd'hui 
même sa qualification pour les quarts de fi- 
nule en match d'appui contre le Lausanne 
Sport ; l’inattendu Locomotive Plovdiv, qui 
a alteint les quarts de finale de la Coupe des 
Foires, en se débarrassant successivement des 
Roumains du Pelrolul, des Yougosinves de 
Vojvodins, pour avoir le droit de se mesurer 
à la Juventus de Nestor Combin :; enfin 
Levski, qui, au cours de sa campagne balka- 
nique, s'adjugen le titre de « viceschampion ». 


Incontestablement, sur ces quatre équipes, 
trois sont de la capitale, cür le football de 
Sofia est comme la Vieille Garde : il ne se 
rend pas, mais il suffit de jeter un coup 
d'œil sur le Championnat pour se rendre 
compte que là, où il y a seulement quelques 
années encore, la Fédération se voyait obli- 
gée de limiter le nombre des éuipes de la 
capitale, actuellement, sur les sept premitres 
équipes au tableau de la Première Division 
et dont sortira incontestablement le nouvenu 


TRABA ET LES LYONNAIS ATTENDUS 


CASABLANCA. — Pour leurs étrennes, les 
Casablancais amateurs de football auront Ja 
visite de Lyon, Un match a été conclu il y 
a déjà quelque temps entre les dirigeants 
Jvonnais et ceux de Mohammedia. 11 s'agissait 
d'une des clauses du transfert d'un jeune 
joueur du Maroc, Traba, Après un essai salige 
faisant, Traba jouera dans l'attaque Iyon- 
nuise, auprès de Di Nallo et Bruey, Rapide et 
percutant, il parviendra avec un peu d'ex- 


périence, à s'intégrer dans cette lHygne 
d'avants, Les Casablancuis auront l'occasion 
d'en juger le 1% janvier, car Trabn sera évi- 
demment dans lPéquipe qui fera le déplace- 
ment, Afin d'opposer pour 1x circonstance 
une, formation valable aux Lyonnais, on cons- 
Üluera une sélection qui comprendra non 
seulement les meilleurs éléments de Moham- 


“Média, mais aussi quelques joueurs de Cusu- 


bjanca, et en particulier Abderrahmane 


champion, trois sont des équipes de pravinve, 

Fait encore plus éloguent peut-être, Dans la 
liste des buteurs pour In saison d'automne, 
les quatre premières place sont occupées 
par des joueurs de la province Kuntchev 
(Locomotive Plovdiv), 13 buts: Dichkov 
(Spartak Plovdiv), 12 buts; Diev (Spartuk 
Plovdiv) et Spassov (Marek), 11 buts, Ce 
n'est qu'à la cinquième place que l'on trouve 
le « bomburdier » de Locomotive Sofia Kot- 
kov, 10 buts, suivi des « terreurs » du Slavia 
Vassilev et Michev, 9 buts, puis d’un lot de 
six joueurs à 7 buts, dont seulement deux do 
Sofia, Asparoukhov (Levski) et Tsanev (Drne 
peau Ronge), contre quatre de In province 
Yordanov (Dounav), Popov (Botev), Vassilev 
(Slivène), Dimitrov (Beroe). 

Le football bulgare semble enfin trouver 
sa vérité, De jeunes talents s'épanouissent, 
des techniciens s'affirment, des entraineurs 
prennent consciénce d'eux-mêmes, 

La sélection bulgare 1966 qui s'attaquera 
à la qualification pour la prochaine Coupe 
du Monde, fera non seulement ses classes aux 
Antipodes (tournée én Amérine du Sud), muis 
bénéficiera de la supervision d'un des meil- 
leurs spécialistes des Championnats du 
Monde, le Tchèque VyUacil (dèjà vive-cham- 
pion au Chili avee ln Tchécoslovaquie), qui 
vient de prendre en main le Levski de Sofia 
(dont il compte l'aire le nouveau champion 
bulgaro), et qui s'occupera de ln préparation 
technique de l’équipe nationale bulgare. 


(Henry ZIMEL) 


Mabjoug, ancien joueur de Montpellier ét du 
Racing, et . Khulfi, ex-Nimois. Il n'est, pus 
question de pronostic, car on soit trop bien 
ici la différence qu'il peut y avoir entre les 
Marocains et les détenteurs de 1 dernière 
Coupe de ‘France, mais les spectateurs front 
précisément assister à ce malch pour voir 
comment ôn pratique actuellement le football 
moderne en France, ét Lyon est-biën plavé 
pour leur en faire la démonstration, 
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ARBITRES, 


LA FOOTBALL LEAGUE VA INSTITUER UN NOUVEAU SYSTEME DE COTATION POUR 
SES ARBITRES. A CHAQUE MATCH, LES ARBITRES SERONT COTES DE 1 A 4 PAR LES 


ATTENTION ! 


DEUX CLUBS, CEUX QUI N'AURONT PAS UNE MOYENNE DE 2,5 APRES SIX MATCHES 
SERONT DECLASSES. CE SYSTEME EST DEJA APPLIQUE AVEC SUCCES EN BELGIQUE. IL 


EST DOMMAGE QU'IL NE LE SOIT PAS EN FRANCE : IL POURRAIT DONNER LIEU A DES 


SURPRISES, MAIS AUSSI A DES PROMOTIONS. 


VILLALONGA 
PRUDENT 


Le pu match des Es- 
pagno 


en Coupe du Monde 
cc le 17 février con- 


Vive les étudiants ! 


Des étudiants suisses et allémands, d’une 
école anglo-continentale de Bournemouth ont 
bâti une équipe de football, les « Continental 
Wanderers », qui fuit parler d'elle sur la côte 
sud de l'Angleterre, 

Depuis le début du mois d'octobre les 
« C.W. » ont disputé neuf matches contre les 
équipes de Bournemouth. Ils les ont gagnés 
tous les neuf, marquant 51 buts et en concédant 

© Le président de la Banque Nationale de l'Etat de 

inas Gérais, Eduardo de M. a décidé de soutenir 
financièrement Santos, dont il est un fervent sup 
porter, Il est prêt à consentir tous les sacrifices 
pour que Santos garde Pelé, 


@ Jono Havelange, le print de la C.B.D,, a dit : 
« L'équipe du Brésil 1966 sera totalement renou- 
velée, Seul Pelé a toutes les chances d'y figurer... » 


© Horvath, l’ancien arrière central de l'équipe nationale 
yougoslave (1950), bête noire des Tricolores, est 
aujourd'hui entraîneur d'Eintracht Francfort. 


@ Harald Norpoth et Willi Holdorf (champion olym- 
pique) ont affronté, avec plusieurs de leurs cama- 
rades athlètes des J.0,, une équipe d'Anciens du 
F,C, Cologne, Les athlètes ont été écrasés 6-1. 


@ Luis Carniglia, directeur technique de La Corogne 
(club menacé de relégation) est allé se détendre 
en famille à Milan, ge les fètes de Noël. Les 
supporters de La Corogne n'ont pas tellement 
apprécié, 


L'OBJECTIF D’ANDERLECHT 


Eliminé de la Coupe d'Europe, Anderlecht n'en 
continue pas moins à dominer le championnat de 
Belgique de la tête et des épaules, Mais le club 
champion ne veut pas en rester là et entend asseoir 
sa totale hégémonie en Belgique, Il veut d’abord 
remporter la Coupe de Belgique, la victoire en 
champlonnat semblant déjà, à #es yeux, à moitié 
acquise. Il veut ensuite atteindre le cap des 
50 points, ce total n'ayant encore jamais été atteint 
dans une compétition belges à 16 équipes : 50 points 
sur un maximum possible de 60, c'est évidemment 
un bel objectif, Ce cap des 50 points n'a d'ailleurs 
été atteint que rarement même uvec 19 équipes : 
1 le fut par Anderlecht et par l'Antwerp (55 pts). 
Avec 16 équipes, {1 fut approché en 1927-1928 par le 
Beerachot (48 pts), en 1943-1944 pur l'Antwerp 
(49 pts), et en 1961-1962 pur. Anderlecht (49 pts), 


LES BONS JUNIORS 


L'équipe anglaise qui participera au tournoi ju- 
nior F.LF.A. et jouera notamment contre la Belgique 
et l'Espagne « été formée, Elle réunira en prin- 
cipe, Burnett (Everton), Wright (Aston Villa), 
Burkilt (Coventry), Adams (Arsenal), Hazell 
(Queen's Park Rangers), Smith (Sheffield Wedn.), 
Anderson (Manchester Un.), Bond (Watford), Rad- 
ford (Arsenal), Vincent (Birmingham) et Allen 
(Neweustle). Notons que Wright, Hazell et Bond 
jouent régulièrement en première équipe et que 
Burkilt, Anderson et Radford y ont déjà fait plu. 
sieurs apparitions, pelons que ce sont les An- 
lais qui ont remporté le tournoi l'année dernière, 
Ïls ont toutes les chances de défendre victorleuse- 
ment leur titre. 


SUEDE : OPERATION 66 


Les Suédois prennent très au sérieux la prépara- 
tion de leur équipe à la prochaine Coupe du Monde, 
Îls ont déjà désigné le trio responsable des sélec- 
Hong : Nymon, sélectionneur, Torsten d'orage + 
entraîneur, Sten Liljeduh, médecin expert. Ces tro 
hommes ont déjà établi un « plan de combat » : 
tous les matches des Allemands d'ici au 25 sep 
tembre (match retour à Stockholm, après le 1 à 1 
de Berlin) seront gsupervisés ; tous les sélection- 
nables opérant en Allemagne ou en Italie seront 
suivis ; des rapports seront dressés sur le climat 
politique, physique et moral de Chypre, le troisième 
adversaire du groupe, Ainsi espèrent-ils éviter pour 
1966 l'affront que leur fit la Suisse en éliminant 
la Suède du voyage au Chili en 1962, 
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© Le Racing de Buenos Aires a remporté le Trophée de 
la Nativité mis en jeu à Caracas, battant en finale 
du Tournoi Yachine et Dynamo de Moscou (1-0), 

© Jimmy Greaves a donné son opinion sur les nom- 
breux incidents qui opposent actuellement les 
oueurs aux arbitres : « Dans le feu de l’action, 
es joueurs parlent en l'air, les arbitres le savent 
et devraient tenir compte de l'énervement qui en- 
toure l'action et le match, » 

© L'arbitre du récent match de championnat d'Ecosse, 
Partick Thistle-Hibernians, a dû quitter le térrain 
pendant dix bonnes minutes, Motif : l’ailier droit 
de Partick, Tommy Ewing, l'avait mis ko, d'un 
tir foudroyant, L’arbitre dut être emmené et réa- 

au vestiaire, 

© Karoly Lakat, qui était l'entraîneur de l'équipe natio- 
nale hongroise, championne olympique à Tokyo, 
vient de signer un contrat au M.T.K. Budapest, 

® Benfica compte battre tous les records du Stade de 
la Luz) quer son match contre le Real Madrid, 
Le prix des places varie entre 1.000 et 5.000 A.F, 
Benfica compte faire une recette de près de 4 mil- 
lions d'escudos (68 millions d'A.F.), 

© Bela Guttmann, qui habite Vienne, vient de déclarer t 
« Benfica gagnera la Coupe d'Europe une troi- 
sième fois s’il joue l'attaque à outrance et montre 
de l'audace ! » 


© Uwe Seeler vient d'ouvrir un magnifique garage dans 
le centre de Hambourg. 


FOOTBALL 
ET CINEMA 


C'est décidé ! Omur 8i- 
vori va tourner un film 


Sur sn vie de footballeur, 
un film qui sortira en 
juin prochain et qui sera 


intitulé «  J1  raguzro 
d’oro », Sivori a rencon- 
tré, la semaine dernière, 
à Rome, le producteur du 
film et West mis d'accord 
avec lui sur le principe 
de leur collaboration, Si- 
vori ne parlera pas lui- 
même dans le film : il 
sera doublé par un ac- 
teur professionnel, 


LL LL LL LE LEE EL EE EE EE TPPEECCPCPPPPOCCERRENENPRRENERNNNS 


© Les projets de Boca Juniors, champion d'Argentine : 
Pedernera dirigera le elub techniquement avec 
son ami Nestor Rossi, Il est question de la venue 
de Sacchi (Racing), Dorval (ex-Santos actuelle- 
ment au Racing), Bielli, Willington. Et surtout du 
retour de Sanfilippo, l'exilé de Montevideo, 


® L'expulsion de Pascutti contre Milan ne lui coûte pas 
cher, L'intérnational de Bologne n'a été suspendu 
que pour un match, Quant à Bulgarelli, il a été 
condamné à 30,000 lires d'amende pour s'être 
«+ frotlé » à Benitez. 

@ Un livre autobiographique de Heélenio Herrera vient 
de paraitre en Italie, Intitulé « la mia vita », il 
est vendu au prix de 2.000 lires et H.H, l’a dédi- 
cacé la semaine dernière à Milan, 

© Pronostic de Chiapella : la Fiorentina terminera le 
championnat d'Italie avec 45 points. Bologne fut 
champion en 1954 avec 54 points, 


RENVOI 
DE BALLE 


COPENHAGUE.. 


DANS QUATRE 
OU CINQ ANS 


Paul Van Himwt a ac- 
cuellli avec surprise et 
plaisir sa cinquième place 
au référendum de « Fran 
ce Football » « On va 
peut-être me faire encore 
des propositions pour 
m'exiler, mais je n'ai pas 
du tout l'intention de quit- 
ter Anderlecht, Nous 
avons été éliminés de la 
Coupe d'Europe, mais 
nous avons toutes les 
chances de la rejouer l'an 
prochain, Pourquoi aller 
chercher ailleurs ce que 
J'ai à domicile ? Jouer à 
l'étranger, J'y songerai 
peut-être dans quatre ou 
cinq ans. Mais en aucun 
cas en Italie, en Espagne 
plutôt ! » 


x 


© La veille de jouer contre Anderlecht les joueurs de 
Tilleur s'étaient sérieusement entraînés, Devant 
18.000 spectateurs, ils ont réussi à faire tomber 
les champions pour la première fois. 

@ Les journalistes sportifs luxembourgeois ont classé 
par référendum et par voie de mérite, les chams 
pions de leur pays. L'équipe nationale de football 
s’est classée quatrième derrière les handballeurs, 
les pongistes et les basketteurs, 


STYLE ADMINISTRATIF 


L'organe officiel de l'Union belge de football pu- 
blie un avis du Comité provincial du Hainaut met- 
tant l'US, Haulchin dans l'obligation de « placer 
au vestiaire de l'arbitre un appareil de chauffage 
permettant de produire une température normale 
ét de remédier aux abords de ses vestiaires (sic) 
en faisant dopnire le bourbier existant ». De 
son côté, le club de Bracquegnies est mis en demeure 
de « marquer son terrain avec un produit non sus- 
ceptible de se déplacer », Espérons que les # 

DD pemersnéten le sens profond de ce rappel à 
ordre, 


Bon anniversaire 


Pour fêter les soixante ans de son chef 
d'Etat, le Dr N'namdi Azikiwe, le Nigeria lui a 
offert. un match de football. j 

Ce match a été joué dans la capitale du Nige- 
ria, à Enougou, entre la sélection nationale nigé- 
rienne (qui prépare la Coupe d'Afrique) et une 
sélection allemande du Niedersachsen (région 
de Hanovre). 


© Mac Kay a repris l'entraînement avec un enthou- 
siasme décuplé, Un spécialiste lui a dit, en effet, 
qu'il pouvait reprendre sans crainte sa cafritre 
après ses deux fractures, Les radiographies prou- 
vent que sa guérison est remarquable et inespérée, 

@ Un miraculé de 24 ans, Steve Gammon, a joué avec 
Cardiff contre le Sporting la semaine dernière, Ce 
garcon possède un triste record : alors qu'il était 

> international espoir gallois, il fut victime de trois 
fractures de la jambe en deux ans. 

e Vic Buckingham, l'entraîneur anglais d'Ajax Amster- 
dam vient de refuser des offres de Fulham et 
Leyton-Orient, « Je suis sous contrat et je me 
plais en Hollande », a-l-il rélorqué, 

© Keith Sandersen, étudiant à l'Université de Cam- 
bridge, a été appelé en renfort pour jouer, le jour 
de Noël avec Plymouth à Southampton, L'avant 
centre titulaire avait eu la jambe cassée, 


JIMMY GREAVES A REÇU POUR NOEL UNE MULTITUDE DE CARTES DE VŒUX AUX. 


QUELLES IL N'A PU ENCORE REPONDRE : IL A UN MUSCLE DE LA MAIN DROITE FROISSE. 
TRS 0 0 200 Eee Due + 40 à mé el de © CN en dt RE ORE eDAe : Mie 0000S 400 D Een ne — 
IL À REÇU, ENTRE AUTRES, UNE CARTE AINSI LIBELLEE : « AU PLUS GRAND INTERIEUR 
GAUCHE DU MONDE, » EN BON GENTLEMAN ET AUSSI EN BON ANGLAIS, GREAVES A 


CONCLU : « CE DOIT ETRE UNE ERREUR, CAR JE JOUE INTERIEUR DROIT A TOTTENHAM 


ET EN EQUIPE NATIONALE. JE VAIS TRANSMETTRE CETTE CARTE A JOHNNY HAYNES, A 


QUI ELLE ETAIT SANS DOUTE ADRESSEE! » 


© La recette du match Rome-Juventus (16 millions) a 
été bloquée par la Ligue pour payer des acomptes 
sur des salaires dus aux joueurs et à l'entraîneur 
de l'AS, Roma, Lorenzo, l'entraîneur romain, a 
d'ailleurs eu un entretien avec son président et 
en présence de son avocat, 

@ Il y a eu beaucoup de blessés à l'Inter ces derniers 
temps, mais tous sont à peu près rétablis, Il ne 
reste maintenant que Guarneri qui souffre d'une 
entorse du genou droit avec distension des liga- 
ments, 

© Les médecins qui spignent Baxter sont très optimistes, 
Baxter lui-même pense pouvoir jouer contre l'Inter 
en Coupe d'Europe, « Surtout si les matches ont 
lieu fin mars », a dit le joueur écossais, 

© Après le Sporting, c’est Belenenses qui n’a plus d’en- 
traineur. L'Autrichien Fuchs avait demandé à son 
club d'aller en Autriche pour assister au mariage 
de son. fils, Cette faveur lui ayant été refusée, 
Fuschs a quilté le Portugal, dénonçant ainsi son 
contrat, ° 


Le verrou argentin 


L'Argentine prépare déjà très activement ln 
Coupe du Monde 1966, 11 est probable que 
l'équipe d'Argentine sera bâtie à partir d'un 
système de jeu très renforcé et très strict en 
défense. Cur les Argentins ont décidé de ne 
plus « tirer les marrons du feu » pour leurs ad- 
versaires. 

Côté joureurs, la liste des présélectionnés 
comporte déjà les noms de Roma et de Rattin 
(gardien et demi centre de Boca Juniors), de 
Marzolini (également de Boca), d'Onegn (River 
Plate) de Rendo (Huracan), d'Albrecht (San 
Lorenzo), d’Artime (River Plate) et de Pros 
pitti (Independiente), tous attaquants adroits, 
rapides et réalistes. 

L'un des: grands espoirs s'appelle aussi Hee- 
tor Veira, Il na 19 ans, joue à San Lorenzo et na 
marqué la saison dernière 15 buts à lui seul, 


SOFIA... 


DAS CT LL SR 
Ca 


…STUTTGART... 


MILAN... 


LAUSANNE... 


UN AUTRE 


LA TURQUIE A FAIT APPEL A L'ITALIEN PUPPO COMME ENTRAINEUR NATIONAL 
POUR LES MATCHES DE COUPE DU MONDE. PUPPO AVAIT AMENE LES TURCS A LA 


MIRACLE 


PHASE FINALE DE LA COUPE DU MONDE EN 1954 EN SUISSE, APRES AVOIR ELIMINE AU 
TIRAGE AU SORT LES ESPAGNOLS PRIVES DE KUBALA, LES TURCS ESPERENT AUSSI 


OBTENIR LE CONCOURS DE OCZAN, LE GARDIEN DE BUT DE L'AUSTRIA DE VIENNE. SI 


PUPPO REUSSIT CE DEUXIEME EXPLOIT, IL EST PROBABLE QU'ON LUI ELEVERA UNE 


STATUE, MAIS RAPPELONS QUE LA TURQUIE SERA OPPOSEE DANS LE GROUPE IV ELI- 


MINATOIRE A LA TCHECOSLOVAQUIE, LE PORTUGAL ET LA ROUMANIE, 


INVITATION 


Bonne semaine dernière 
pour Denis Law, Sus- 
pendu, le joueur écossais 
n appris qu'il était élu 
footballeur de l'année 
par « France Football » 
et à reçu une invitation 
pour se rendre en Afri- 
que du Sud l'été prochain, 
Cette invitation était, 


anglais, #1 consent à ce 
voyage pour faire plaisir 
à Law, demanderalt tout 

même une assurance 
de 200.000 livres (280 mil- 
lions), 


bien sûr, assortie d'une 
offre financière assez mi 


robolante et vennit des 
Rangers de Johannes- 
bourg. Stanley Matthews 
avait joué, lui aussi, Ü y 
an quelques années en 
Australie, mais {l n'est 
pas dit que Manchester 
United neceptera de prê- 
ter sa « perle écossaise » 
aux Australliens, Le club 


@ Le Standard de Liège a pratiquement décidé qu'il 
effectuerait au mois de juin une tournée en Amé- 
rique du Nord (tournoi de New York) et en Amé- 
rique du Sud, 


@ Manchester United et Everton qui se rencontreront 

en Coupe des Villes de Foires ont choisi leurs 

dates: 20 janvier, à Manchester, 7 février, à 

Goodison Park, 

dirigeants du Standard de Liège ne sont pas 
contents. A l'issue du match contre le F.C, Bruges, 
ils ont retrouvé le vestiaire occupé par leurs visi- 
leurs complétement mis à sad 

@ M, Peter Rhodes, l'arbitre qui expulsa Law, risque 
d'être suspendu pour LS mois, 11 a, en effet, 
contrevenu aux règles de la FA. et révélé à un 
journal pourquoi il avait expulsé le joueur écos- 
suis, 

@ Gerhard Lusenti, l'international suisse qui, en 1947, 
participa au triomphe de la.Suisse B sur la 
France B (9-1) avant de faire match nul, en 1950, 
avec lé Brésil, est le seul international de lPaprès- 
guerre dont le fils joue en Ligue Nationale A 
(avec Bienne). 

@ Bicone, le club romand sur la voie de lu rélégation, 
cherche du renfort : il songe à Henri (Servette) 
ou à Gottardi. 

e L'ex-Hongrois du Servelle, Peter Pazmandy, a décidé 
de rester en Suisse, Il vient d'ouvrir un débit à 
l'enseigne du « Postillon », 

© Non, Hugi n'est pas mort. L'ex-international suisse 
qui marqua six buts contre la France, en a marqué 
quatre récemment en championnat avec Porrén- 
truy contre Schaffhouse, 

@ Liverpool n'a pas encore perdu un match en Coupe 
d'Europe, Il a battu deux fois Reykjavik et deux 
fois Anderlecht, Ce qui fait dire à son manager 
Bill Shankly : « En 5 matches, les Belges, eux, 
n'en ont gagné qu'un et ont marqué 2 buts. » 


DANOIS PAS CONTENTS 


L'urbitre du match Italle-Danemark (3-1), VAlle- 
mand Malkn, a été naévèrement critiqué dans la 
resse danoise pour avoir favorisé l'équipe italienne, 

es Danois reprochent, entre autres, à M, Malkn de 
n'avoir pas expulsé Negri, auteur d’un vilain geste 
sur Madsen et de n'avoir pas sifflé un penalty 
en leur faveur pour faute sur Madsen. L'arbitre 
allemand, après avoir pris connaissance de ceu ceri- 
tiques, a fait remarquer qu'aucun journaliste danois 
n'avait daigné lui demander des explications et que 
les joueurs danois l'avaient spontanément remercié 
de son urhitrage à la fin de la rencontre, 


e Les 


® Quelle ingratitude ! Le Locle qui est la filiale de La 
Chaux-de-Fonds a éliminé l'équipe de Skiba de la 
Coupe de Suisse, Le Locle est entrainé par Kernen, 
ancien international de. La Chaux-de-Fonds, 

@ Le joueur du Standard, Henri Depireux, a été opéré 
à Barcelone, Un chirurgien lui a pratiquement re- 
fait l'appareil ligamentaire d’une cheville, Depi- 
des pourra reprendre l'entrainement dans trois 
LLIL EI PS 


@ Les joueurs de Lanerossi Vicenze sont furieux. En 
trois occasions, leur défense a encaissé un but 
contre son camp et les trois fois, le but fut déci- 
sif : à Foggia (0-1), à Milan contre l'Inter (2-3) et 
à Bergame (0-1), 


© Bugatti, le gardien de l'Inter, a joué à Florence son 
350* match de série A, 


@ Les statisticiens italiens ont remarqué que Amarildo, 
le Brésilien de Milan A.C,, avait marqué ses 8 pre- 
miers buts du championnat 64-65 en seconde mi- 
temps. Et 7 entre la 51° et la 64* minute, 


@ Blackpool serait prêt à risquer 40.000 livres (56 mil- 
lions) pour acquérir Roy Vernon, l'international 
gallois mis sur la touche par Everton. 

@ Fortement impressionné par le bruit des trompettes 
au malch Anderlecht-Liverpool, l'avocat Smets, 
dirigeant de Saint-Trond, en a commandé plu- 
sieurs centaines pour les supporters de son club, 


@ Un grand magasin de confection milanais a habillé de 
pied en cap les joueurs de: l'Inter : veste noire, 
pantalon gris fer et pardessus bleu nuit, Une pu- 
blicité intelligente, 


© Benny Fenton, le manager limogé de Leyton Orient, 

n'a pas tout perdu, Il a touché 5.000 livres (7 mil- 

* lions) d'indemnité pour les 18 mois de contrat 
restant à courir, 


© Jimmy Greaves, Jan Ure et trois managers devront 
fournir des explications à la Fédération anglaise 
après avoir écrit des articles critiquant les nou- 
velles mesures prises, 


@ Gilzean, la nouvelle récrue de Tottenham, a été sur- 
ris par ses premiers contacts avec la Football 
eague : « I] y a une tendance certaine au jeu dur, 

Quant aux arbitres, nous ferions bien de ne pas 
nous plaindre en Ecosse, Nous avons sûrement les 
meilleurs, » 


© Le manager de Nottingham Forest, Johnny Carey, va 
recevoir un trophée des mains du Premier ministre 
irlandais, Il a été élu à Académie des Sports irlan- 
daise, 


AU BIBERON 


Arsenal, le club londonien, fait, comme beaucoup 
de clubs anglais, un effurt prodigieux de recrute- 
ment chez les jeunes écoliers, Depuis deux ans, 
Arsenal possède un vaste et luxueux gymnase d'en- 
traînement où il réunit chaque lundi et chaque 
jeudi, une ribambelle de jeunes garçons de 12 à 
14 ans. Ces jeunes possèdent les mêmes facilités 
que les professionnels et sont entraînés par les 
meilleurs techniciens du club, Billy Wright et Les 
Shannon en tête, « Nous espérons que, parmi eux, 
se trouvent quelques professionnels de demain. Nous 
essayons de déceler leurs qualités et de les faire 
progresser, Nous estimons à Arsenal qu'il est très 
important d'avoir les jeunes à cet âge car ils sont 
encore malléables, Deux ans après, les mauvaises 
habitudes ne se perdent plus. Mais nous estimons 
aussi que ces jeunes garçons ne doivent pas tout 
sacrifier au football, Leurs études scolaires sont 
plus importantes. » 


COMME DE CHEMISES 


L'Union Belge trouve qu'il y a un peu trop de 
fantaisie dans le choix des maillots fait par ses 
clubs. Elle trouve surtout que certains clubs 
changent de maillots. comme de chemises si l'on 
peut dire et elle va prendre une décision. A partir 
de la prochaine saison, les clubs devront faire 
connaître, non seulement leurs couleurs, mais la 
manière dont elles sont disposées sur leurs équipe- 
ments, On ne pourra pas en changer pendant un 
nn. sauf #i elles prêtent à confusion avec celles 
de l'adversuire, 


@ Germano, l'arrière central de Benfica, remis en selle 
par Elek Schwartz, affirme que Puskas fut son 
adversaire le plus difficile, Germano n'a pas oublié 
le Real-Benfica d'Amsterdam, Double revanche 
prochainement en Coupe d'Europe, 

© Costa Pereira, le gardien portugais, a décidé de tra- 
vailler comme un forcené pour conserver Ja forme 
jusqu'en 1966, IL veut, en effet, disputer au moins 
une Coupe du monde dans sa carrière. 

@ Chesterfield a demandé à Mansfield Town, son voi- 
sin, de lui prêter son terrain en janvier pour un 
jubilé à la mémoire de Ralph Hunt, tué en voiture. 
Chesterfield n'a pas d'éclairage pour nocturnes, 

© Persson, l'ailier gauche de l'équipe nationale snédoise 
transféré de Oergryte à Dundee, est le quarante 
Pr joueur suédois parti à l'étranger depuis 


XeW. 


ACT, 
€ 
LICE 


LUNETTES 
INTERDITES 


La Fédération de Football de 
Hong-kong a décidé d'interdire 
à tous ses joueurs le port de 
lunettes en cours de match. 
Comme les footballeurs myopés 
sont nombreux à Hong-kong, 
les marchandy de verres de 
contact (autorisés) vont faire 
des affaires... 
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……RI0... MEXICO... BUENOS AIRES... MONTEVIDEO... SANTIAGO 


5 \ INSI, les Gallois ont-ils retrouvé l'occasion de 


MADRID...LISBONNE... | 


ÉALLLILEECTTETEETOTPTEETTEOTENTTTTPPTTTEEDTETTELETELECECTNELLLNELELTELTELTTEEE ELLE TESTER 


LE TRIOMPHE 
NÈX 
"KING JOHN” 


‘ACTUALITE internationole -n'a pos été très 
EL riche la sémaine dernière en matière de foot- 

boll. Plusieurs pays = l'Allemagne, 

l'Autriche; là Yougoslavie,. la Tchécoslovaquie 
notomment — ne jouaient pas en championnat, la 
neige et le froid ont envahi l'Europe et les diffé- 
rentes compétitions européenhes sont arrivées au 
terme de leurs deux tours préliminaires, Le football 
européen est donc au creux de la vague et s'est mis 
en hibernation. Un dernier match pourtant avait lieu 
mercredi dernier à Cordiff pour le compte de la 
Coûpe des Coupes, Le Sporting, sans Luciano, 
allait-il pouvoir redresser la barre après sa défaite 
décevante à domicile (1-2)? Cette question, les 
Gollois se la posalent aussi et ils prirent un certain 
nombre de « précautions » défensives dont l'attaque 
du Sporting ne put jamais venir à bout. Ainsi, la 
preuve fut faite qu'avec où sans Luciano, le Spor- 
fing payait les conséquences d'une politique à courte 
ue masquée la saison dernière par une heureuse 
victoire en Coupe des Coupes, Tout se paye dans 
la vie et en football, à commencer par les erreurs, 


ES 23.000 spectateurs de Ninian Park, Île 
L stade de Cordiff City, ont donc accueilli avec 

un enthousiasme délirant la qualification de 
leur équipe favorite, Ils la voient même déjà, depuis 
lo chute du Sporting, en demi-finale de la Coupe 
des Coupes. Mais cela est une outre histoire, 
d'autont plus que ce sont les joueurs de Saragosse 
qui donneront, cétte fois, la réplique aux Gallois, Et 
oprès leur victoire en Coupe des Villes de Foires, la 
saison dernière, les Espagnols aimeraient bien ajou- 
ter Un autre fleuron à leur récente couronne. En 
ottendant cet éventuel et problématique succès, les 
Gallois ont joyeusement fêté la qualification de 
Cardiff. À l'issue du coup de sifflet final, plusieurs 
centaines de spectateurs. déchainés envohirent le 
terrain et portérent en triomphe chaque joueur gal- 
lois, Et la part la plus chaude de ces exhubérontes 
manifestotions alla à John Charles, héros de la ren- 
contre, 


OHN CHARLES, pour les Gallois, est un héros 
) national, l'homme qui a prouvé aux Italiens et 
à l'Europe ce que pouvoit être,-au sens le plus 
noble du terme, le football de combat. Cette haute 
stature, cette noble allure, cet esprit sportif toujours 
égal, les Gallois les vénèrent avec adoration et la 
émière occasion a été la bonne pour faire éclater 
eur enthousiasme. John Chorles, bien sûr, n'a plus 
20 ans, mais à 33 ans — il les à fêté la veille de 
Noël — il reste un footballeur précieux por son 
expérience, son abattage et son song-froid. Contre 
les Portugais du Sporting, John Charles joua avec 
le numéro 4 dons un rôle qu'il connaît bien depuis 
son possage en ltalie, celui de balayeur et de col- 
mateur de brèches, C'était inottendu, mais ce fut 
efficace et les Anglais eux-mêmes qui n'ont pos 
oublié que Manchester United « prit » la saison der- 
nière 5 buts devant ces mêmes Portugais, consi- 
dérent que la performance aq sa valeur. 


avoit connu bien des tourments cette saison. 

Victime d'une blessure au tendon d'Achille, il 
torda à retrouver sa condition physique et fut même 
contraint par son entraineur, Jimmy Scoulor, de 
rester sur le touche en compagnie d’lvor Allchurch, 
un outre international gallois handicapé por les ons, 
Mais contre le Sporting, il prouva qu'on pouvait 
encore lui faire confiance et qu'il restait, surtout 
dans un rôle de défenseur, un atout de premier 
ordre. Finalement, cette équipe de Cardiff que l'on 
n'attendait guère à ce niveau de la compétition, 
peut encore surprendre bien des advetsaires. En cinq 
mois, son nouvel entraineur, lEcossais Jimmy Scou- 
lor, a réussi à lui donner un stylé fait de puissance, 
de réalisme et de volonté, bien dans la tradition du 
football britannique. On le vit bien contre le Spor- 
ting avec John Charles, avec le jeune intérieur droit 
de 20 ons, Gareth Williams, et ovec l'avant centre 
Derek Tapscott qui, malgré une arcade sourcilière 
profondément ouverte, continua. à disputer avec 
acharnement toutes les balles aériennes, 


Pr cr John Charles, avant cet exploit, 


s'enthousiasmer pour une équipe chère à leur 

cœur qui a la particularité de jouer en € 
pionnat d'Angleterre (Division Îl) et de disputer la 
Coupe du Pays de Galles, mois qui garde surtout de 
souvenir d'avoir orraché — pour la seule fois de son 
histoire — la Cup d'Angleterre en 1927 aux 
Anglais. Quel dommage que le sort n'ait pas voulu 
d'un West Hom-Cardiff : cela aurait valu le dépla- 


cement. 
Jacques THIBERT. 
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JEUNES 


COMMENT SE PRÉSERVER 


UN POINT TECHNIQUE 


Le froid s'est fait sentir assez rudement ces der 
niers dimanches et notamment le 20, au- cours de 
lu journée réservée h la Coupe Gambardella et aux 
Coupes Régionales. L'hiver est là et nous profitons 
de la trêve de Noël, pour renouveler les conseils pra 
tiques déjà donnés l'an dernier, afin que nos jeunes 
joueurs connaissent les petits « trucs » pour se pré- 
server du froid et éviter les accidents. 


1" Equipement : par temps très froid, {1 faut porter 
un sous-vétement chaud et un maillot À manches 
longues, 


La culotte doit être chaude et les jambes doivent 
être assez longues, C'est la raison pour laquelle, 
nous n'utilisons pas le terme € short » qui veut dire 
court en anglais. I] va de soi que le joueur doit 
porter un slip, 


Les bas seront de Inine on de coton au choix, mais 
il faut qu'ils soient propres et si nous insistons sur 
lu propreté des bas c'est que nous avons des raisons 
pour Île faire, ceci ne s'appliquant pas uniquement 
nux jeunes. 


Sur terrain: gelé les chaussures à semelle caout- 
chouc à crampons mulliples sont les plus elfficaëes, 
Par temps de neige il faut de hauts crampons. 


Depuis quelques années le collant est utilisé et 
sôn emploi s'étend aux joueurs du champ après avoir 
-été toléré pour les gardiens seulement. 


Le serre-têle (genre ski) protège efficacement les 
oreilles et les gants de laine servent de plus à pro< 
téger les muins en cas de chute sur terrain gelé. 


Le survêtement s'impose pour ln mise en train et 
pour le repos de la mi-temps. 


Nous iraiterons dans l'équipement la question des 
chaussures de ville que doit porter le joneur pour 
se rendre Au match, 11 faut porter des chaussures 
chaudes et amples. Le modèle dit « aprés-ski » est 
parfait, En effet il faut avoir les pieds chauds avant 
de pratiquer la mise en train et il] faut donc éviter 
de stationner de longues minutes pour suivre un 
match de lever de rideuu, 


2 Soins : nous conseillons avant l'échauffement 
un léger massage avec un produit légèrement chauf- 


fant, puis une application d'huile ou de vaseline, 
Pour le visage un crème douce est recommandée, 


LA COUPE 
NATIONALE 
DES CADETS 
MERITE UNE 
REPARATION 


La Ligue de Paris pas- 
sera en revue, le jeudi 


7 janvier, à 14 hk 30, à 


l'LNS., tous les Cadets de 
valeur répérés au cours 
des matches de Cham- 
plonnats, 

Le jeudi sulyant une 
autre sélection groupant 
tous les joueurs retenus 
par les  sélectionneurs 
permettrn de désigner les 
18 Cadets qui seront pré- 
parés à la première ren- 
contre des 1/8 de Finale 
de la Coupe Nationale des 
Cadets, 


24 France Football 


La mise en train 


Toutes ces précautions, tons ces soins, doivent être 
obligatoirement complétés par un échauffement coms 
plet par la course et tous mouvements d'assouplis- 
sements tels qu'ils sont pratiqués nu cours des 
séances d'entraînement. Cette mise en train doit être 
progressive et sa durée peut être de l'ordre de 15 
mivates, Nous conseillons aux joueurs depuis de 
longues années (et ceux qui s'y conforment s'en 
trouvent bien) de ne pas enfiler les chaussures de 
football pour pratiquer cette mise en train, Nous 
conseillons de porter des chaussures de basket où de 
tennis, et de ne pas serrer les lacets, Après l'échauf- 
fement le joueur rentre au vestinire et enfile ses 
chaussures de foot. 


Nous garantissons que le joueur est fin prêt pour 
atlaquer le match, 
Pierre QUEDEC, 


-HÉRICOURT 
EN PLEINE FORME 


MONTBELIARD. — Après leur victoire 
sur les Sochuliens, les juniors Héricour- 
tois remportent leur dixième succès consé- 
cutif ! Cette régularité assez excéption- 
nelle leur vaut de devancer Delle et Beau- 
court et de briguer le titre régional. 


Champagnolles et Arc-les-Gray restent 
Invaincus dans le groupe + B », mais ln 
lutte se révèle beaucoup plus serrée que 
dans le groupe « A.», Mêmes phénomènes 

* dans le groupe « C », où, ap son écra- 

‘sante victoire sur Bourogne, Ronchamp 
talonne Charquemont qui n'a pas encore 
connu la défaite. 

Par contre, la suprématie de Beure conti- 
nue à s'imposer avec 20 points en 10 mat- 
ches et une avance de 7 points sur PS. 

* Besançon. 
Chez les Cadets, Sochaux, l'ASP. Bel. 
fort, Exincourt, Maiche, Lure, le RCF.C. 
* et P.S.B. se partagent les premières places, 
. Au commandement des groupes de minl- 
mes, on retrouve deux fois Sochaux, le 


P.S.B. et Arc-les-Gray. 
MAULPOIX. 


LE SPECIALISTE DES PISTES ET DES 
GAZONS DANS TOUTE LA FRANCE 


MARCEL VILLETTE 


ENTRETIEN ET REFECTION DU 


PARC DES PRINCES 


36, rue Louis-Calmel, GENNEVILLIERS. Téléph. : GRE, 57-75 


LE RED STAR PRÉPARE 
SON TOURNOI 
INTERNATIONAL JUNIORS 


La préparation des jeunes est à l'honneur dans les clubs profes- 
sionnels parisiens, Un projet du Racing est à l'étude et celut du 


Red Star prend forme, 


Nous aurons done à Saint-Ouen, 
internationale, dont l'équivalent en France se limi- 


confrontation 


en avril 1965, une Implortante 


tait À ln réglon méditerranéenne, à Cannes, qui ne peut que se 
féliciter d'ailleurs de sa politique de Jeunes. 


CECELECELEEEEELEEECECEE PORC CERELE LEE EE 


LES JUNIORS PARISIENS 
A AMSTERDAM 


La Ligue de Paris à inanguré, l'an dernier, une série de rencontres 
Internutionales. Ce fut À Londres la première rencontre Londres-Paris, 
jouée en avril dernier et, au Pure des Princes, il y a deux mois, le match 
retour, Le comportement de nos Juniors à incité le Comité de la Ligne 
h poursuivre cette préparation des jeunes footballeurs et Paris parti- 
cipera au Tournoi International. Juniors 1965, qui sera disputé les 29 et 
30 mal 1965, à Amsterdam, qui groupéra les sélections d'Amsterdam, 
de Copenhague, de Berlin et de Paris. 


Nous donnerons dans un prochain numéro le réglement du Tournot, 


LA COUPE GAMBARDELLA 


ULTIMES QUALIFICATIONS REGIONALES 


La qualification : pour - les 
16“ de Finale de la Coupe 
Gambardella est une perfor. 
mance qui classe une. équipe. 
En effet, pour Paris, trois clubs 
seulement doivent se dégager 
d'une centaine de partants dont 
la qualité est certaine. 


Si le Sud-Est compte quatre 
qualifiés, beaucoup d'autres Li. 
gues n'ont qu'un seul repré- 
sentant, cette qualification étant 
proportionnelle au nombre de 
clubs engagés et, par consé- 
quent, À l'importance de la 
Ligue, 

La Ligue de Paris a bien 
étudié son calendrier et, dès le 
20 décembre, nous connaissions 
les prétendants à la qualifica- 
tion, Rappelons les résultats : 


U:S.M. Malakoff b, Ba- 


gnenux-Nemours ,.,,. 6 à 1 
R.C. Paris b. V.G.A.-St- 

MUR 7 ruse ne DA 0 
C.A.S.G.-16* b, AS, Ami- 

cale ssssssocibetthoe OUR 
C:0. Joinville b, Ville- 

Mmomble sv rés DT 
Paris U.C, b. St-Ouen- 

l'Aumône sssssdnsssx 7 à 1 
S.C. Choisy b, AS. Ro- 

MAÏNVIUS mssssenver 8 à 1 


La netteté. des scores sur 
prend, seule la rencontre entre 


2 GROS LOTS 
1 MILLION 


SUIVIS 
DE GROS LOTS DE 


100.000 
250.000 
500.000 


303 LOTS DE 
10.000 F ET PLUS 


le Séizième et l'Amicale fut ex- 
cessivement serrée et un résul- 
tat inverse n'aurâit pas surpris 
même les vainqueurs. 

Les six qualifiés appartien- 
nent au Groupe 1 et ont ainsi 
prouvé Ta valeur de la hiérar: 
chie parisienne, 

La dernière journée de quali- 
fication aura lieu le 17 janvier 
1965 et le programme a été 
établi par tirage au sort : 


C.A.S.C. 16° ce, CO, Joinville, 
Paris U.C .e, R.C, Paris. 


SC. Choisy c. U,S. M. Maln- 
koff, 


Les terrains seront désignés 
ultérieurement, l'un d'eux sera, 
si les conditions le permettent, 
le Parc des Princes, la Coupe 
Gambardella -servant de lever 
de rideau à la Coupé de France, 


Deux clubs sont considérés 
comme supérieurs, ce sont Mas 
lakoff et Joinville, et il est 
heureux que-le tirage au sort 


!: ne les ait pas opposés. Ils se- 


ront donfc les favoris, Reste le 
Racing contre le P.U,C, Match 
très ouvert dont nous voyons le 
Racing sorlir vainqueur, bien 
que les performances passées 
soient en faveur. des Pucistes en 


ogrès. 
progres P, Q. 


TIRAGE SAMEDI 9 JANVIER 


LOTERIE NATIONALE 


REPORTAGES 


AM ATEURS 


MONTMORILLON : 


tous les atouts 


pour un nouveau départ 


MONTMORILLOX. L'arrondissement 
de Montmorillon est assez difficile à si- 
tuer. 1 forme aujourd'hui la partie sud- 
est du département de la Vienne après 
avoir été compris autrefois dans le haut 
Poitou, Le puys est piiloresque nvec ses 
vallonneiments, ses bois et ses prairies 
que traversent de poissonneuses rivières 
comme la Vienne, l'Anglin, le Salleron et 
surtout la Gartempe (plus où moins pol- 
Juce, hélas 1) qui a donné son nom à une 
course cyeliste réputée : le Circuit des 
Boucles de la Gurtempe: 

Montmorillon (6,500 habitants} est au 
centre de cette région, petite ville de 
province, accueillante, touristique, pai- 
sible. 

Nous y avons relrouvé l'Union Etoile 
Sportive Montmerillonnaise  (lrèés un» 
cienne société fondée .vers-1900) en plein 
“sxor après dui avoir-connu tin passage à 
vide en 1957-58. PES 

En plein essor et en plein développe- 
ment En effet, non seulement son 
équipe de football est montée de Pre- 
mière Division en Promotion de Ligne 
(Poule Charente), mais Montmorillon est 
aussi sur le point de terminer une belle 
piséine au bord de lu Gartempe, qui n'a 
plus qu'à être couverte, et on va natu- 
rellement créer une. section de natation, 
D'autre part, on a un projet d'éclairage 
pour le stade munieipul et on voudrait 
aménager le second stade existant. 

— SEduetion par les macarons 

LULES. Montmorillon qui comporte 
aussi des sections d'athlétisme et de tir 
(le tennis est indépendant) se porte done 
bien celte saison, et aurtout grâce nu 
fouthull, 11 y a sept équipes pour environ 
1Aü licenciés première, deuxième, ju- 
niors, cadets, pupilles, et deux forma- 
tions de minimes, Le elub dispose d'un 
slade municipal convenablement aménagé 
avec tribune, vestiaires, douches, piste, 
et. d'un second petit ‘stide route dé 
Concise avec un terrain, Malgré ces deux 
terrains donc, les jeunes sont sonvent 
obligés de jouer le dimanche matin pour 
laisser la place aux seniors l'après-midi. 

La saison passée, les recettes étaient 
de 300 F pour deux vents spectateurs, 
mais avec la montée on double presque 
ces chiffres. Il m'y 4. pas de grosses in- 
dustries à Montmorillon ; .muis le club 
est cependant nidé par l'usine Kanger 
(tubes ménagers, tables, chaises), qui 
pluce quelques joueurs et fournit un car 
our les déplacements, par les Editions 
lossignol (matériel scolaire, livres) qui 


emploient. es femmes de certains 
joueurs, et surtout pur la maison Ran- 
nou-Métivier (M. Bertrand) qui distribue 
chaque dimanche à ladversuire et à 
l'équipe locale de délicieux mucurons, 
spécialités de Montmorillon ! 

Pour uméliorer les finances, on orga- 
nise des tombolus et des fêtes, dont le 
bal de la Saint-Sylvestre qui réussit à Jui 
seul à couvrir à peu près tous les frais 
de l'année ! Quant an recrutement, il est 
quelque peu facilité pur l'existence d’un 
très important Lycée moderne elassique 
et d'un Collège technique. 


UNE BONNE SAISON 


Les dirigeants de l'UES, Montmorillon- 
aise sont MM, le Dr Passebon, prési- 
dent général, Imbert, président de lu sec- 
tiqu football, Marbeuf, Morlat et Thomas; 
vice-présidents,  Vénassier et Couvrat, 
secrétaires, Louvel, trésorier, Neveu, The- 
néau, Tartoud, Fauoher, Artaud, ete, 

A signaler l'aide précieuse de M, Mar- 
beuf, conseiller municipal de Puris et 
président de ln Commission des Sports, 
médaille d'or de la Ligue du Centre-Ouest, 
qui passe toutes ses vacances k Mont- 
morillon d'où il est originaire. 

comment, avec la montée, a commencé 
celte saison ? 

Le président M, Imbert a bien voulu 
nous en donner un aperçu : 


« Après une période de stagnation, le 
football semble bien repurti et nous de- 
vons accomplir une bonne saison. Mont- 
morillon est assez éloigné de Limoges 
(80 km), de Poitiers (50 km), de Chà- 
teauroux (85 km) pour présenter une 
bonne équipe et avoir un publie, 

Nous n'avons eu aucun départ notoire. 
Par eontre, nous avons enregistré l'arri- 
vée d'un entrafneur-joueur André Fillon 
(ex-pro, ex-C.F.A, Poiîtiers) qui prépare 
l'équipe fanion deux fois par semaine et 
qui dirige l'école de football. Je l'aide 
dans sa tâche de diverses façons et au- 
tant que je le peux (M. Imbert est ins- 
tituteur) afin que cette école soit floris- 
sante, 

Certes, nous rencontrons de bonnes 
équipes comme le Stade Poitevin II, 
Chauvigny (renforcé pur des recrnes de 
Châtellerault}, Pleumartin, et nous avons 
quelques déplacements éloignés. (Non- 
trond, Etaule). Mais nons avons beaucoup 
plus de raisons d'être optimistes ; nous 
devrions nous maintenir facilement. » 


Morc HAUGUET. 


L’'U.E.S. MONTMORILLON 


Au premier rong, de gauche à droite : Morlat, Lefort M., 


Bertrand, Béxaguet, Lefort P, — Au second rang 


thôme, Dubreuil, Meynier, Moreau, Robichon, Collas. Autres 
équipiers premiers : Giraud G., Villéger. 


A TE ” mt : 
‘ + 


E.S. PONT SAINT-PIERRE 


Fleury (président), Legris, Cabaret, Fossey, Harel (cap.), 
To's, Giovonelli, Petit (secrétaire), Lemarchand, Bochler, 


Partie, Autfrère, Léonord. 


LES. PONT-SAINT-PIERRE 
SUR ANDELLE : 


un grand nom 


ROUEN, Pont-Saint-Pierre est un 
charmant bourg de la vallée de l’Andelle 
à une vingtaine de kilomètres de Rouen. 
Répulé surtout pour son enu minérale 
(Pierval), il n'en reste pas moins que da 
commune possède d'autres industries qui 
font vivre la population, 

L'Entente Sportive de Pont-Saint-Pierre- 
Douville-sur-Andelle fait parler d'elle cette 
saison puisque elle est invaincue en cham- 
pionnat de promotion d'honneur, En effet, 
les Pétripontins ont vuineu les Grands 
Quevillais sur leur terrain. Pourtant, cette 
équipe est réputée pour sa solidité. 

Si l'équipe première se comporte bien, 
les trois autres équipes groupées au sein 
de l'ES.P.D. ne sont pas en reste, L'équipe 
junior est invaineue, Elle peut s'enorgueil- 
dir de compter dans ses rangs des joueurs 
qui ont été sélectionnés cadets de Nor- 
mandie comme Rouault (gardien de but), 
et Petit (avant de pointe), Ce dernier 4, 
en outre, été classé premier au concours 
du jeune footballeur du  sous-district 
rouennais en 1961-1962 et 1962-1963, 


Le club cher au président Lucien Fleury 
(maire de Pont-Saint-Pierre), aux vice- 
présidents Marcel Disant et Robert Sichet, 
au secrélnire Roger Petit et au trésorier 
Aurélien Roulet, est entrainé par Paul 
Harel. L'équipe évolue encore avec la tac- 
tique classique du W.M., En période d'hégé- 
monie du 4-14, cette tactique ne semble 
pour ne pas réussir aux Pétripontins | 

Sur le plun financier, si le club ne vit 
pas dans l'opulence, il n’en est pas moins 
vrai que ses finances sont saines, La muni- 
cipalilé assure le stade et son entretien, 
Elle subventionne convenablement le club 
et les industriels locaux upportent aussi 


du football normand 


une aide financière, Si l'équipe confirmait 
ses résulluts de saison et montait en Divi- 
sion d'Honneur, elle pourrait prendre part 
à ce championnat avec une bonne assise 
financière. 

Sur le plan strictement sportif, l'En- 
tente Sportive de Pont-Suint-Pierre-Dou- 
ville-sur-Andelle est un onze solide, Ter- 
mMinant troisième, la saison dernière du 
championnat de promotion d'Honneur, elle 
peut confirmer ses excellents résultats 
avec une équipe dont la moyenne d'âge 
est de 26 ans, Hormis le capitaine-entrai- 
neur Harel qui dépasse largement la tren- 
tuine, et Partie qui n 19 ans, le reste de 
l'équipe n des éléments dont l'âge gravite 
autour de 25 ans. 

Gardien de but : Legris, 23 ans ; secré- 
taire, Rouault, 

Arrières : Cabaret, 27 ans, employé 
PTT. ; Fossey, 25 ans, mécanicien ; Tois, 
27 ans, chef de travaux. 

Demis : Harel, 97 ans, commerçant ; 
GiovaneHi, 27 ans, instituteur ; Queguiner. 

Avants Partie, 19 ans, spécialiste en 
chaussures ; Aufrère, 25 ans, njustour ; 
Boehler, 22 ans, professeur de culture 
physique : Léroarchand KR. 25 ans, mon- 
teur en charpente ; Léonard, 27 ans, njus- 
teur, 

Tous ces joueurs qui pratiquent un foot- 
bull académique basé sur la bonne cnma- 
raderie sont capables de donner de gran- 
des joies aux sportifs de la vallée de l'An- 
delle, déjà réputée pour son eau et sa 
truite et qui le sera peut-être en fin de 
saison pur V'ES. Pont-Saint-Pierre-Dou- 
ville-sur-Andelle, 


Jean RAVENEL. 


MARQUIS 


ARMAGNAC "2: 


MONTESQUIOU 
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AMATEURS 
MONTLUCON, 
DE AU V AIS ET AG DE © Il faudra un troisième Amiens-Touquet, 

© Cholet et Monthard, sortis par 7-0, 


VEDETTES NEIGEUSES 


La Commission du C.F,A, comptait bien sur 
cette journée libre de dimanche passé pour 
apurer ses comptes; hélas ! la vague de froid 
et de neige qui a déferlé sur ln France a obligé 
certains arbitres à renvoyer des matches, Mais 
le mal n'est pas grand, comparé à la situation 
du Champiannat à pareille époque la saison 
passée, 

Seul le Groupe Ouest est le plus touché, car 
on trouve là un Quimper qui a joué onze ‘mat- 
ches alors que d'autres en ont joué déjà qua- 
torze. 


Dijon tombe pour la première fois 


L'événement, en Championnat, est la pre- 
mière défaite du leader invaineu du ab 
Centre: Dijon. C'est Montluçon qui est allé 
en Bourgogne même infliger cet affront aux 
hommes de Glowacki, qui ont eu confirma- 
tion qu'il ne suffit pas de dominer un adver- 
saire pour le battre, 

La victoire des hommes de Jurilli leur 
apporte un peu de tranquillité pour leur main- 
tien, les voilà maintenant au milieu du tableau. 
Quant à Dijon, il a suffisamment d'avance pour 
se permettre de perdre encore un match avant 
d'être rejoint par Montferrand, qui est à deux 
points, Muis le danger pour Dijon ne viendra- 
t-il pas égalemen de ce dangereux trio que fof- 
ment Chaumont (net vainqueur de Gien), Vichy 
et Thiers ? 

Peut-être allons-nous retrouver, pour ce 
Groupe Centre, le même chassé-croisé qu'on a 
connu la saison passée, 

A noter la victoire de Saint-Dizier, acquise à 
Gueugnon même; elle marque peut-être l'arrêt 
de la glissade de Saint-Dizier, peu convaincant 
ves dernières semaines, 


Nancy s'enfonce encore plus 


Dans le Groupe Est, le match donné à rejouer 
par le Bureau Fédéral entre Mutzig-F,C, Mui- 
house, remet tout en question, car Mutzig n'a 
qu'un point d'avance sur trois candidats redou- 
tables : Pierrots de Strasbourg, Sochaux, AS. 
Mulhouse, 

Mais, même battu, Mutzig ne serait pas 
rejoint à ce stade, 

L'AS. Mulhouse a enfoncé plus encore Wit- 
telsheim, qui ne se fait sans doute pas d'illu- 
sion, et on voit près de lui Nancy qui est allé 
se faire battre par Moyeuvre, lequel peut se 
reprendre à espérer, alors qu'à Nancy il ne 
semble pas que le moral soit au beau fixe, 
Domnmge de voir un si grand club en pareille 
posture. 

Une fois de plus, un de ses meilleurs 
hommes, Santier, a marqué contre son camp, et 
ce but a inspiré Moyeuvre, Pour connaitre 
l'esprit de gagneur de l'ex-capitaine de l'équipe 
de France Amateurs, nous savons combien il 
doit être contrit.. pour la deuxième fois que 
pareille maladresse lui est imputable, 


Ohé ! Albi 


Un seul match dans le Groupe Sud-Ouest : 
celui qu'a perdu Albi devant son public et face 
à Bordeaux, 

Qu'est-ce qui ne va pas dans cette équipe 
albigeoise, qui disputa la poule finale il y a 
deux ans, brilla en Coupe et aujourd'hui se 
trouve sur la trappe de la descente ? 

Albi est encore en course pour la Coupe, 
mais cela suffira-t-il à sauver sa suison ? Bien 
sûr, il manquait Gayet dimanche, mais il y à 
d'autres hommes comme Soccoia, Passy, Guillot 
frères, qui doivent être valables ? On suivra 
avec attention cette nouvelle bataille des Albi- 
geois pour leur maintien avec l'élite, dans un 
pays où le rugby est roi. 

Notons aussi le cinglant 6-0 qu'a passé Avi- 
gnon à Draguignan, qui sera un baume pour 
Vandooren et ses honunes après la rude défaite 
en Coupe, mais #3 Avignonnais ne sont pas 
encore sortis de. l'auberge, 

Deux matches en Groupe Ouest, avec ln vie- 
toire d'Orléans comme fait principal, victoire 
qui sera un vrai réconfort pour l'autre Van- 
dooren (Jules), lui aussi en péril avee son 
Arago, 

En Coupe : Monthard s'est écroulé à Besan- 
con (7-0), mais il avait assez prouvé jusqu'ici 
pour se relirer; bravo les Bourguignons, 

Bravo aussi à Agde, qui continue sa tradition 


26 France Football 


EN C.F.A. 

© Dijon subit sa première défaite de la 

saison des pieds de Montluçon et... à 

domicile, 

Avignon rend à Draguignan 6 buts. 

Encore quatre buts pour Chaumont, 

Orléans s’est enfin repris. 

Moyeuvre lâche la lanterne rouge. 

EN COUPE 

© Calais et Mazamet, deux leaders C.F.A. 
sortis, 


OUEST 


Ambholse (C10)-Laval (1) (remis), 


Mantes (4) ] Rennes (2) 1 
dt à x - Orléans (12) % Evreux (#) 1 
d'équipe de Coupe en sortant le leader du Sud- Cnën (IH)-Quevilly (7) (remis), 
Ouest, Mazamet, A féliciter également Beauvais, Chaisomtent 


tombeur d'un solide Calais, mais Beauvais 


Pts d, ©, NX, P, p. c 
n'est-il pas encore un égal de n'importe quel Ti cris 
j* ra horere 1128 

CEA... où il était In saison dernière ? Surtout | acte 15 il 7 i Ét 
avec Faynof et Beauvais en renfort, Le Tou- SO EEEEEE 155, 80 ALES 
quet rejoutra contre Amiens, son supérieur He D ient HE SEE 
hiérarchique, c'est très beau aussi. 6. Quevilly ,,...... 1 18 6 © 524 20 
Une mention à l'ex-C.F.A. La rmochette, qui à ri vista F4 1 : : Un 
ne s'incline qu'à la prolongation contre Niort, 9. Châteauroux .:.: 13 19 4 D 4 15 18 
et aussi à Blois, qui passe un retentissant 7-0 10, Rennes ,.:.... 1013 3 4 6 15 $e 
aux hommes de Cisowski, Cholet. fe OR EEE ne 
12%, Amboise ..,,.,.. 1 4 L 412 24 
Tony ARBONA PUS rs on H13 Ÿ 4 Toi ds 

SUD-EST 
# ; % j | Avignon (11) 8 Draguigann (10) © 

Î ; Classement 
£ 4 Pts J, QG, N. P, p. ©. 
fi | L Bastia ,,...... 1718 7 3 4014 
l | $. Ajaceio 18 19 7 £ 32% + 
1 8. Hyères . AN18 5 1 #0 18 
i 1 4, Annecy , 1413 4 6 s%11% 
Ë | 5, Louhans ..,,,., 18 11 4 5 % 10 & 
“ « 6. Montélimar .,.. 1% 12 5 4 4 %0 15 
; | 7 Miramas ......, 14 18 D A3 62% 41 
de 1 8. Monaco rn 13 14 6 1 6 20 17 
“ 9, Saint-Etienne ., 1 18 4 4 & 17% 
10, Avignon AO IT 4 À Tin 2 
11, Draguignan ... 13 1 7 114% 
R, Champagnole +: 1113 3 8 e%5 

SUD-QUEST 

Albi (10) [1] Bordeaux (7) 2 

Classement 
Pl JLON PB. pe 
L Muxamet a ARELR 6 5 22012 
R Mirti 5 4 71 6 6 Ÿ Si 12 
A Bergerac .,..: . 161 6 4 #15 22 
4. Bordeaux ....... 1918 60 % 4 24 15 
NS ss div 1418 4 6 #10 M 
. Carèrés … is 6 2 5% 
7. Angoulème ve 1618 5 4 «2625 
8, Poitiers “ivssee 19 14 4 4. An 28 
2, Saint-Seurin ... 12 11 4 6 41814 
CAEN T PAR RTE . Ml 2 5 6101 
1. Motel: in: « S1S 9 4 71124 
1, PAU suis. 18 % à T1781 

EST 

Audun (7) 1 Fiorrots (3) 2 


Witielshelm (1%) 1 A8. Mulhouse (4) : 
Moyaouvre (11) è Naney (10) 


BEAUVAIS, — Le gardien calaisien Forcioli a arrêté en 
plongeant mais Elixander, de face, va reprendre et marquer 


L 2. / Classement 
le deuxième but des Beauvaisiens. {Photo Rémy Giron.} Pis J, G, NP. pc 
1 Mutnig ........ . io 0 à r mn 15 
%. Sochaux 18185 8 8 1% 14 
8. Piorrots + BB 7 4 201 
4, AS, Mulhouse , 18 13 8 2 #25 16 
B. Belfort ..,...,., 1018 7 ® 44% 14 
6. F0, Mulhouse .. 141% 6 » 41m: 
M Avudun ..::,.,.,, 11 19 € # 6 19 17 
8: Strasbourg ,..., 919 & 3% 71121 
5, Giraumont ,..., D 1% 4 1 8 16 2 
19, Moyeuvre .,..,. MIS % 2 Rx va 
11 Naney _...:.,:.. #18 5 2 81705 
LEA Wittelsheim PAT S13 2 2 » 62 
CENTRE 
Dijon (1) 1 Montluçon (9)  # 
Gueugnon (6) o St-Disier (#) ! 
Chaumont (8) 4 Gien (11) L] 
Classement 
PJ, GO. NP. pe 
L Dijon .,,. 201 # « 1 1 12 
£. Montferrand ... 18 13 8 % 414 20 
#, Chaumont 5 6 25 14 
4, Vichy 6 3 42% %1 
6. Thiers 1 1 52% %5 
6, Saiot-Disier 62 51% 15 
7. Montiugon 5 à 41614 
#8, Gueugnon $ 1 4 10 12 
4 Ne : D, Bagneaux . D 4 5 26 #1 
| n x L g 19, Fontalnebleuu ., 018 # 4% 71% 0 
tete, HG) EL Glen ...,.,,,, 618 À 4 620 41 
’ * ee me + hr ETS Re 2% 139 13. Bons .......,.2 A8 2 Où 14 40 
RL D ent : ° Res x ù 


BEAUVAIS, — Los Colaisions vont encaisser lour douxième 
but por Elixander qui, ici, reprend de la tête une balle 


venant d'un corner et que Forcioli rate. (Ph, R, Giron.) Hngrines PORN Réuiss 


Raymond SEGUIN Directeur  gênéra) 
10, Faubourg Montmartre, Paris (9e) 


——————_—_—_—_——————_—— 


F lraval) exécuté 
_ e par une équipe 
Peaaly d'ouvriers syndiqués 


ve 


LES MEILLEURS BUTEURS DU C.F.A. 


15 BUTS : l'iat (Dijon), 

14 BUTS : Meyer (Pierrots Strasbourg). 

13 BUTS : Malguy (Montferrand), Kassynn (Ajacelo). 

11 BUTS : Golengo (Montélimar), Blanchard (Cazères), Georgin (Mut- 
2x), Gardon (Thiers), 

10 BUTS : Pudovani (Hantia), Schambacher (R, C. Paris), Thorez (Cu 
Luis), Rixzi (Rouen), 

9 BUTS : Houzeun (Bagnenaux), Bogur (Sens), Mulouema (Sochaux), 

8 HUTS : Antonk (A. S, Mulhouse), Bouyne (Poitiers), Jamboué (Pau), 
Zanki (Auinoye), Michel (Niort), Pohon (Quimper), Floriot (Angoulême), 
Lossemi (Cumbrni), Daverio (Chaumont), Zaguln (A. S. Mulhouse). 

7 BUTS : Brucuto (Montreuil), Taverni (Ajaccio), Planchat (Montfer- 
rand), Fort (Laval), Wattelet (Quevilly), Burdino (Hyères), Edom (Angou- 
Pme). 


Le numéro de 
« France Foot- 
ball »  duté 
mardi 22-12-64 
an été tiré à 


147.190 exemplaires 
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ORLEANS (3) - EVREUX (1) 


ARAGO: UNE PIERRE BLANCHE 


SUR TERRAIN ENNEIGÉE 


ORLEANS. — Venté, glacé, enneigé, en 
un mot, exécrable, ce dernier dimanche 
de l’année est pour l’Arago, À marquer 
d'une pierre blanche, Les hommes de 
Jules Vandooren avalent mal digéré leur 
récent échec devant Quimper, Ils se sont 
: repris face à Evreux, valnqueur heureux 
au match aller, Les Ebroïfciens ont un 
effectif limité. 

L'Arago avait bénéficié d'un coup france, 
h la limite des 18 mètres d’'Evreux, à la 
17 minute, et l'avait fort bien exploité. 

Avec Lemée pour complice, l'ex-défen- 
seur Sibert promu attaquant, plaçait un 
boulet au fond des filets, 

Souvent mise à contribution, la défense 
d'Orléans ne cédait qu'une seule fois à 
la 60° minute, devant Cavam, le stratège 
offensif de l'heure, et Jacques Drouet 
fidèle à une vieille habitude, pouvait se 


rermettre, à deux reprises, de bloquer 
e ballon des deux mains, fors de la sur- 
face de réparation, L'indéeiston planait 
toujours lorsque dans le dernier quart 
d'heure, le tandem de droite, Lemée-Lan- 
zerny, se sentit des ailes. Rapides et 
acerocheurs en diable, ces deux joueurs 
allaient apporter le verdict; à la 8 
minute, Lanzeray, des 25 mètres, expédia 
un tir tendu qui surprit le gardien 
Luchel. 


A son tour son compère Lemée trans- 
met À l’opportuniste Sibert, lequel, en 
embuscade devant la cage, paracheva, sans 
coup férir, à une minute de la fin, la 
victoire d'Orléans, une victoire qui se 
fuisait attendre et qui en laisse espérer 
d'autres. 


M. PERCHERON, 


WITTELSHEIM (1) - A.S.M. (5) 


L'A.S. MULHOUSE À TERMINÉ 
À GRANDE ALLURE 


MULHOUSE, — Malgré une belle couche 
de neige, le terrain du Château d'eau 
n'était pas impraticable, Et l'abondante 
chute de flocons qui commença avant la 
mi-temps Cet qui se prolongea longtemps 
après) n'a pas gêné outre mesure le dé- 
roulement dé ee derby haut-rhinois brll- 
Jamment enlevé par les Mulhousiens, Du 
côté des Mineurs, on attachait une impor- 
tance toute spéciale à la rencontre, car 
pour la première fois depuis In troisième 
Journée du championnat, l'entraîneur 

oni pouvail aligner une formation type. 
Et sans trop O$er y croire, cependant, on 
eéscomplait une amorce de redressement 
traduile par un match nul sinon par 
une victoire, 


Un excellent début de partie des locaux 
a justifié de sérieux espoirs quant à 
l'issue des débuts pendant 80 minutes 
environ, Jeschel, sauvé par la transver- 
sale dès la première minute, un schoot 
de Kakiel frôlant la lucarne à la 6° mi- 
nute, enfin le but de Novak, 8’ minute, 
Une ligne d'attuque malmenant Ta dé- 
fênse adverse comme aux plus beaux 


jours et une équipe mulhousienne désem- 
parée par instant : les supporters locaux 
voyaient déjà se dessiner la victoire de 
leurs favoris, 

Au cours de cette dominalion marquée, 
les demis de Witlelsheim ont peut-être 
eu tort de trop participer au mouvement 
offensif, Clavon, mul surveillé, sortit de 
l'anonymat pour offrir sur un plateau le 
but égalisateur à son équipier Zagula, Et 
après le repos atteint sur le score de 1 
partout, le même Clavon a obtenu le 
deuxième but mulhousien (65) qui a 
rendu aux visiteurs leur confiance en 
même temps que tous leurs moyens, 
Puis le troisième (62), lequel n fait 
erdre définitivement tout espoir aux 
Mineurs dont l'attaque s’est constamment 
heurtée à un rideau défensif sans faille, 
alors que dans l’autre sens, le rapide 
Clavon L'opeotiniats Zagula et le clair- 
voyant Antoni se jouaient d'une défense 
locale démoralisée et établissaient indis- 
cutablement par d'autres buts bien ame- 
nés le des couleurs mulhou- 


siennes, 
Louis GRANACHER, 


MOYEUVRE (2) - NANCY (0) 


SANTIER A INSPIRÉ 
SCHMITZ POUR LE DERBY 


MOYEUVRE, — Le terrain enneigé du 
coquet slade Louis Gruninger, na done 
ape à Moyeuvre de remporter le derby 
orrain aux dépens hommes de Dela- 
derrière, Cette victoire, Moyeuvre la vou 
fuit et c'est aves beaucoup de détermina- 
tion que les hommes de Georges Leroy 
ont engagé les hostilités. La mi-temps 
cependunt sera atteinte sur un score nul 
râve surtout à la défense Nancéienne, 
ten commandée par Collot, qui fit front 
avec élégance ét efficacité. Le gardien 
Yung se trouvait toujours admirablement 
re et pe pren pas aux avants 
ocaux de traduire par un but leur domi- 
nation territoriale, 


Pourtant, sous l'impulsion de Hnatow, 
omni-présent, bien sécondé par le jeune 
Gadjewski,  Moyeuvre mulkipliait ses 
assauts vers le but nancéien et, alors 
quon pensait pe au match nul, à 
da -76* minute, le volontaire allier gauche 
local Confente, tentait un changement 


d'aile. Santier, l'arrière néancéien, sur 
la trajectoire, marquait contre son camp, 
Ce fut du déliré parmi les supporters 
moyeuvriens, H faut tout de suite admet 
tre que Moyeuvre à cé moment, méritait 
de mener à la marqué, Après une courte 
réaction nancéienne, « les bleus et rouge » 
allaient réussir à la suite d'un admirable 
service de Hnatow et ne l'intermédiaire 
de Schmitz, un magnifique second but, 


L'excellent gardien visiteur ne pouvait . 


rien contre le bolide au ras du ‘poteau 
de l'avant centré local (87° minute), 

Moyenvre a donc à son actif deux nou- 
veaux points et laisse à d'autres la Lan- 
terné rouge, Les supporters transis de 
froid ont constaté avec satisfaction l'heus 
reuse transformation de l'équipe qui, 
après un début désastreux (1 point après 
6 matches) doit refaire surface si elle 
dispute avec autant de cœur ses pro- 
chaines rencontres. 


P, VAXELAIRE, 


CHAUMONT (4) - GIEN (0) 


LE COURAGE N'A PAS 


SUFFI A GIEN 


CHAUMONT. — Supériorité manifeste 
des Chaumontais qui ont constamment 
dominé une équipe courageuse et correcte, 
mais qui n'a pas la classe C.F,A. Sans un 
certain manque de réussite et sans l'ex- 
cellente partie fournie par le gardien Pa- 
ton, les Chaumontais auraient pu dou- 
bler la marque. 

Malgré le terrain rendu glissant par 
une légère couche de neige, les Chaumon- 
tais ont confectionné un excellent foot- 
ball devant une équipe qui joua, trop 
sourent, arrêlée. 

2 buts furent marqués au cours de 
ahaque mi-temps, le premier à la 3" mi- 


nute par Mallet, le second sur penalty 
Uré par Daverio, à la 20° minute. 

En seconde mi-temps, Gien mit à son 
activité quelques Re dont deux 
mirent en danger la fense chaumon- 
taise, mais les visiteurs durent subir 
l'emprise de plus en plus forte de l'équipe 
locale pourtant privée des frères Fiévet, 

fut l'occasion pour Paton de faire 
étalage de ses brillantes qualités, mais 
le gardien de Gien dut, cependant, s'in 
cliner deux nouvelles fois sur des tirs de 
Daverio et de Servas, 


P. GIRARDOT. 


AVIGNON (6) - DRAGUIGNAN (0) 


VANDOOREN A 


DONNÉ 


LE DÉPART DE LA VICTOIRE 


AVIGNON. — I] y avait trois minutes 
ue le match Avignon-Draguignan avait 
chuté, La neige tombait le terrain était 
dur, le publie Am de 2.000 spectateurs) 
trans. Soudain, Paul Courtin s'en ‘alla 
sur la droite et 35 déharrassa de Dubois 
avant de transmettre à Roger Vandovren 
en position d'inter droit, à 20 m des buts. 

Alors, le tir de l’ex-international partit 
tendu en direction de ]n lucarne et Pani- 
vello s'inelina. 

Avignon était libéré par l’action de son 
entratneur.. et par Ja suite, Courtin 
(2 fois), Richard (2 fois) et le jeune 
arrière draguenois, Trouin, pressé par 


Floriot, portèrent l'addition à 6, 

U y a, certes, une part de réussite 
dans ce score fleuve assez sévère pour 
les Varols qui jouèrent à la seconde mi- 
lemps sans Gamilla, blessé au genou. 
Mais, les Avignonnais qui avaient oublié 
leu déconvenue de Grenoble, ont joué à 
un rythme et avec un souci de bien faire 
qui ont pesé lourd dans la balance. Et 
puis, au milieu du terrain, l'action cons- 
tante du trio Soussi-Vandoorèn et Ricefa, 
était trop écrasante, trop soutenue pour 
permettre aux partenaires de Muro de 


s'organiser. 
J.-L. LEVREAU, 


DIJON (1) - MONTLUÇON (2) 


JURILLi : C'ÉTAIENT LES 


’ 


MINUTES LES PLUS LONGUES 


DIJON, — Sans chercher à diminuer le 
mérile des Montluçconnais il faut recon- 
naître que leur victoire, si elle constitue 
un exploit, n'a pas été acquise avec tout 
le panache désiré. Mais, comme le disait 
Léon Glovacki après le mulch: seul le 
résultat compte. : 

Pour Montluçon, il ne s'agissait pas de 
la manière, mais du résultat, en ce froid 
dimanche sur la pelouse gelée du Parc 
des Sports de Dijon. Paul Jurilli, que l'on 
prendrait factlement pour un boxeur et 
qui est un garçon exirémement sympa- 
ce, nous déclara avant le match: 
« Nous sommes venus pour gagner ». 
C'est ce que le brun capitaine Bodin 
nous confirma également tout en devi- 
sant gaiement avec ses joueurs complète- 
ment décontractés. 

Au vestiaire des Montluçonnais, il y 
avait un «€ je ne sais quoi » de victoire 
dans l'air, et l'on était pris dans l’am- 
biance, Julien Da Rui n'y fit pas excep- 
tion en venant saluer Jurilli. Par contre, 
côté Dijonnais, on avañt conscience entiè- 
rement de l'importance de ce match et 
Ghislain Legrand affichait un visage sou- 
cieux, « Ce sera dur, les gars, il faudra 
mettre Je paquet, # 


Or, contre toute attente, ce fut Mont- 


Juçgon qui le mit dès le premier coup de 
sifflet ; devant des Dijonnais figés, mala- 
droits, sans grand ressort, les hommes 
de Jurilli se déchafnèrent littéralement, 
Et puis, ce fut le but signé Bartolo, Il 
jeta le désarroi dans le camp dijonnais 
et dans. lès tribunes, Ce fut comme un 
ko, général, Il dura quelques minutes 
et soudain, en pleine communion, les 
joueurs dijonnais et spectateurs se dé- 
chainèrent, 

Montluçon, qui en nvait vu d'autres, 
soutint bien le choc mails ce déferlement 
dura tant que l’on vit peu à peu la solide 
défense visiteuse céder du terrain. Puis 
elle se groupa devant ses buts, faisant 
face à dix. Ï en fut ainsi a la 61* 
minute, durant laquelle Philpin fit abou- 
tir l’une des incursions montluçonnaises, 
en mettant à profit un déséquilibre de 
Latour. C'en était trop et le forcing di- 
jonnais se fit plus dur encore, On se 
battit balle nu pied presque dans les 
pieds du gardien Wysoki, On renvoyait la 

alle comme on pouvait, et on tirait de 
même. Ce fut le noir Sar qui eut le der- 
nier mot : « J'étais on plein cirage, devait 
déclarer Wysoki, par a suite. Dans une 
forêt de jambes, comment voulez-vous 
distinguer les deux noires ?.. » 


R. HERIOT, 


AUDUN (1) - PIERROTS (2) 


LES LORRAINS BATTUS 
EN TROIS MINUTES 


AUDUN:-LE-TICHE, — Technique est 
un mot souvent sujet à caution lorsque 
l'on parle de football, La preuve nous 
en a été fournie une fois de plus diman- 
che au cours du match Audun-Pierrots 
de Strasbourg (1-2), Dans un style diffé- 
rent — plus fouillé et plus agréable chez 
les Audunoïs — plus direct et plus inci- 
sif chez les Alsaciens, les deux ndver- 
saires se sont livrés un combat qui n'a 
pas manqué d’intéresser les quelque 700 
spectateurs, durant la première mi-temps 
du moins, la seconde étant presque’entiè- 
rement l'apanage des Lorrains, mais rien 
ne sert de dominer, seuls les points acquis 
comptent. 

Si, à la mi-temps, le score eût été à 
l'avantage des Audunois, personne ne s'en 
serait Offusqué, mais leurs très bons mou- 
vements offensifs aboutissaient généra- 
lement soit à côté du cadre, soit dans les 
bras d'un très bon Muhl, toujours bien 
pue et d'un sang-froid peu commun, Si 

lien que, un peu contre le courant du jeu, 
ce sont finalement les Alsaciens qui, sur 
une excellente et rapide contre-attaque, 
dr vo le premier but grâce à Su- 
blon (44°). 

Après le repos, ce but ne semblait 
constituer qu'un retard assez minime 


pour les hommes de Lacoste, qui domi- 
nèrent alors à qui mieux mieux, À cha- 
que Instant, on pensait voir le but éga- 
lisateur, Mais est-ce ln carence des avants 
locaux, ou les tirs maladroits décothés 
trop précipitamment (surtout les nom- 
breux coups de pied arrêté), ou encore 
l'indiseipline de certains joueurs, qui sont 
responsables du résultat négatif ? Les 
trois sans doute ! Et aussi ln bonne orga- 
nisalion de l'équipe strashourgeoïse, bien 
orchestrée en défense par son gardien 
Mubhl, et son arrière central Gall, et en 
attaque, par son müitre à jouer Hausser, 

Si bien qu'il fallut attendre la 82° 
minute pour voir Iyel égnliser à bout 
portant sur un Jloupé d'un défenseur 
adverse, Egalisation méritée qui conten- 
tait en partie la galerie et vraisemblable- 
ment les deux équipes, 

On s'acheminait lentement vers un nul 
équitable, lorsque trois minutes plus 
tard, sur un des seuls coups francs accor- 
dés, à proximité des buts audunois, Jo- 
nier ne manqua pas de profiter d'une 
balle quelque peu imprévue et de donner 
la victoire à son équipe, fusillant Sta- 
rowiecz, mal placé au grand dam du 


publie ! 
G, BINSCHINAT, 


ALBI (0) - BORDEAUX (2) 


BORDEAUX AVEC PANACHE 


ALBI. — Bordeaux, ça c'est une équipe, 
entendait-on à l'issue d'une partie dont 
le résultat, 11 faut bien le dire, cause 
beaucoup de soucis aux dirigennts des 
Joueurs Albigeois qui espéraient encore à 
des jours meilleurs. 

Bordeaux domina en effet à peu près 
dans tous les sAmpenpets du jeu une 
équipe locale | a e sans doute de Gayet, 
Pons et Cathala, mais qui, sauf pendant 
le premier quart d'heure et malgré une 
folle dépense d'énergie, ne donna que 
rarement l'impression d'être dangereuse, 

Les Poulains de Montès, au contraire, 
athlétiques, rapides, bien inspirés 
oualent comme s'ils avaient été sur 

ur terrain herbé avec adresse et préci= 


sion avec un tel cœur et un tel à y pass 
qu'ils n'eurent aucun mal à battre à deux 
reprises, un pourtant excellent Sanchez 
une fois par mi-temps : si le premier but 
passa sous le corps du gardien local, mal- 
gré un beau plongeon de ce dernier, on 
comprend mal le second que marqua 
encore Messe en se jou sans être 
inquiété de plusieurs adversaires qui lui 
laissèrent (peut-être à l'exception de 
Maçon, qui, venu de trop loin, tenta 
l'impossible) tont le champ voulu pour 
manœuvrer et ajuster un tir en pleine 
+ » sur lequel Sanchez ne pouvait 
rien, 


Claude PAUTHE, 
France Football 27 


COUPE DE FRANCE 


Sur le terrain de Beauvais enneigé, il y avait bien moins de monde dons les tribunes 
que de joueurs dans le camp calaisien, où Coxdek dégage à l'aveuglette. (Ph. R. Giron.) 


STADE LEONARD DE SAINT-POL (0) - AS. BREST (2) 


GAULON A ENFIN 
JOUÉ EN ATTAQUE 


BREST, — Hi aura fallu 210 minutes à 
l'AS. Brestoise (C.F.A.) pour éliminer le 
Stade Léonard (D.H.). 

Ainsi les années se suivent et se res- 
semblent pour l'équipe -bresloise spécin- 
liste de marathons, de Coupe de France. 
même lorsqu'il lui arrive de battre le 
Racing par la suite, comme cela se pro- 
duisit, il y n deux saisons, en huitième 
de finale, Pourtant, ce second match 
n'aura pas élé inutile. 

Il nura prouvé, en effet, que l'équipe 
vaut mieux que ses dernières produce: 
tions et surlout qu'elle ne peut, aetuel- 
lement, se priver de son entraîneur René 
Gaulon. 

Car, c'est Ih ln leçon essentielle de 
cette rencontre, bien que boitillant en- 
core, k ln suite d'une blessure contractée 
lors du tour précédent, René Gaulon « 
été le grand homme de ce match, non 


seulement parce qu'il marqua un but et 
fit marquer l'autre à son coéquipier 
Fouillen, mais encore par sa présence 
constante au centre du terrain, Libéré 
de ses habituelles fonctions défensives, 
Gatlon se montra souverain dans $a ma- 
nière de | es la balle au centre, rom- 
pant intelligemment la cadence que les 
« Léonard » vouluient effrénée. 

C'est donc un démenti apporté aux 
détracteurs, peu nombreux d'ailleurs, de 
l'entraîneur brestois, qui affirmaient que 
sa présence n'était pus nécessaire dans 
l'équipe. 

Nous pensons quant à nous que, dans 


l'état actuel des choses — et ce dernier 
match le prouve encore — elle serait 


plutôt indispensable, 
A la condition que, comme dimanche, 
Gaulon opère au centre du terrain, 


M. LEPAGCE. 


LOUHANS (1) - F.C. MULHOUSE (0) 


JAMAIS LES ‘ TELLECHÉA-BOYS" 
NE SONT ALLES SI LOIN 


LOUHANS. — + Sensationnel !»., € Quel 
beau match !», e Mulhouse, la meilkure 
équipe, avec Ajaccio, que nous ayons vue 
cette saisons, «+ Nos joueurs devraient 
disputer tous leurs matches comme 
celui-là ! » 

Ces quelques réflexions recueillies au 
hasard d'un millier de spectateurs frigo- 
rifiés, qui quittaient prestement le stade 
pour s'engouffrer dans les bistros voi- 
sins, reflétaient parfaitement bien ln quu- 
lité du spectacle que venaient de leur 
offrir les vingt-deux acteurs de cette 
deuxième manche. 

Cette partie n'avait en effet rien eu 
de commun avec un match de coupe, tant 
on s'évertua, de part et d'autre, à faire 


éluluge de technique et de correction, 
ce qui ne gâta rien, 
Dans les vestiaires aussi, dirigeants 


alsaciens et locaux étaient unanimes pour 
reconnaître les mérites respectifs de 
leurs formations et le succès méritoire 
des Bressans ; devant un adversaire dont 


la manière de jouer convenait parfaite- 
mént à Ia leur, les Louhanais obtinrent 
ce succés justement grâce à une défense 
souveraine et à une ligne d'avants plus 
entreprenante, qui prit un avantage indis- 
cutable quant au nombre des occasions 
de but enregistrées au cours de ce match, 

D'ailleurs, cette victoire les poulains 
de Tellechen lan voulaient à tout prix, 
pour l'offrir en cadeau de Noël à leur 
président, M. Henri Boivin, qui était di- 
manche soir l’homme le plus comblé, 
C'est que, pour la première fois dans 
les annales du club, Louhans va jouer 
les trente-deuxièmes de finule et ses 
joueurs soul plus que jamais décidés à 
tenter de faire « un résultat », 

Jusqu'à présent, en tout cas, la Coupe 
a été bénéfique à l'équipe, puisqu'elle 
n'a jamais tourné aussi rond depuis 
qu'elle a entrepris ce véritable marathon 
considéré ici comme le meilleur stimulant, 


M. GUILLEMENEY, 


AGDE (1) - MAZAMET (0) 


FOURCADE FIT LA DÉCISION 


AGDE, — Lu neige est un ingrédient 
auquel le Midi et les Méridionaux ne sont 
pus habitués, tant s'en faut ! Aussi, son 
apparition fut-elle, dimanche matin vers 
midi, détestée par tous les Agdatois, Is 
redoutalent en effet qu'elle ne contrarie 
les efforts de leurs joueurs et qu'elle ne 
favorise leurs adversaires mazamétains, 
Tout comple fait, celte visileuse inat- 
tendue ne desservit pas les Méditerra- 
néens, Lout-au moins quant an score, 
Toutefois, elle porta, l’on s’en doute, un 
préjudice certain à la recette, qui n'at: 
leignit pas 6.202 F pour 1,402 spectateurs, 
ulors que sous le soleil on en eût compté 
au moins 3,000, 

Mazamet eut le tort d'aborder la ren- 
contre avec l’idée bien arrêtée d'obtenir 
un match nul ; avec une telle conception, 
il était difficile de vaincre, d'autant plus 
que, l'on s'en doute, la neige ne favorisait 


28 France Football 


pas le déroulement des actions person- 
nelles, A la mi-temps, les deux équipes” 
étaient à égulité, mais la vérité nous 
oblige à dire que les Agdatois avaient 
#âché quatre ou cinq occasions de mar- 
quer extrêmement vaables, Fort heureu- 
sement, les trompettes, les pétards, les 
cloches avaient créé une nmbiance de 
kermesse réchuuflante autour de la ren- 
contre, Cette ambiance devint plus chaude 
encore lorsque, à la 50 minute, l'arbitre 
expulsa nn: joueur tarnais et surtout lors- 
que, à la 60* minute, Fourende fut assez 
heureux pour s'infiltrer dans la défense 
mazamétaine ét marquer le seul but du 
match, 


Mazamet, sans démériter, était battu, 
Agde l'avait quand même échappé 
belle. 


G. BUSNEL, 


e_ 


BEAUVAIS (3) + CALAIS (2) 


CALAIS S'EST REVEILLÉ 


TROP TARD 


BEAUVAIS. Il est toujours agréable 
de converser avec l'entraineur calaisien 
Albert Dubrenucq, Cet ancien joueur est 
toujours objectif dans ses appréciations. 
A l'issue de ln victoire de Beauvais sur 
Calais (3 à 2), en Coupe de France, il 
ne cachait pas que le succès beauvaisien 
était mérité et correspondait à ln réu- 
lité, Il affirmait aussi que l'AS. Bceau- 
vais, cette saison, était supérieure à celle 
qui opérait l'année dernière en C.F.4. 
C'est également l'opinion des quelque 
1800 personnes venues braver le froid 
£lacial pour assister à ce match. Ge public 
ne fut pas déçu, car il assisla à une partie 
vraiment intéressante de hout en bout, 
Pourtant, les joueurs avaient du mal à 
opérer sur ce terrain glissant et leur 
mérite est grand d'être parvenus à garder 

la fois leur équilibre et leur self- 
contrôle, Ce qui ne gâte rien, malgré 
l'importance de l'enjeu, ce fut une ren- 
contre jouée très correctement, 

Beauvais fit bonne impression dans son 
ensemble et, malgré 2 buts encaissés, 
Barreñu dans les buts ne fut guère à 
l'ouvrage, Par contre, sa défense fit un 
grand match ; notamment Maxime Okah, 
omniprésent, qui prit le meilleur sur une 
attaque calaisienne entreprenante, avec 
notamment Thorez et Dubuche, fort bien 


soutenus est vrai par Duville el 
Plunque, 

A citer aussi, du côté des vainqueurs, 
le dynamisme de Lèchelèche, le sang- 
froid de Philippe Broumault et le vigou- 
reux Barré. 

Mais que dire de l'attaque beauvai- 
sienne ! Elle fut transcendante, avec son 
meneur Jean Quessada, qui fit étalage 
d'une solide technique et se joua presqué 
toujours de ses opposants, Bien épaulé 
par Omet et Pahud, le quatuor local eub 
de très bons moments, Élixander, auteur 
de 2 buts, est en net progrès, tandis qué 
l'ailier Alain Broumault s'améliore chaque 
dimanche, 

Quant à Faynot, son expérience el sa 
classe permirent à ses coéquipiers do 
tirer profit de ses services. 

Menés par 8 à 0, les Culaisiens n'abdis 
quérent pas pour autant et, se ruant à 
l'assaut avec huit hommes en ligne, dont 
Gozdek qui marqua le deuxième but des 
« Maritimes », ils diminuèrent l'écart dans 
le dernier quart d'heure, mais ils man 
quèrent aussi-d'un rien d'encaisser un 
quatrième but dans les ultimes minutes, 
malgré l'excellente partie de Laidez et de 


Francis Dubreucq, 
J. ANTIQUET, 


BLOIS (7) - CHOLET (0) 


CISO ET CHOLET 
ÉTOUFFÉS SUR LA NEIGE 


BLOIS. — Alors qu'au cours de la pre- 
mière rencontre, qui s'était disputée Île 
dimanche précédent, les défenses s'étaient 
montrées netlement supérieures aux at- 
taques, c'est le contraire qui vient de 
se produire, puisque Blois est parvenu à 
marquer sept buts à son rival de Cholet, 
cela à l'issue d'une rencontre fort agréable 
malgré In tempête de neige qui sévis- 
sait sur ln région, 


A l'image de-son petit intérieur gauche 
Lelout, omniprésent sur le terrain et en 
grande condition actuellement, la ligne 
d'attaque locale a réalisé un véritable 
festival devant une équipe perdant. pied 
au fil des minutes et s'avouant battue 
tout de suile après le repos, car inca- 
pable de contenir les assauts adverses, 
Cholet a donc surtout fait impression en 
première mi-temps. Mais sa ligne d’at- 
tique, malgré la présence de Cjsowski, 
ne s'est jamais montrée à la hauteur 
de sa réputation, les avants centre de 
l'équipe de France ne se mettant qu'une 
ou deux fois en évidence, Par contre, 
Blois, après avoir pris ln mesure de son 
adversaire, ecln avant la pause, devait 


démontrer ensuite son supé- 


évidente 
riorité, 

Les jeunes Lelout,. Pavchard et Me- 
noury, qui €fféctunit sa rentrée et qui 
na marqué à deux reprises, devaient s'en 
donner à cœur joie devant une défense 
semblant lourde, beaucoup trop tactique 
et souvent mise hors de position pur la 
plus grande vitalité adverse, et nous pou- 
vons même dire que, sans d'excellentes 
parades du gardien visiteur Passereau, le 
score qui est déjà très éloquent aurait 
pu être beaucoup plus lourd, tellement 
furent fréquentes les initiatives de là 
ligne d'attaque, le centre avant Garcia, 
pour sa part, multipliant les tirs, 

Si le score est finalement un peu lourd 
pour Cholet, disons que le suceès de 
Blois ne souffre absolument aucune con- 
testation et il est certain que si ks 
Blésois avaient joné de la même façon 
lé dimanche précédent, fs n'auraient pus 
eu besoiln de ce match supplémentairé 
pour se qualifier et nous pensons que ce 
succès sera en mesure de redonner con- 
fiance à une ligne d'attaque qui a prouvé 
qu'elle avait les moyens de bien faire, 


G. RENARD, 


LA ROCHELLE (2) - NIORT (3) 


PROLONGATIONS MAIS 
TROIS BUTS PAR MICHEL 


LA ROCHELLE, — Chute de neige pen- 
dant ln nuit, pluie persistunte toute la 
matinée et nombreuses mures sur le ter- 
rain k midi, Trêve de 13 à 14 heures et 
pelouse déclarée jouable, Pluie drue et 
continuélle pendant plus d'une demi-heure 
en première mi-temps, tel fut le cadre à 
La Rochelle, où le match à rejouer En- 
tente Sportive - Chamois Niortais fut 
suivi par 700 spectateurs environ 
(2.660 F de recette), 

Les toiles magistrales, les glissades, les 
impossibles contrôles de balle dans la 
large surface boueuse devant les deux 
cages dbmaillèrent 120 minutes de jeu que 
vingt-deux hommes tentèrent de rendre 
agréable, Les puissants dégagements de 
Tanaskowic et Asparailly permirent 
Pacheteau d'alimenter une ligne d'attaque 
assez incisive, Michel, signataire des deux 
premiers buts, réalisa le coup du cha- 
peau à la 105 minute, qualifiant ainsi 
son équipe pour les trente-deuxièmes de 
finale. 

Un jour où les éléments tiennent une 
place considérable dans le verdict, les 
faits les plus saillants valent d'être sou- 
lignés : 47 minute, sur long service de 
Pacheteau, l'arrière rochelais Fleurisson 
au point de chute effectue une spectacu- 
laire, mais malheureuse glissade. Michel 
surgit et marque, 

Centième minute : Guilbaud sert astu- 
cieusement ke centre avant local Gleyze, 
démarqué à une dizaine de mètres de la 
cage, Littéralement enlisé, le dernier 
nommé est dans l'impossibilité de rex 


prendre et de tirer alors qu'il a le but 
au bout du pied, 

Cent-huitième minute : tandis qu'un ar 
rière rochelais va dégager et que les 
Niortais se reprennent, l'arbitre siffle et 
montre le point de penalty, le ballon au- 
rait touché le bras d'un joueur, Tanas« 
kowic tire, le gardien noir Boulate plonge 
dans la gadoue et bloque, faisant monter 
une gerbe d'eau. 

Cent cinquième minute (il reste 90 se- 
condes à jouer): la balle passe dans 
une forêt de jambes ; Michel, le plus 
prompt, la pousse dans les filets à la 
stnpéfaction générale. 


Plus de métier sans doute chez les 
Nationaux nmateurs, mais que de cons 
rage et de mérite pour jouer an football 
duns de semblables conditions ! 


M. DINANT, 


COUPE DE FRANCE 
Matches à rejouer 
du 6° tour 


Besançon (pros) 7 - Montbard Q 
Louhans 1 - F, C. Mulhouse 0 
Agde 1 - Mazamet 0 
Beauvais 8 - Calais 2 
La Rochelle 2 + Niort 3 ap. prok 
Blois 7 - Cholet 0 
Le Touquet 2 - Amiens 2 
Saint-Pol 0 - A, 8, Brest 2 
(Les clubs C.F,A, on gras) 


©000000000000009088® DANS LE MONDE DES 500.000 AMATEURS 


d Le F.C. Bastia : 


forfait général 


@ AJACCIO, — Les deux matches 
de onnat Gazæelec-Football Club 
Ajacoi rtevecchio et Cercle Athlé- 


tique a “ut - Ajaccio ont 
été remis à cause du mauvais temps 
et fern subir ainsi quelques pertur- 
bations au calendrier, 

Le Football Club Bastiais renonce 
A compétition officielle en décla- 
rant forfait général dans le cham- 
pionnat de division d'honneur, Et 
pourtant, ce valeureux Club Enstials, 
äveo l'ex-international Michel Brus- 
seaux, avait remporté quatre années 
conséoutives le titre de champion de 
la Oorse, À cet effet, le classement 
subirn des modifications puisque 
tous les points acquis par les équipes 
ayant joué avec ce club, seront re- 
tranchés. 

e Au ag le seul change. 
ment opéré À la suite du forfnit du 
Football-Club Bustinls c'est 1n montée 
de ee _ age R ne z 
rang qui pren pes | u re 
Etoile Club 3 
points, nlors que Lot press 
mi nombre de matches arrive à H 

nts 

@ Perez qui opérait à Marignane, 
viènt de s'installer définitivement à 
Ajnoclo, Il n signé une livence chez 
le doyen naclen, Cet excellent 
joueur avait été formé à l'Association 
Sportive de ge © 2 d'Alger. 
Trés belle recrue Pr CA. 


Challans totalise 


te imamche — Activité 


tombée dans la 

ie dépincemente, difficiles et, 
Cr sg le transforma les ter- 
mains en #. -.] impraticables. 

@ Un seul match s'est joué en hon- 
neur, aix en promotion. Les Sablais 
ont bouclé les matches aller aussi mal 
qu'ils og ee Face 2 
encaissant 7 buts à 1 à Fouzauges, 
en ont, en effet, reçu huit à Chal- 
lans sans en rendre un seul, On es- 
pére aux Sables-d'Olonne que Robin 
va pouvoir jouer blentôt. 

Ce gros score à l'actif de Chal- 
aurait peut-être valu le 
titre de champion d'automne au gonl- 


average général. si Pouzauges s'était 

maine À grrr Emi en 

eee" t-Gilles à suc- 

ant son plus proche vol- 

sin, Snint - Jean - de - Monts, mais 
pas joué. 


Thouars le dauphin n'a 
«® La elle à Vas la Coupe 
de France en beauté, imposant aux 
prolon- 


Chamois niortais une nouvelle 
pes Michel À y réussit le hat-triok 
ut plus astucieux sur cafouilinge à 


ln 105 minute que ne l'avait été 
Glése, le leader d'attaque rochellais, 
cinq minutes plus Boulate, le 


gardien local, stoppa pourtant un 
penalty entre temps. 
REYNAUD. 


Merlebach étrillé 


@ NANCY. — La dernière journée 
des matches aller en Honneur Lor- 
rnine n été marquée par une surprise 
qui fera date : en effet, Merlebach 
qui avait quatre points d'avance sur 
lé deuxième, s'est fait étriller (6-1) 
par Blénod, qui avait fnlibli ces der- 
nières semaines 

@ Cette défaite du leader permet 
aux autres d'espérer puisque Verdun 
ne #e trouve qu'à deux points et le 
groupe ér Metz-Blénod-Epinal à 


trois je À 

@ Verdun à vaincu String de fjus- 
tesse; Longwy à triomphé sans forcer 
de Thionville, toujours lanterne rou- 
ge; Jarny n pris « un carton » (1-6) 
devant Metz et Epinal, est allé triom- 
her à Rehon, ce qui constitue une 

onorable ormance 

@ Deux équipes ont gagné à l'exté- 
rieur, dont le F.O. Metz avec clnq 
buts d'écart, 

4 Malgré sa mésaventure contre 
Blénod, Merlebach conserve la tête 
des marqueurs de buts avec 31. 

P, PELOT. 


Chelles écrase Vaires 


@ PARIS. — Activité réduite pour 
les amateurs parisiens en ce dernier 
dimanche de l'année, Los champions 
nets oùt ohômé premque Lubalemnent. 
Sur deux matches prévus, un seul à 
eu lieu en Promotion d'Honneur en 
tre Antohy et Trappes; le premier 
battant le second par 3 buts à 2 s'est 


rapproché de Rambouillet, qui ne 
e plus qu'un seul point 
d'avance, 


@ La rencontre de Première Divi- 
sion Métro-Bretons de Paris a été 
remise, le terrain de la Crolx-de-Berny 
étant gelé, 

@ La Coupe de Belne-et-Marne à 
fait disputer ln seconde Dartie de ses 
matches du cinquième tour, Deux 
gros scores Ont été enregistrés, D'une 
de Chelles à écrané Vaires (9-0) 

ontercau à été presque nussi 
prousl ue devant Bray (6-0), Par ail- 
curs eaux à éliminé La Thérouan- 
De (4-2), Fontainebleau # vaincu 
Melun (3-0), Na ñn « sorti » Ces- 
son d'extrême justesse (2-1), et Cou- 
lommiers a créé la surprise en bat- 
tant La Ferté-Gaucher (2-1). 

R. MAR 


L’Avant-Garde 
de Monthbard 
s’est bien battue 


Certes Montbard a été sé- 
vèrement battue dimanche, 
por Besançon, mais le di- 
manche précédent, ces 
courageux  Bourguignons 
avaient raté le coche par 
un but encaissé por un 
des leurs. 

Club de Division d'hon- 
neur, sorti por un Pro à la 
deuxième édition, est une 
belle performance. Voici 
les Montbardois, qui au- 
ront été en vedette, néan- 
moins dans cette Coupe 64, 
Debout, de g. à dr. : Ju- 
liant, ].-P. Emonot, Liechti, 
Bouriot, Norbert Emonot, 
Saget. Accroupis : Parpè- 
tre, GCerin, Cichen, Jaro- 
niak, Sciarani (Ph, Bligny.) 


Deux honorables « out » 


@ ROUEN. — Les deux rencontres 


proté- 
&és de M. Fieury. Après leur élimi- 
nation en Coupe, ils ont été distancés 
de trois longueurs par les Duclairois 
A Le quatrième tour de la Coupe 
Normandie à été marqué pur les 
Éisations de l'US. Fécamp par le 
Bolbee AC, et du Ch. Lisieux (0-1) 
par le FC. Falaise 
@ Les avants rt l'ES, Torigny et 
de l'AS. Fauville ont — autant 
de buts (8) aux og de ptits 
d'Avranches et de 


perdi 
en championnat, 


le éc 
Us ont été éliminés du Trophée du 
Président Albert Lebus par l'AS, 
Tourlav victorieuse au tour pré- 


illaise, 
cédent de l'AS. Valognes. 
Jean RAVENEL. 


Blois continue 


@ BLOIS. — La finale régionale de 
Coupe mettra 
nouvelle fois aux les équipes 
Football Clu Tours et de ln 


teauroux. Ce 
aura lieu à Blois le 17 jan- 


@ À Vendôme, le 17 janvier, auront 
lieu les finales des Coupes régionules 
des Cndets et Minimes. Le Loiret 
étant opposé à l'Indre-et-Loire en 
Cadets et à l'Eure-et-Loir en mini- 
mes, 

@ Les installations de Saint-Pierre 
étant excellentes, c'est sur ce terrain 
que se dérouleront les finales des 
concours des jeunes et plus jeunes 
footballeurs. La date en na été fixée 
su 9 mal. 

@ La ligue du Centre aura donc 
deux qualifiés pour les %2* de finale. 
En effet, après Chartres, Blois vient 
de franchir ce tour en triomphant 
de Cholet par 7 buts à 0, ce qui est 
un excellent résultat, 

@ La ligue du Centre n fixé au 
dimanche 7 février, à Olivet, la jour- 
née de pré-sélection en vue de 1n for- 
mation de l'équipe qui défendrn les 
couleurs du Centre, faco aux Lyon- 
nais, le 28 février à Bourges, Le match 
retour entre ces deux uipes devant 
avoir leu le 14 mars à dd 

RENARD, 


Fesches 


maintient son avance 


@ MONTBELIARD, — La neige et 
le gel ont perturbé la reprise du 
RES aprés lea coupes régio- 
nales, 


@ Fesches-le-Châtel tenu à l'écart par 
son match à épisodes contre Louhans, 
vient de renouer avec le succès, Un 
succés presque étriqué, mails suffi- 
sant pour consolider une position de 
leader qui parait difficilement atta- 
quable. Les hommes de Jean Santini 
possèdent, en effet, 18 points en 9 
matches et une avance de 5 points 
eur le Daouphla, 


@ Le PSE, qui retrouve son allant 
des autres saisons tiendra sans doute 
le leader dans sa ligne de rire jus- 
qu'au jour du sacre, Le Patro Bison- 
tin vient d'aller gagner à Belfort; une 
telle performance n'est pas à ln por- 
tée de tout le monde, 


@ Un autre club retient 
tion et affiche son dynamisme de 
début de saison. L'AS., Audincourt 
qui ne fit qu'une bouchée des 
malheureux Morégiens, Il faut dire 
que les faibles Jursssiens qui oecu- 
pent ln dernière place avec un mal. 
gre polnt, ne peuvent guère éviter la 
relégation. 


@ Tous les autres matches ont été 
remis. Au cinssement actuel entre le 
peloton de tête et celui des derniers, 
nettement détachés, on remarque un 
regroupement spectaculaire, puisque 
huit équipes se serrent les coudes 
avec une marge étroite de trojs points 
entre le 9 et le 11, 

31-M. MAULPOIS, 


match 
vier. 


l’atten- 


ie baisie 


@ RENNES. — amputé de 
deux Collet et Saint-Pol- 
de-Léon devant rejouer en Coupe de 
France (ils se firent éliminer tous 
les deux, le premier sublssant une 
véritable déroute à Blois et le second 
s'inelinant nvec lea honneurs devant 
le métier de l'AS. Brestoise), le pro 
gramme de ln D.H. se trouva réduit 
à sn plus simple expression pujsque 
Saumur-F.C, Lorient ne put #0 dérou- 
ler en raison de l'état du terrain, 


interrompu pd 
abondante chute neige à 
minute, ge que les FRS 
naient par 2 

@ Trois À PU seulement furent 
donc disputées, Le Stade Brestois, qui 
s'imposa en seconde mi-temps au 
stade Lesnevien, en n profité pour se 
rapprocher à 1 pt de l'US. du Mans, 

@ Par contre, l'U.CK, sr qui 


Déja 


pouvait rer nocéder à la 3 place, 
a dû s'incliner dennt le #00. à à Pre 
recevait. C'est après le repos 


ment que les Angevins nt 
leur succés, l'ex-pro Bourrigault ins- 
crivant notamment qu buts, 
MAUSSION. 


@ TOULOUSE. — Une multitude de 
maiches furent remis en raison de 
la neige et des terrains impraticnbles. 


C'est alnsi qu'en «+ honneur », Lure- 


nac, Luchon et Gramat ne purent 
recevoir nr ivement, l'Espérance, 
Tarascon et t-Gaudens, 


@ Kien ne va décidément plus À 
Boulogne, battu pour la troisième 
fois à domicile, Cette fois-ci par Pier- 
refitle, qui n'avait encore jamais 
obtenu le moindre point en eve: 


@ Avant d'être opéré cette semaine 
des végétanons, le stagiaire José 
Ahache an fit étalage de ses talents 
en signant quatre des dix buts de 
l'équipe amateurs de Toulouse qui, 
aux In neige, écrasn Saint-Sulpice, 


@ En douxe rencontres de promo- 
ion, toutes gagnées, les Toulousains 
ant | mn 53 buts, n'en recovant 
que 5, 


@ Les sanctions sévères contintent 
de pleuvoir dans les districts. Celui de 
l'Aude, vient de suspentire André 
Agnoletto, d'Arrens, pour deux ans, 


Pierrefitte finit bien l’année 


ces derniers s'étant rendus 
de vole de faits sur un arbitre, 
G. BONNEMAISON. 


APPRENIZ 
TOUTES DANSES MODERNES 
chez vous en quelques heures, avec 


notre Mélhode simple, progretiive, 
pen pures Le Tépuiaien UNt- 


fermé contre 2 timbres. 


r.o 
45, rve [mr ide. . LE 


TOUT SUR LES CHAMPIONNATS RÉGIONAUX 
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AUVERGNE 
Oournon (1} 


Messeix ( 
emlis 
Riom (12) Combelle (2) 
remis) 
Emphy (3) © Moulins (6) 
Le Puy (8) 4 St-Georges (4) 3 
Aurillae (110) 1 Nevers (4) 
Ousset (11) Massiao (9) 
(remis) 
Cinssement 
Pis J, O. N. P. p. c. 
1. Cournon …… 0 62 111 
2. Le Puy .;.:,,, #1 10 4 9 3 19 14 
WE 5268 
431n1,0 
10 2 4 2111 
10 5 © 61#18 
151098 
4 0 51514 
4 1 2110 4 
5 1515 
115914 
1166: 
BOURGOGNE 
Ouiseaux (5) 1 Auxonne (4) 1 
Sanvignes (4) % Bourbon (18 0 
Mhcon (11) ? Menune (9) L 
Classement 
1, Bianay .,...,: , 45 1418 
2. Sanvignes ,. 25 11 5 4 #22 10 
#%, Chalon .,... 25 11 6 4 215 9 
4. Auxonne «.s. 25 11 6 4 2 16 10 
5. Cuisesux ,.,.., 24 10 4 € 028 8 
6. Avallon vs 2310 6 1 22214 
7. Hraune … 20 11 8 8 1791 
5, Moon .,.,.., « 20 11 4 % 5 14 17 
dt, Montbard ...,,, 10 D 4% 4 2% #10 
10. AJ. Auxerre ,, 10 10 4 1 5 16 20 
11, Gueugnon « 19 10 4 1 515 M 
1%, Le Creusot *« 16 9 8 1 613 24 
[ER bon :,.:.: BI 157#2% 
M. Sde Auxerre 15 11 0 5 4 19 26 
CENTRE-OUEST 


Challans (2) 8 Les Sables (D) © 
(Tous les autres matches ont êté remis) 


Cinssement 
L Fouxauges ,.... 15 10 7 1 223 8 
2, Challans ,,:.::, 18 11 6 8 2 97 8 
8%, Châtellerault ,, 18 10 5 3% 2% 21 10 
4. Gond-Pontouvre, 12 10 & 2% 3 15 12 
5, La Roche. 
sur-Yon ....+.., 12 10 4 4 212 14 
4. Limoges ,,4.1 D 10 4 1 6 14 13 
7. La Rochelle .…... 8 © 2% 4 8 11 14 
#. Luçon ,....... + #10 8 2 519 % 
5, Ruelle ,..s.ss NO 2% 4 412 18 
10, Les Sables .... #11 8.2 © 20 58 
11, Ruffeo ....... . Cr Sen 14 
12, Fontensy ,-...: 4 10 1 4 518 2% 
FRANCHE-COMTE 
Fesches (1) ? Pt-de-Hoïde (10) 1 
F,8, Besançg. (2) ? Belfort (8) 1 
RLF,0, (0) Valcutigney (0) 
(remle) 
Audincourt (4) M  Morex (12) L 
Tavaux (7) Damprichard (5) 
(remis) 
Seloncourt (11) Clairvaux (9) 
(remis) 
Classement 
1. Fesches ,..., ” 0 02% 8 
2, PS. Besançon 13:21 
%. Audincourt 4121 
4. RCPC, ...... 10 9 3 4 21511 
5. Damprichard ,,, #0 9 3 3% 416 1% 
6, Valentigney .,.. 9 9 4 1 41% 1% 
7 TAVAUX soso D 6 4 1 41116 
6. Belfort ,... #97:43n2nu 
f, Clairvaux ., 1 #8 5 1 41813 
10. Seloncourt ... 1H 284mw 
EL Pont-de-Holde , 710 2% 8 613 18 
1%, Mores ,,,..::..: 19 0159538 
LORRAINE 
Blenod (4) 6 Merlebueh (1) 1 
Verdun (2) 1 String (9) L 
Epinal (4) 1  Rehon (7) ° 
Mets (5) 8  Jaruy (10) 1 
Longwy (0) R Thionville (11) à 


Clussement 
. G. N. P, pc, 
15 1121 
LH 6 1 310 10 
Le 5 s 2% 9 
LE 44:18 
lt 512: 35mM 
u 45 5512 
û covripe [1 4151118 
8. Moméceurh sus 810 2 4 4 16 20 
9, String :.,...:,, 710 2 3 6 10 14 
LL cbr sosponise 1W316m12 
11, Thionville ...,., ‘10 208 0% 
LYONNAIS 
Chambéry (1) “wa 2) 
tremis 
Roanne (8) Vitletranche (2) 
Lyon (7) 1  Faurigny (3) ] 
t-Chamend (11) À La Rochette (4) à 
(5) La Voulte (4) 
tremin) 
St-Priest (9) #  Romilly (10) L] 
Ctassement 
L Ohamhéry ,..,., Æ8 10 # 2 020 4 
%, Villefranche ,... 20 16 7 2? 114 * 
8, Faucigny ..,.. #4 11 € 1 4 11 10 
4. La Rochette 23 1 5 2? 4 
5, O. Lyon ...... . LE 6 0 6 14 1 
8. St-Priest ..... « V0 LL 4 1 615 1 
7. Grenoble es 1 9 4 ? 912 7 
8. La Voulle ,.,.,, 18 D 4 1 410 & 
®, St-Chamond ,,, 18 11 # 1 7 12 20 
10, Ronnne ,...,..: IN 10 3 2 51817 
11, Romilly .,,,,.. 16 11 % 1 8 pb 20 
1%. Moutiors ....... BW 81541 
MiDi 
Castres (1) Aueb (11) 
tremin) 
Gramat (5) Salut-Gaudens (%) 
remis) 
Lusense (9) Espérance (3) 
(remis) 
Luchon (4) Tarascon (0) 
Cremmin 
Montauban (7) % Modes (8) 0 
Pierrefitie (19) 1  Howlogne (12) ] 
rer 
1. Castres ... + 1310 6 5 216 ç 
2. Saint-Gaudens + 1510 5 8 215 9 
8, Espéranve ..... 13 10 5 8 2% 18 
4. Luchon ,..., sos, 1B 19 6 € 2:39 1j 
5. Gramat ...... . 1216 4 4 2? 10 10 
€, Montauban ,. 11 11 4 8 416 10 
7. Tarascon ...,., 10 9 4 2 51010 
#, Piurrefitte .. D 10 # 5 4 01 
Ÿ, Rodez .. #1 5 4 51221 
10, Lusenne #10 8 % 517 16 
11, Auch 410 220144 
12, Boulogne ,..... eu 146512 
NORD-EST 
Hirson (1) # Creil (13) (] 
Chantilly (2) 6 Troyes (4) ] 
Noyon (8) D) Deautur (10) 0 
Chalous (4) Saint-Quentin (4) 
(remis) 
Sésanne (12) Beauvais (0) 
(remis) 
Joinville (11) Bayel (8) 
(remis) 
Charleville (14) Compiègne (7) 
(remis) 
L Hirson 112413 
2, Châlons . 6 8 % 15 10 
5, Chantilly 5 2 4418 
4. Noyon 5 2 41612 
5. Troyes 14:18 
6, Joinville 5 2 51618 
7. Saint-Quentin ,, ©2110 4 8 52% 16 
8, Doauvais .,,,., ®1 10 8 5 2 19 14 
#. + 2110 8 5 282114 
10, 2111 4 3 41814 
LA 20 10 5 4 31013 
12. 19 10 4 1 616 14 
13, 18 11 5 1 T1b 14 
10 10 © 010 8 02 
NORMANDIE 


Querllly (2) 5 


Normande (4) 0 


Pis J. G. N. P_ p. c, 
L Quevilly ,...... 21 8 © 1 125 6 
A. Equeurdreville , 19 #8 4 3% 1 à & 
5, Alençon ms 41121856 
4. Normande 18 #8 9% 4 111 9 
5, Flers ... 16 5 : 4 210 9 
6, Fécamp 85295979 
7. Granville 15 # 2 5 S 1814 
B. Lisieux .. mn 13471, 
%. Trouville 2 #125418 
10, Yvetot HBs11565mA 
Rennes (14) Le Mans (1) 
(arrété) 
Brest (2?) #  Lesnevien (12) 1 
St-Brieuce (8) 2 Concarneau (4) 4 
Angers (7) 4 UCK Vannes (4) 1 
Saumur (6) FC Lerient (5) 
Saint-Malo (10) Saint-Paul (0) 
(romis) 
Saint-Nazaire (11° Cholet (18) 
tremis) 
Classement 
L Le Mans ,.,,.,, 0 11 bd 2 682 6 
8. Bros ,,.:.0 600 19 12 9 1 2%611 
3, Concarneau ,... 161% © 3 3%216 
4. U.CK, anse 5-2 7 
5. Angers , ‘ri 12 6 8 61815 
6, FC, Lorient … 1110 4 8 519 19 
7. Saumur ..,,.,,, 11 11 4 8 421 17 
8. Saint-Brieuc .,. 11 12 4 9 5 17 29 
D, Saint-Pol ..... « 10 8 5 41417 
10, Saint-Malo .... #11 4 1 6 14 2% 
1. Saint-Nazaire ., 711 % 1 71 17 
12, Cholet … 10335671 
14. Rennes 1H 317M2 
14. Lesnevien ,,.,:.: 712 3 1 #13 40 
SUD-EST 
(Est) 
Nice (2) LI Pt-de-Bone (1) 1 


Brignoles (9) Li 

Viliefranche (4) 1 

Kt-Raphaël (5) 
remis) 

Martigues (4) % Gardanne (#) 


La Ciotat (#) 1 
Le Lue (18) # 
Cannes (11) 


St-Tropes (10) 3 Marsille (7) 
Classement 
L Port-de-Boue .. ME 11 10 1 081 8 
%, La Ciotat . 5 11 6 2? sa 9 
5. Nice ,..... 25 11 6 2 3 10 14 
4, Martigues ::::.: Mi 6 1 4H 10 
5, Villefranche .,., %# 11 & Æ 4 16 17 
LA Saint-Raphaël , 11043511 
7. Marseille .,.,.. 111 8 4 «mia 
8, Gardanne ,,.,:. 1W 11 3 % 1218 
9, Saint-Tropez ... 1b11 % 4 5 11186 
10. Brignoles ...:.. 19 11 5 2 6 10 17 
IL Cannes ,,::-.,+ 14 19 3 © 7 718 
12, Le Lue ,..:.... 161 2% 1 #14 27 
} 
La Gd-Combe (12) ve a) 
remis 
Nimes (2) 5 Unèe 
Millau (#) Pt-st- april (3) 
(remis) 
Sarrians (10) Aude (4) 
(remis) 
Montpellier (5) Lodève (11) 
(remis) 
Bagnols (7) 5 FPt-St-Louis (9) 2 
Classement 
L, Nimes 4111: PU 8 0 SM 6 
S AUS Sisssosase 26 10 7 2 118 6 
4. Pt-St-Raprit ,,. 2210 4 4 % © 6 
4. Agde ,,.......:, 2% 10 6 © 4 16 13 
5, Bagnols ,,.... … 2 5 5 S1W19 
6, Montpellier .,.. ©1 10 5 D © 18 14 
CNT "INRP D'RRR 2 r. 
4, Millau ,..,,4614 19 10 & % 41414 
%, Port-St-Louis ,. 1911 8 ? # M 21 
10, Sarrians .:,,:.: 17 1 1 5 4 713 
11. Lodève ......... 1710 © 7 8 915 
1%, Lu Gd-Combe .. 16 10 © © 6 10 17 


France Football 


CORPORATIFS 


AVEC LE CRITÉRIUM 


Maurice Ternaux fonda, en 1926, 
l' Fe des clubs du samedi dans le but, 
à cette époque, de faciliter le football 
entre les clubs très rares jouant le samedi, 
C'était ln période héroïque : on traçait 
les terrains, on montait les buts juste 
avant le match à Bagatelle, ete, 


Les avantages 


Après avoir été incorporé à In Ligue de 
Paris, sous le nom de critérium du samedi, 
une réglementation assez stricte a êté éla- 
borée. Cependant, certains aménagements 
font du critérium du samedi une épreuye 
permettant aux nouveaux clubs de se for- 
mer, de se roder, alors qu'ils ne sont pas 
encore prêts à s'engager dans le cham- 
pionnat corporatif. 

D'autre part, la possibilité de changer 
deux joueurs en cours de match permet 
aux clubs d'avoir plus facilement des rerm- 


LE CLUB SPORTIF DES HALLES 2° 


PORTE - 
DU CRITÉRIU 


Nous vous présentons aujourd'hui l'une 
des meilleures équipes du Groupe À du 
Critérium du Samedi: le Club Sportif 
des Halles, 

Le Club Sportif des Halles fut créé le 
16 mars 1931, à la suite d'une fusion entre 
l'LLS. -Remond ét le Racing Club des 
Halles, avec à sa tête à cette époque Paul 
Nicolas, 

Trois hommes figurent dans le bureau 
depuis sa création et ont donc trente- 
trois ans de dévoués services au CS. 
Halles, Il s'agit de MM, Saintot, Corvisier 
et Jaouen. 


Apogée en 1938-39 

Le club cher à M. André Saintot n 
atteint son apogée en 1938-1989. Il 
comptait alors dix équipes de football, 
une section de tennis, une section de 
volley-ball, 

La lecture des résullats obtenus sera 
plus éloquente que les commentaires, 

EQUIPES DIU SAMEDI Equipe pre- 
mière : Première du Critérium du Sa- 
medi Groupe A, demi-finaliste de la 
Coupe RATS, 

Equipe seconde Troisième du Crité- 
rium du Samedi, Groupe B. 

Equipe troisième : Cinquième du Cri- 
térium du Samedi, Groupe GC. 

Equipe quatrième ; Deuxième du CGri- 
térium du Samedi, Groupe D, et finaliste 
de Ja Coupe BG, 

Equipe cinquième : Deuxième du Cri- 
térium du Samedi, Groupe E. 

EQUIPES DU DIMANCHE, — Le CS, 
Halles possédait deux équipes jouant des 
matches amicaux en province et ayant 
remporté des victoires sur Troyes, ChA- 
teauroux, Soissons, Beauvais, Amiens. 
Vainqueur du Tournoi de Pâques à Ezy- 
sur-Eure, où étaient engagés le Red Star 
(réserve pro) et la première de Montmo- 
rency. 

EQUIPES DU LUNDI. — Equipe pre- 
mière : Vainqueur du Championnat de 
Paris, de la Coupe de « L'Autos et de la 
Coupe Picon. A fourni cinq joueurs à 
l'équipe de Paris contre celle de 
Bruxelles, 

Equipe deuxième : Deuxième du Cham- 
pionnat de Paris, vainqueur de la Coupe 
Saint-Raphaël, 

Equipe troisième : Quatrième du Cham- 
plonnat de Paris, vainqueur de ln Coupe 
Dubonnet, 


Arrêt de 1939 à 42 


Comme la Phpas des sociétés spor- 
Uves, le Club Sportif des Halles connut 
une interruption pendant la guerre. 

Retour de captivité, M. Saintot se remit 
à l'ouvrage, aidé de MM. Jaouen et Dey- 
dier, La reprise des compétitions fut labo 
riense et ce n'est qu'en 1950 que le Club 
Sportif des Halles retrouva son vrai vi- 
sage, 

Voici d'ailleurs, depuis cêétle date, les 
excellentes performances réalisées par 
l'équipe fanion : 

1950 : Troisième du Critérium du Sa- 
medi, 

1951 : Deuxième du Critérium du Sa- 
medf. 

1952 ; Premier du GCrilérium et vain- 
queur de la Coupe RATS, 

1958 + Deuxième du Critérium et vain- 
queur dé la Coupe Christofle, 

1954 ; Troisième du Critérium du Sa- 
medi, 

1956 + Troisième du Critérium du Sa- 
medi. 

PrAU Deuxième du Critérium du Sa- 
medi, 

1967 + Troisième du Critérium et fina- 
Hste de la Coupe RATS. 


30 France Football 


plaçants qui sont assurés de jouer au 
moins une mi-temps, De plus, le critérium 
accueille également les clubs qui ne sont 
pas corporatifs. 


L'organisation 

Tous les clubs reçoivent en début de 
saison un calendrier complet avec tous les 
renseignements nécessaires : adresses des 
correspondants, des terrains, etc. 

Les règlements et statuts figurent éga- 
lement sur ce calendrier, facilitant au 
maximum la tâche des dirigeants, 

Une réunion a lieu le premier mercredi 
du mois à la Ligue Parisienne de Football 
pour le tirage au sort des différentes cou- 
pes et la distribution des classements. 

Dans le critérium du samedi, il n’y a pas 
de Division d'Honneur, Honneur Régio- 
nale, etc, mais tout simplement: douze 
groupes classés de À à L suivant la valeur 
approximative des équipes engagées. 


RAPEAU 


DU SAMEDI 


1958 : Premier du Critérium du Sa- 
médi, vainqueur de la Coupe Christofle, 
1959 : Deuxième du Critérium du Sn- 
medi, vainqueur de la Coupe Norton. 
1960 : Quatrième du Critérium du Sa- 
medi, vainqueur de la Coupe Christofle, 
1961 : Quatrième du Critérium du Sa- 
medi, vainqueur de la Coupe Christofle, 
1962 : Deuxième du Critérium du Sa- 
medi, vainqueur de In Coupe Christofle, 
1968 : Premier du Critérium du Sa 
medi, demi-finuliste de la Coupe RATS, 
finaliste de la Coupe de l'Office muni- 
cipal des Sports. 
1964 : Premier du Critérium du Sa- 
medi, finaliste de la Coupe RATS, 


Les joueurs 

Quatorze joueurs évoluent chaque sai- 
sou en équipe première : 

— gardien de but: André Lafaye (em- 
ployé aux Halles) ; 

— arrière gauche : 
porteur) ; 

— arrière central: J-F, Palide, capi- 
taine depuis 1930 (chef d'entreprise) ; 

— arrière droit ; André Ditisheim (mars 
chand dé grains), 

— demi gauche: Jean Collos (trans- 
porteur) ; 

— demi droit: Manuel Pallas (ouvrier 
orfèvre) ; on Jeun-Claude Vimon (em- 
ployé de bureau) ; 

— filier droit : Roland Gaubert (pa- 
peller) ; ou André Puecinelli (employé) ; 

— inter droit: André Druin (impri- 
meur) ; ou Emile Roux (caporal pom- 
pier) : 

— fivant centre : 
vrier) ; 

— inter gauche: Alain Boyer (mar. 
chand d'articles de pêche) ; 

— nilier gauche : Albert Labalette (em- 
ployé aux Halles). 


L'Avenir du Club 

L'avenir du Club Sportif des Halles 
s'annonce assez sombre, car aucune sub- 
veéntion ne vient au secours des diri- 
gents. Les joueurs payent une cotisation 
et s'équipent à leurs frais. De plus, 
M, André Suintot est pratiquement seul 
à assurer le travail administratif du Club 
et sa gestion financière : cotisations aux 
Fédérations, engagement dans les épreu- 
ves, assurances, location de terrains, etc, 

Prochainement, nous vous présenterons 
toutes les formations de ce Groupe, c'est- 
à-dire : Morton Conflans, A.N.AF, Kodak 
Pathé, AS, Cannes, S.A. Abeille: AS. 
Pétroles, CS, Antar, CE.P. Aviation et 
les Cadets de Montrouge. Ces équipes 
ne dépureraient nullement le Champion- 
nat de Paris corporatif ; c'est pourquoi 
nous estimons que leur histoire mérite 


d'être contée. 
Louis GIRARD, 
Le Bureau en 1931 


Président : M. Paul Nicolas, 
35 fois international. 

Membres : MM, Paul Deydier, plu- 
sieurs fois international ; Paul 
Jaouen, Robert Lallemand, Maurice 
Corvisier, Léo Busschaert, Maurice 
Zlolnik, Robert Mallaune, André 
Dussauthon, André Wauters. 

Secrétaire général: M. André 
Suintot, 


Le Bureau 1964 


Président : M, André Saintot, 

Membres : MM. Corvisier, Jaouen, 
Cadieu, Lack, Palade, Gless, Druin, 
Monminoux, Ditischem, Germain, 
Lebas. 


Marcel Gless (trans- 


Félix Puccinelli (ou- 


Si des clubs se présentent en cours de 
saison, on forme de nouveaux groupes, 

Les deux premiers de chaque groupe 
Lagnent une coupe et des breloques, Tous 
les finalistes des différentes coupes reçoi- 
vent aussi dés breloques. 


A l'issue de la saison, les deux derniers 
descendent dans le groupe inférieur et les 
deux premiers montent, Toutefois, il 
arrive qu'un club soit monté directement 
de plusieurs groupes s’il est trop fort et 
si une place est disponible, L'inverse est 
également valable, 

Le but du critérium du samedi est de 
jouer nu football pour s'amuser, Voilà 
donc dans quel esprit se disputent chaque 
semaine les soixante matches de ce sym- 
pathique championnat qui valait la peine 
d'être mis en relief, 


Louis GIRARD. 


FAITES 


CONNAISSANCE 
DU SAMEDI 


Le bureau 1964 


Président : M. Ternaux. 


Vice-présidents : MM, Hénnequin, 
Promerat. 


Secrétaire général : M. Saintot. 
Secrétaire adjoint : M. Salou, 


Membres : MM. Monminoux, De- 
quesne, Marchandise, Gardett, Lam 
bert-Desgranges, Thomas, 


CECLCECILCECECELEELELETTLLLLLLLLLLLELLELLEELE EEE 


LE CLUB SPORTIF DES HALLES 


Voici l'équipe première du club sportif des Halles. On reconnaît, debout, de gauche à droite 1 


M, Sointot (dirigeant), Ditishem, Palade 


Lafaye, Vimont, Collos, À. Labalette, 


Accroupis, de gauche à droite : Boyer, Druin, F, Puccinelli, Gaubert, Cless, 


NORMANDIE 


Multiplex s'enfonce 


ROUEN, Forfait devant l'US. Lepage, 
VUS. Muiltiplex s'est enfoncée dans les 

profondeurs du classement. Le CF, Raf- 
ré a marqué une nouvelle fois le pas, 
Les mécaniciens de Renault ont verrouillé 
leur défense et les Haffineurs s'en sont 
retournés uvec un sécond résultat nul 
(0-0). La victoire de la Transat aux dépens 
des Gaziers Havrais a stoppé net ln mon- 
tée de pression cependant que les Muni- 
cipaux, tenus eux nussi en échec (0-0), ont 
perdu un point précieux dans leur match 
poursuite avec le CF, Raffinage, 

Dans Île sous-district rouénnais, les 
Gaziers et la S.A.G.E.M, sont au coude à 
coude dans le groupe du samedi, 

Les Travaux publics de Devaux et les 
Brüleurs Francia sont à égalité avec une 
longueur d'avance sur les Mutualistes qui 
demeurent des outsiders dangereux 

L'AS. Presse, leader du groupe du lundi, 
p'a pu disputer son match contre l'AS. 
Lubrizol, Aussi l'US, Police et lu Pupe- 
terie Chapelle par leur succès respectif 
sur l'Industrie hôtelière et l'US. Tram- 
ways en ont profité pour prendre la tête 
avec un point d'avance mais un match de 
pe de joué, Autre surprise : l'échec de 
"AS, Julin devant l'AS.P.T,T. de Lemire, 

L'AS, Devaux a été éliminée par les 
Coiffeurs parisiens, Ces derniers décidé- 
ment constituent toujours une formation 
redoutable pour les elubs de la région 
rouennuise, Au cours des dernières sai- 
sons, les Policiers et les Imprimeurs de 
la Ville-Musée n'ont-ils pas été boutés de 
la Coupe par les Figaros de la Capitale, 

Le Cendrillon des cinq équipes du Pays 
des Pommes est l'AS. Jules Roy qui a 
battu les Electro-Mécaniciens du Havre 
cependant que le CF, Raffinage, le C5. 
Gazelec, le G.S. Ancienne Mutuelle et l'AS, 
Brûleurs Francia, détenteur du trophée 
national, ont respectivement éliminé l'AS, 
PTT, de Rouen, Mobil-Sports, l'AS. Sa- 
viem-Blainville un nouveau venu parmi 
l'élite des Corpos, et les Municipaux du 
Havre, 

Dans les formations, on a noté de nom- 


breux éléments qui opèrent habituellement 


dans les onxe CF,A. où qui y ont prati- 
qué : chez Francia Auroul, intérieur 
(ex-U.A, Sedan), Thierce (F,G Dieppe), 
Tadek (ex-Huvre A.C.), Rudier (qui fut 
pro h l'US, Boulogne), Chez Roy : 
Hedouin (F.C, Rouen), et chez les Gaziers 
t Electriciens Rouennais : Inizan (US, 
Quevilly) qui réalisa d'ailleurs quatre des 
six buts marqués par les Rouennais cou- 
tre les Pétroliers de Gravenchon, 


Jean RAVENEL, 


MIDI 


La Dépêche qualifiée 


en Coupe régionale 


TOULOUSE, — Tandis que Buzzicchelli, 
l'unique représentant du Midi, s'inclinait 
à Marseille en Coupe Nationale (3-1), deux 
matches se déroulérent sur le plan régio- 
nal. 

La Dépêche élimina les Carburants du 
Sud-Ouest en Coupe régionale et se qua- 
lifia ainsi pour les quarts de finale, Au 
repos, les journalistes menaient 1-0 (but 
de Cieski), Jo Dedieu éganlisa an bout 
d'une heure de jeu. Cieski, puis Brunet 
sur coup franc donnèrent l'avantage à la 
Dépêche (3-1). 

En Poule À du Championnat, la Société 
Marseillaise l'emporta non sans difficulté 
sur l'AS, PTT. Perry et Alzieu rénlisè- 
rent en seconde mi-temps pour les « ban- 
quiers » avant que Valette ne mangue Ja 
transformation d'un penalty, stoppé par 
Rounnet, en faveur des postiers. La phase 
retour débutera le 16 janvier, 

GC. BONNEMAISON, 


NORD-EST 
Cinq équipes 


dans un mouchoir 


REIMS. — La rencontre des deux len- 
ders, Laval et Comptoirs Français n'a pas 
modifié Ja situation en tête du clas- 
er 1 les deux équipes ont fait mateh 
pu 

C'est derrière elles qu'il y a du nouveau 
Goulet et Tiss-Métal rejoignant Trindel 
à In troisième place. Ce dernier n'a pu, 
en effet, que partuger les points avee 
Arthur-Martin, pendant que Tiss-Métal 
battuit Chausson de justesse et que Gou- 
let écrasait Jurlino, On notera que Goulet, 
qui avait battu Laval par 3 à 0 la semaine 
purs a infligé neuf buts à ln Sure 
ino qui ne peut que sauver l'honneur, 
Cette équipe de Goulet paraît être la meil 
leure du championnat à l'heure actuelle, 
Mais elle sera handicapée lors des pro 
chains matches par l'absence d'un dé ses 
meilleurs éléments, Gérard Horem, expulsé 
du terrain par l'arbitre, contre la Sarlino, 

1 y a donc maintenant cinq équipes 
regroupées en tête, et sans doute le titre 
ira-t-il à lune d'elles, les autres compéti- 
teurs étant nettement distancés. 

Parmi les résultats intéressant les attar- 
dés, notons la victoire de Panhard sur les 
P,T,T. qui, huit jours plus tôt, avaient été 
érrésistibles devant Arthur-Martin, 


Marcel LARDENOIS, 


Li 
. 


La 


— F. F. CORPORATIFS 
A. $. BANQUE DE FRANCE : 4 - SÉLECTION DREUX : 0 


HERCOUET ET GIRONDIN ONT DONNÉ LE TON A UNE 


ÉQUIPE PARISIENNE TROP 


Résultats 


et classements 


NORD-EST 


Laval ot Comptoirs Français ,, 
Arthur-Martin et Trindel ..,,,4 
Goulet bat Sarlino 
Tiss. Métal bat Chausson .... 
Panbard bab PTT. ssssssoses 
PUM. bat Verrerie .s..vs...« 


Classement, — 1. Laval et Comp- 
loire Françnin, 99 pts; 3 Trindeh 
Goulet, Tiss-Métal, 22 pla; 6, Ar- 
thur-Martin, 19 pts ; 7. PTT, 18 pts; 
8. P.U.M,, 27 plu ; 9, Panhard, 16 pts; 
10, Chausson, 13 pla; 11. Sarlino et 
Verrerie, 11 pta, 


NORMANDIE 


SOUS-DISTRIOT HAVRAIS 


ABC,  Eïtectro-Mécaniciens #æt 
C.S.85, Municipaux 
AB, Renault et CFP. Raffinage 0-0 
C8, Transatlantique bat GS, 
Gaueloo sorSinnsvionesns ver 1-0 
U,8, Lepage bat U:8, Multiplex forfait 
ABF, Thireau-Morel bat A.8. 
Forges et Chantiers ....... + 


Clussement. — I, CP. Raffinage 
11 m, M pla; 24 CS. Transatlan- 
tique 21 m,, 26 pts: 3. CSS. Munl- 
Cipaux 6 m,, 23 pts; 4 GS, Gare- 
leo 10 m., 22 pts et US, Lepage 
11 m., 22 pts ; 6, AS, Renault 11 m. 
18 pts ; 7 ASP. Thireau-Morel & m., 
17 pts; AS.0, Electro-Mécaniciens 
11 m,, 17 pts et A8, Forges et Chan- 
tiera 11. m,, 17.pts ; 10, U.8, Multipiex 
6 m:, 10 pts. 


SOUS-DISTIRICT HROUENNAIS 
Samedi 


Lt 
Ë 
A8. OCommunaux Quevilly bat 
AS. Biln et Him ,, 4,4 *. 4-0 
AS. Maselin bat AS. P/TT, 
ROME cc s ATTRC «+ 20 
GS, Gaseleo bat CS. Bréguet.. 7-0 
CAS. Sagem bat TR.T, Deville 13-0 # 
Rocinine Sports bat AS, ENCIL 3-0 
Burroughs Rangers bat A8, Cré« ; | 
-0 
| 
| 


dit Agricole 

Classoment, — 1. GS, Guxelee et 
CAS, Bagem 10 m., 29 pts; 3. Bur- 
roughs Rangers et 
10 m,, 27 pts; 6, Rocluine Sports 
9 m,, 21 pts; 6. CA, Saint-Gobain 
# m., 19 pis: 7, AS, Orédit Agricole 
ot AS, BN.CI., 10 m,, 18 pts! 9, 
AS.P,TT, Rouen 10 m,, 17 pts: 10. 
CAS. Sugem (2) à m., 15 pts et CS. 
Bréguet 8 m., 15 pts : 12, AS, Com- 


AS, Masselin 


Mmunaux Quevilly 10 m,, 14 pts: 13. 
A8. Blin et Blin 10 m,, 10 pts et 
M. TRT. Deville 9 m,, 9 pts, 


Dimanche 


Roclaine Sports et ABS, Mas- 
ec. REP TRTT ERETE +. 44 
AS. Devaux but AS, Finet- 
MIO rosé Nues #1 
C.8, Ancienne Mutuelle bat CA. 
Saint-Gobain . 
AS, Brûleurs Pr 


6-0 


Classement, — 1, AS, Francia et 
A8, Devaux 9 m,, 28 pis: 3, CS. 
Ancienne Mutuelle p m,, %4 pts; 4. 
ES, Mory 9 m,., 18 pts; 5, AS. Pi. 
net-Bigot © m,, 17 pts; 6, GS, Ge- 
selec © m,, 15 pts; 7. A8. Masrelin 
et C.A, Saint-Gobain 9 m., 13 pts; 
9. Rocluine Sports © m., 10 pts. 


CLASSÉES 


PETITES ANNONCES 


BOUGIVAL. — Un seul match à 
Paris, ce week-end chez les Corpo- 
ratifs, Un match très amical entre 
une sélection des « Capos » de 
Dreux et l'excellente équipe de di- 
vision d'Honneur régional t l'AS, 
Banque de France, 

Cette rencontre placée sous le pa- 
tronage de l'Amicale Nationale des 
Clubs Corporatifs était une revan- 
che de Van passé, où l'AS.BEF, 
avait nettement triomphé des Cor- 
Pa de Dreux sur le score nel de 


But de cette rencontre, renouer 
des contacts amicaux et sportifs 
avec une ligne en pleine expansion, 

Ce match disputé sur un terrain 
gras, lourd, détrempé par endroits, 
ne tint pas toutes ses promesses. 
Un retard du eur des Normands 
tout d'abord, le lendemain de Noël 
peut-être, un élément qui pe- 
sa sur ce début sympathique, 
ira de façon exemplaire et par- 
ois illuminé d'éclairs techniques. 

Un match que ln Banque de 
France domine de bout en bout, 
que  Hercouet, Girondin, Aubrée, 
Delcloo marquèrent de leur griffe, 
Leur supériorité sur une équipe de 
sélection jeune, courigeuse, emime- 
née de main de maître par Jaoten 
et Bordes, fut constante, trop nette, 
et le säbre final de 4-0 est juste, 
mérité et logique, 

Girondin donne le ton de la 15* 


minute après avoir dribblé un gar- 
dien de but un peu timoré, Quatre 
minutes après, Îl nccompagnait 
dans le but vide une balle que 
Armand avait amenée sur la ligne 
au terme d’une très belle action, 
Perrot, arrière malheureux, trom- 
pait son propre gardien et la mi- 
temps survenait sur le score de 3-0, 

La seconde mi-temps mit en évi- 
dence une excellente défense nor- 
mande qui, bien que dominée, ré- 
duisit à néant tous les espoirs des 
Parisiens et le quatrième but de 
Armand consécutif À une sensation. 
nelle percée de Hercouet, relayée 
par Girondin, fut la seule occasion 
que ln défense, très bien organisée 
par Bordes, ne put contrôler, 

Et, dans la nuit tombante, des 
actions de Nandits, des frères Be- 
noist de Farges restèrent sans ré- 
sultat, Lefrançois et ses équipiers 
se montrant intraitables. 

À retenir de cette excellente ren- 
contre, la jeunesse de la sélection 
de Dreux, qui peut ainsi prétendre 
assurer son avenir dans les saisons 
PES l'excellente tenue de 
'AS,BF, où Hercouet, Delcloo, Gi- 
rondin et Benoit ont été les plus 
vn vue, 

Un genre de rengontre À multi. 
rer pour resserrer encore plus 

s coudes des corporatifs, 


Jean-Claude BISSON., 


A DREUX 
LES CORPOS S'ORCANISENT... 


Dans la seule ville de Droux, dix équipes disputent le cham- 
pionnat de Normandie centrale depuis deux saisons, De plus 
les « Normands » ont présenté une excellente équipe de 
sélection qui par sa jeunesse, son courage peut faire les 


beaux jours de la Normandie centrale. 


{Ph. F, Holuban.) 


PRE 


SUPÉRIEURE 


2 F "Es 17 
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GCirondin fut l'élément déterminant de l'attaque de la 
Banque de France contre la sélection de Dreux, Sur note 
photo, il devance l'intervention de Jaouen et inscrit le 

premier but du match. 


Sur lo photo ci-dessus, son action porsonnelle a dérouté 
Bordes et Joouen et malgré une position difficile, il réussira 
à tronsmettre le ballon à Benoist dont le tir passera de peu 


à côté. 


AS. BANQUE DE FRANCE B. 
SELECTION DE DREUX 4-4 


(3-0). 
Buts de Girondin (1519), 
Perrot (40) (CSC), Armand 
(59). 


AS, BANQUE DE FRANCE # 
Delcloo, Fouyet, Aubrée, Benoît 


(Photos F. Holubon.}) 


L,; Hercouet, Benoist J.P.; 
Benoist À. Farges, Armand, Gi- 
rondin, Nandits. 

SELECTION DE DREUX #r Le. 
françois ; Perrot, Jaouen, Le- 
£uern ;  Bondel, Couturier ; 
pres Jarry, Erardt, Bordes, 

oseau, 
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PETITES ANNONCES COUPLÉES : 
« L'ÉQUIPE » (du lundi) 
st « FRANCE FOOTBALL » (du mardi) 


l'ARIPS : Offres d'emplois 


* Industrie 
TOL.- CHAU°" ESS 


ess. 


des d'emplois .. 
Renseignements Réception ;: Petites 
85 bis, rue Réaumur — OEN, 


Li Pr. la ligne + taxes 8,80 
5 Pr, la ligne + taxes 8,80 


uonces Réglie-Presss 
GUT. 60-04 


S.N.C.F. 


Payables comptant par chèque bancaire, 
mandat ou virement postal C.C.P, Paris 
6006-54 à l'ordre de REGIE-PRESSE, 
85 bis, rue Réaumur, Paris (29%, avant 
le vendredi 12 heures pour être insérées 
dans lé auméro du mardi suivant 


ll : 
2 F la \igne + 0 F 720 de taxes 
par ligne. 

Domiciliation et réexpédition du 
vouvrier : forfait 1 8 F, 
JUSTIFICATION : 

22 lettres, signes ou éspuces par li- 
ge. 


Prière de mentionner la nature die 
paiement sur Le lulon des C.C.P! 


Cherbourg, 35, ruo 
F À Tour-Currée, T: 20-14. 
es matches 
DIVERS 
Avsociation sportive de 
Cherbourg équipe pro | Insignes de Football 


libre le 3 janvier 1966 
demande match sur 
son terrain où terrain 
ndverse, Ecrire au ne- 
crétariut de l'AS. 


pour collectionneurs, 
Ecrire Robert Perriault 
15, avenue de la Ré. 
publique, Fontenay - 
sous-bois (Seine), 


Avant #acx. Cantine, Se prés, REGION NORD 
TUNZIN lue recrute du 
z - PERSONNEL 
Cadres MASCULIN 
MATRA 6POnTS NATIONALITE 
recherche ! FRANÇAISE 


POUR EMPLOIS 
DE DEBUT 


Pour études et pour fabrication 
de voitures sport 


hautes performances. GARES, DEPOTS, 
ATELIERS, VOIES, eto, 
Expér. plus, années dans l'in- {(SAUF BUREAUX) 


dusirie automobile indispensable. 
Eor, av, C.V, h MATRA SPORT 


26, S? de ja Gde-Armée (17%), 


€ Divers 


— Condition d'âge : 15 anus au 
moins, 2ÿ ans au plus (mu: 
jorations possibles), 

— Titularisation rapide, avant, 
sociaux, cantines e6 logem, 
de célibatuires dans certaines 

Nr résidences. 

PAR CORRESPONDANDE — Salaire début : 600 F nets, 

DEVENEZ 
Aûresser les candidatures 


Li 
PROGRAMMEUR | “x: RORIT aù CENTRE 
SUR L.B.M, 1401 et d'ORUR 


ATION, 
Ecole Technique PRÉJEAN, |175, r. du Paub.-St-Denis, 
73, bd &Sébustopol, PARIS (3). 


HORIZONTALEMENT, — 
Ont privé les Bisontins de 
acances escomplées, — 2, 
Montagnac en a montré de- 
vant Montpellier : Teisseire 
n démontré, en Coupe, que 
son shot l'était, — #, Cn- 
ructérise une équipe mila- 
puise; Un des meilleurs 
nvauts d'Ajaccio, — 4, Akes- 


2 
3 
# 
originaire ; For- & 
6 
7 
8 


bi en est 
ment généralement le onze 
international, — 5, Plus heu- 


reux, en Coupe, devant Biver 
que devant Chaumont ; Pré- 
fère généralement le golf au 
football, — 6, Phonétique- 
ment : son arrière central 9 
lui a permis d'arracher une 
belle victoire à domicile ; 
Mulgré la température, a eu 
chaud, en Coupe, pendant une mi- 
temps à Versullles, — 7, Tel est, 
pour le football français, le classe- 
ment de Combin dans les « meil- 
leurs Européens ». — 8, N'a pas de 

récédent ; Préfixe égalitaire, — 9, 

rouvé par Marseille devant Ajac- 
clio ; On suivra celui d'Ajaccio. en 
Coupe, 

VERTICALEMENT, — 1, Donne de 
la + foudre » au Real Madrid, — 
I. Teisseire n’en a pas laissé pas- 
ser devant Avignon. — III, Com- 
munes à Robin et à Hernandez ; 
Pour les familiers du Nantnis Mul- 
ler (nnagr.). — IV, Intermédiaire 
stadiste étêté ; De là est venue la 
surprise en sixième tour de Coupe, 
— V. Si on y met de l'ordre, est ré- 
servé à l'entraîneur ; Les Ajncciens 
ont pu en manifester, — VI, Le 
rebond de la balle dépend de son 
état. — VIL Tel a été Muller devant 
Toulon, — VII. Excellent moyen dé 


1 TN V VIVIVUX X X 
IfESSASERSSE 


& 
|| | l@| @| | 1: 
BOSSER 
défense (sigle) ; Communes à Jon- 

quet et à Quenolle, — IX, À Nantes, 
a eu moins de travail que son vis- 
à-vis Aparicio (anagr.) ; On len- 
lève à l'ennemi, — X, Eléments du 


tir. — XI. Ce qu'a fait le succès 
d'Ajaceio en Corse, 


Solution du numéro 239 


HORIZONTALEMENT, — 1, Oh- 
servateur, — 2, Raté; Maire, — 
3, Bourdoncle, — 4, Titis ; EI, — 
5. Et; Selle, — 6, Ostracismes, — 
7. Car; Rue; Ode. — 8, Trioz 
Plut, — 9. Dalln-Cicca. 


VERTICALEMENT, — I, Bt (Bou- 
tet, Bout) ; Oct, — II, Broiséurd, — 
D, Saut ; Tria, — IV, Etrier ; OI. 
— V, Red Star, — VI Cuba. — VII 
Amnésie, — VII, Tacles ; PI (Pie- 
tri, Peretti). — IX. Eil (lié ; Lmole 
(molle), — X, Ure ; Ledue, — XI, 
Ré; Peseta, 
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France Football 


foOTBALL 
QUALITÉ D'ABORD 


nière. Froid, si j'ose dire, au football fran- 
8. 

La première fois, c'était à « L'Equipe », dans 
le bureau directorial. Nous étions réunis pour dési- 
ÿner le champion des champions 1964, On sait de 
Quoi il s'agit. Chaque année, la rédaction de 
« L'Equipe » examine les performances réalisées, 
pendant les douze mois, par les sportifs français el 
établit le classement des meilleurs. 


1964 a été une année très féconde pour le sport 
français : la plus riche peut-être de son histoire, 
Essayez de peser les mériles des sœurs Goitschel, 
de Bonlieu, de Jonquères d'Oriola, médailles d'or 
à Innsbruck et à Tokyo; ajoulezy les médailles 
d'argent et de bronze, celles de Lacroix, Calmat, 
Christine Caron, Maryvonne Dupureur, Magnan, 
Ârabo, More frères, Boudehen, Chapuis, Gonzales, 
1e 4 fois 100 mètres ; songez à Jacques Anquetil qui, 
la même année, arracha la victoire dans les deux 
grands Tours d'Italie et de France; n'oubliez pas 
Gottralles, le premier nageur au monde à parcourir 
100 mètres en moins de 53“ ; retenez également que 
nos jeunes golfeuses ont remporté les champion- 
nats du monde de cette spécialité ; souvenez-vous 
encore que l'équipe de France de rugby a accu- 
mulé les victoires et qu'elle a notamment réalisé 
l'exploit de terrasser les fameux Springboks sur 
leur sol. Et, si l'on va plus loin, vous noterez les 
noms de Jazy, Bernard, Wadoux, Poulidor, Trentin 
et Morelon. Vous vous rappellerez que l'équipe de 
France de handball a nettement battu les Suédois, 
vice-champions du Monde. Et, pour terminer l'éloge 
du sport français, de la résistance et du tempéra- 
ment français, vous pourrez encore parler d'Eric 
Tabarly, de Hirissa Pélissier, Vous pourrez même 
évoquer l'extraordinaire sursaut grâce auquel les 
représentants français en Coupe Davis, Darmon el 
Barthès, parviennent à éliminer la Grande-Bretagne. 


} ‘AI eu froid à trois reprises la semaine der- 


Ce sont tous ces exploits que nous avions dans 
l'esprit et que nous essayions, de gré ou de force, 
d'ordonner, de hiérarchiser. Et subitèment, en pleine 
discussion, je songeai au football. Je me gardai 
de Je dire, ne tenant pas à m'attirer l'ironie de mes 
camarades | Mais je sentis comme un grand froid 
m'envahir. 


Sur la feuille que Gaston Meyer, rédacteur en 
chef de « L'Equipe », avait préparée à notre usage 
et où 1] avait dressé la liste, par sports, de tous les 
dandidats, il s'était contenté d'écrire, en face du 
mot « football », le mot « néant », Et, le pire, c'est 
que je ne pouvais lui donner tort. Quel nom de 
Joueur ou d'équipe aurais-je pu proposer qui méri- 
tût de figurer parmi ces « héros » sportifs da 
1964 ? S'il avait fallu, à tout prix, en désigner un, 
c'est le nom de l‘Argentin Combin ou de l'Algérien 
Meklouli qui me serait venu aux lèvres... 


Mais, de football, Inutile de vous dire qu'il n'en 
fut pas question une seule fois au cours de notre 
débat. 


suivants. quand je me suis penché sur les 
résultats obtenus en 1964 par les équipes 
nationales européennes. J'avais en effet à 
établir le bilan annuel que l'on trouvera, détaillé et 
commenté, dans cé numéro de « France Football ». 


} ‘AI eu froid au cœur, de nouveau, les jours 


Sans doute a-ton coutume de dire que les 
équipes européennes sont, par la valeur, très pro- 
ches les unes des autres en ce moment, C'est vrai, 
en gros. Mais ça n'est vrai que pour une dizaine, 
une quinzaine au maximum de pays, qui s'enire- 
batient et parmi lesquels il est difficile d'établir 
une hiérarchie. Ces dix pays-là dominent le foot. 
ball européen depuis quelques années et si l'un 
d'eux subit une défaillance, pendant une certaine 
période, il remonte vite à la surface et reprend sa 
place 

Or, il faut bien dire que le football français, de- 
puis 1960, a perdu la place qu'il occupait parmi ces 
dix nations d'élite et qu'il a même du mal à con- 
server son rang parmi les équipes de second plan. 

‘Qu'on considère objectivement notre palmarès de 
l'année qui s'achève : trois nettes défaites (la Hon- 
grie deux fois et la Belgique) et deux chiches vic- 


.toires sur le Luxembourg (2-0), grand comme un 


de nos départements, et la Norvège (1-0). C'est là 
un palmarès extrêmement pauvre, presque désas- 
treux, el qui confirme l'impression que m'avait 
laissée la recherche du « champion des cham- 
pions ». Pas un seul grand footballeur en France et 
pas d'équipe nationale. 


réel, et presque insoutenable. Et c'est pour- 

quoi je n'ai pas à cœur de critiquer ces 

joueurs des deux sélections, qu'on avait 
privés d'un dimanche en famille et qui, sur un ter- 
rain difficile, et dans un vent glacé, offrirent à quel- 
ques milliers de spectateurs courageux un spectia- 
cle somme toute honorable. 


bre dernier, au Parc, le froid était 


Mais, dans le fond, ce que nous avons retenu de 
ce match, c'est la même et éternelle impression 
d'impuissance que nous donne le football français, 
depuis pas mal de temps, dès qu'il essaie de s'ex- 
primer sur le plan international, 


Nous avons, comme fout le monde, apprécié les 
efforts constructifs tentés par l'équipe des Espoirs 
en première mi-temps et la qualté du jeu fourni no- 
tamment par les hommes du milieu et les atta- 
quants. Nous avons admiré Ja claire vision du jeu 
et l'habileté presque insolente, en pareille compa- 
gaie, de Dogliani, 


Mais il eût été paradoxal que cette jeune forma- 
tion s'impose jusqu'au bout en face de la vérita- 
ble équipe de France, Et cela ne s'est pas produit, 
Le poids, l'expérience, l'insistance physique l'ont 
emporté. Et de même que l'équipe de France est 
régulièrement dominée, enfoncée même, par la su- 
périorité athlétique de ses adversaires, de même 
nos Espoirs durent plier devant le réalisme et l'et- 
ficacité de l'équipe de France. 


"EST pourquoi la situation ne nous semble 
pas plus rose après celte journée des sélec- 
tions qu'avant. Et c'est pourquoi nous per- 
sistons à croire que le mal ne vient ni de la 
sélection ni du système de jeu ni de la préparation, 


! 


LA DISTILLERIE 
DE LA SUZE 


 L'éd 


de. 


rite 


mais qu'il est plus profond, ‘et. . vient de notre 
organisation même, 


Le dirigeant sedanais Maurice Laurant nous di: 
sait récemment qu'il s'expliquait la médiocrité des 
performances françaises simplement par l'absenca 
de grands joueurs qui aient de 25 à 90 ans. « N'ou- 
bliez pas, nous disaitil, qu'il s'agit de garçons 
marqués par les événements de 99 à 44 et par la 
guerre d'Algérie. Prenez patience et vous verrez, 
Le football français, dans deux ou trois années, 
connaîtra à nouveau des heures de gloire. » 


OUS voulons bien, mais nous nous deman- 
dons pourquoi nos footballeurs souffrent 
d'une maladie que ne connaissent pas nos 
athlètes, nos nageurs, nos skieurs et nos 

rugbymen. Alors que précisément le football reste 
de très loin, en France, le spot le plus populaire 
et le plus pratiqué. 

Dans cette incapacité que le football français «a 
de dégager son élite — en joueurs et en équipes — 
alors que les autres sports, moins riches en effec- 
tifs, y réussissent admirablement, j'aperçois plutôt 
un défaut de structure, une terrible crise de mise en 
valeur. 


C'est en fait notre professionnalisme qui doit être 
mis en cause : nôn plus Je professionnalisme, mais 
celui que nous pratiquons en France, sans moyens 
et sans horizon. Ce professionnalisme qui a pour 
but de sauvegarder le plus possible de clubs, mais 
non pas d'en faire croître quelques-uns. Ce profes- 
sionnalisme qui disperse, émiette, nivelle, affadit œu 
lieu de promouvoir, de rassembler et de sélection- 
ner. 


Quand Sedan et ses semi-professionnels (ceux 
que la nouvelle « doctrine » du sport français ap- 
pellerait ses « non amateurs ») écrasent Monaco et 
ses professionnels intégraux par 4 buts à 0, on se 
demande si on ne rêve pas et à quel jeu on joue. 


Ouf, notre organisation actuelle, qui forme beau- 
coup de footballeurs, n'en élève plus aucun au som- 
met, Elle a trop de préoccupations, trop de soucis. 
Alors, nos joueurs se dispersenf, prennent le ton 
moyen, perdent leur ambition, Ce sont les grandes 
équipe# qui font les grands joueurs. Dans des 
équipes médiocres, un grand joueur ne peut pas le 
rester ni le devenir. 


La Fédération et la Ligue administrent assez bien 
notre football. Elles veillent assez bien à son dé- 
veloppement. Mais elles sont devenues incapables 
de tirer le football vers le haut, et de le rendre 
compétitif, 


C'est pourquoi foule réforme — toute révolution 
— doit s'occuper, en priorité, de la qualité du foot- 
ball plutôt que de sa rentabilité. 


À l'aube de 1965, c'est cette formule « Qualité 
d'abord » que nous voudrions inscrire, en lettres 
d'or, sur la maïson solide encore, et pourtant me- 
nacée, du football français. 


ARMAGNAC 


MARQUIS DE 


MONTESQUIOU 


